Te eeni jonrncl français de ls 
{7 Baskatehowon 


LS 


Organe os: Catholiques de tangne 
fvunçalss du Nord Onest 


fe ‘éPatélinte” eat lu chaque semaine 
par plus de 20,000 personnes, 


her pre 


20ème Année 


La Semaine Sainte 


Le Patriote n’est pas précisément une Semaine Religiense ni 
une Revue de Piété; il est cependant un journal entholique. Si donc 


nous ne pouvons pas: accéder au désir assez souvent manifesté par | 


certains de nos meilleurs amis de tailler une plus large part dans nos 
colonnes à la question purement religieuse, du moins ne devons-nous 
pas perdre de vue quie é’est bien là le but principal et ultime de notre 
oeuvre. Foot | 

_ Que donc, après les longues et pénibles discussions sur le pro- 
blème scolaire, après l'éclatant ‘auccès du congrès des commissaires 
d'écoles, en veuille bien ne pas trouver étrange que noùs attirions 
l'attention. de. nos lecteurs sur.le sujet qui. selon l'esprit chrétien, 
doit capter toutes nos réflexions durant la semaine prochaine. La 
grande semaines l'appelait-on au quatrième-Siéele. Non_pas, dit saint 
Jean Chrysostome, qu'elle ait plus de ‘jours que les autres ni ses jours. 
plus d'heures; mais elle. est grande de la grandeur des mystères que 
l'on y célèbre. On la nommait encore Semaine Peineuse, en souve- 
nir des souffrances du Sauveur; où Semaine d'Indulgénce, c'est-à-dire 
de pardon, parce que, durant-ees quelques jours, les chrétiens étaient 
invités plus instamment que de coutume à demander à Dieu misé- 
ricorde, On lappelait aussi, comme c’est maintenant l'habitude, Se- 
maine Sainte. N'est-elle pas sanctifiée pur In Passion de notre Sauveur? 

De tous les drames qui se sont. déployés devant-les hommes, la 
Passion de Notre Scigneur.est. le plus tragique, le plus impression- 
nant et le plus sûrement ancré dans l’histoire des nations nolicées; 
tant. à cause du rôle et de la dignité de Celui qui en fut le héros et la. 
victime, qu'en raison de la éruauté des bourreaux et des conséquen- 
ces qui en‘ont résulié. Centre vers quoi tout converge, les supplices 
ut le erucifiement du Rédempteur bouleversèrent la ville ‘de Jérusa- 
le, et, dans le vours des teps, ont‘révolutiopné le monde: à côté 
de cela tout autre transformation sociale, politique, économique où 
religieuse est insignifinnte, Aussi la Sainte Eglise qui a recu mission 
d'orienter notre vié surnaturelle, at-elle grandement raison d'arrêter 
sur ée grave cf-unique événement toutes nos. pensées d'une semai- 
ne entière. 0 it 0 | oo 

ÆEspérant‘qu’un bon nombre de nos lecteurs iront dans le saint 
évangile l'historique de la Passion et sauront en tirer grand profit, 
sûrs que Lous sui 
prenantes de Ja’sainte liturgie, nous nous restreindrons à une consi- 
.dération ‘qui nôus semble d'utilité pratique. —— 

À intervalles plus où moins espacés, tout croyant se demande: 
“Sihs-je dans In bonne voie ?'si-la mort. me frappait à l'instant, qu'ad- 
viendrait-il de mon âmie?” Question importante, question capitale, à 
laquelle -if n’y. qu’une réponse: “Vous êtes: dans du-voie du.salut, 
si vous fuites en co moment ce que Diéi dornande de vous: que ses 


? 


ordres soient pénibles où agréables,” 

Miinteñiant, si nous:avons présén 
ne se conteste pans entre chrétiens: c’est-à-dire, que Notre Seigneur 
n'est pas seulement notre Rédémpteur- par l'effusion de:son säng, 


notre-Maître par dà divinité de sa doctrine, mais encore notre modèle | 


par l'exemple de ses vértus; et que, par conséquent, nous sommes 
chrétichs dans li méèure que notre vie ressemble à la sienne, il ne 
nous sera pas ‘difficile: de saisir immédiatement quelle conclusion 
saitit Paula voulu tirer de ses paroles aux: Philippiens: “Le Christ 
s'est. fait obéissant jusqu'à la mart et à la mort de-la croix.” 

Celui qui avait dit: “Ma nourrituré est, de faire la volonté de 
mon Père,.....je suis venu pour faire la volonté de mon Père....” 
ne se laisse pas saisir par les assassins, tant que l'heure fixée par son 
Père n'eut pas sonné, Mais il se livra de lui-même dès que le moment 
de la Providence fut venin. 2." . : . 

D'avance il a pénétré jusqu'aux plus 
souffrances, mais il vient quand même à Jérnsalem. [IL sait que dans 
le ‘jardin des olivés on le fera captif, précisément à cause de céla il 
s'y rend, Au lieu de tenter la fuite quand le traître. ainène la troupe, 
N.-8, se lève: “Allons”, dit-il, “c’est l’heure’; et il marche vers Je 
bourreau. 2 1 ES . | 

I aura bien le droit, sur le chemin du ealvaire, de dire aux fem- 
mes de-Jérusalem de ne pas pleurer sur ses souffrances, mais plutôt 
sur le sort malheureux des hommes insonmis à Diéu. I aura hien le 
droit: au moment d’expirer, le lancér le cri de triomphe: tout mon 
devoir est necompli. C’est que, comme saint Paul l'explique aux pre- 
miers chrétiens. Téss a tiré de: son ébéissance une gloire si éclatante 

que son nom brille au-dessus de tout autre. DUR 


| 


de Diou. Pour éhaeun de nous, rien autre n'importéra dans quelque, 


temps, 


10 . 5 
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Droit” 


# 


0 Fos 
É : « 


Aux âmes bien nées la valeur {notre courage, fait luire à nos veux) 


n'altend pas 
nées? D 

Celte. parole: de Corneille, que wan.se réjouissent-ils çn apprenant 
l'on cite sauvent, nous est venue à qu'à. l'occasion de ses 17 ans, le 
da_pensée, alors que, nous paréou- "Droit s'est installé dans un nouvel 
rions le joli.et:volumineux numéro {immeuble, plus spacieux et, mieux 
souvenirs du Drait d'Ottawa... atapté aux cexigences-du jaurnalis- 

Ce valeureux. journal n’a qué 17, me moderne que.les deux qu'il a- 
ans d'existence, et le voila classé rail, successivement _ocenpés jis- 
depuis déjà quelque temps parmi. qu'ici. Is se “-nuissent aussi de ce, 


le nombre des an- de nouvelles ‘espérances! 


les mieux rédigés et mieux rensel-|que 1e . Droit . vient. | de fairè 
gnés de toutes langues en Canada, acquisition d'une rbtative dernier. 


Fondé à anñc époque où un jour- 
nal catholique ‘de langue française 
était un besoin, criant, dans Otta- 
wa et les enviro gi, Te Droit se mit 
de suite: franchement: à l'oeuvre, 
Son altitude a toujours.été virile et 
noble, ses méthodes : absaliment. 
honnêtes, sa politique parfaitement 
nette. FE a un but et le’ poursuit 
sans jamais fléchir. 4": . 

Aussi bien Ses vicloires dans 1 
revendication des ‘droits religieux | 
et nationaux ne se comptent plus: | “Les: ouvreisr de, la première 

Le Droit est gn premier rang d€ Eheüre, les artisans même de la fon- 
ces journaux qui nôur ont rendit} dation du Droit sont toujours à 
“ous rendent spécialement ‘en -Ce |jenr poste. Is ont véeu des heures 
moment de crisé de si éminents inouvementées, pleines d'angoisses, 
services, à nous Canadiens catholi-. d'autres plus récoufortantes, Ils out 
ques. de l'Ouest. Que’ de fois il à suivi avec un dévouement soutenu, 
fait écho à notre appel! Que de fois, of une confiance inébranlable dars 


DE 


heure 23,000 : exemplaires  d'ui 
journal de 48 pages. re 

“ Nous mwavons pas lu sans une vi: 
ve émotion  Partiele Une nouvelle 
étape, dans lequel M: Charles Gau- 
tier, s'oubliant toujours lii-même, 
trace, de. sa plume sonple et lim- 
pide, les lignes générales du pro- 
grmnme du Droit et les travaux av- 
Jcomplis. Noùs men cilerons que ce 


court extrait: 


mere 


plus savamment que nous, il a fait{} Providence les développements . 


ressortir le bien-fondé de nos rê+ June oeuvre dont on a dit avec: 
clamations! Que de fois la bien. mie CAR ue 


veillance de ses articles a ranimé: 


à : : 
sw, 7 


parlé el:je crains qu'à 


vront, durant ces quelques jours, les cérémonies 


résénte à: lesprit une vérité. ‘qui 


minutieux détails de ses | 


” , ee Ross , : un Un 2 “administrateur de l'archidiocèse de 
: La sainteté c'est cela: faire là volonté de Dieu, la faire par amour p ‘ 
k } t 


‘uive voix ‘avec ‘Monseigneur: Me-|. 


|lon-prépare pour Fintronisalion du | 
Aussi les nôtres de Saskatehe: , PotPeau titulaire. | 


modèle, pouvant. imprimer en une { 


{en 1920, l'abbé Ryan était venu à |° 


Dr, 2.7, Patrick de Weston:et de Saint-An-| 
(Suite à la page 4). 1 7. 


JEUDI MATIN 
Séance de l'A.C.E.F.C. 


M. Laplante nous abporte la sympathie et les encouragements de l'Alberta—Discussions 
_… générales——Aidons’ le “Patriote”—Le “Plan Baker” 


1. JEUDI APRES-MIDI 


os ! ., … Séance conjointe 


Visite de la ville par les congressistes—Discours dè S. G. Mgr Prud'homme et du T. 


Gerlten, abbé de 
siastiques. 
M. LAPLANTE 
M. Laplante, rédacteur. de la} 
Survivance, nous adresse la parole. 
“{Un°’y 


Muenster—M: Hall. —Ent 
. à ° . 

*. : ‘ . ; 
vert état de choses, 73 

Nous avons au pays 20 à 22-4our- 
naux. hebdomadaires indépendants 
a qu'un an que je vous ai:qui renscignent 1e public sur les 
cause dedifficuliés éprouvées dans a Sus- 
cela vous ne teniez pas à m'enten-. katchewan, Nous avons aussi des 
dre, Les circonstances ont bien ljournaux. de patisqui prennent 
changé depuis un.an, date de vo-favantage de nos cris, etes J'ai cons- 
tre congrès général de l'A Es Fe Ge ftaté la désapprabation de l'attitude 
tenu à Prinee-Albert, Vous prépa-[du chef général à suite des in- 
riez alors vos armes. Vous sentiezdjustices d'Anderson. C'est la situe 
planer Vheure. grave qui venait. [tion créée en 1905 par les Faneu- 
Vous prépauriez votre plan de ba- [ses Jois: fédérales qui ant été vo- 


taille. fées à Olawa.: Vons: snbissez Au 
M. Bonneau vous à dit que nos jourd'hui en Saskatehewant Îles 
frères du Manitoba, de POntario!conségqhences des 10is failes eu 


ont eu à subir la persécution pen- 11905: 7: 


dant dix, quinze ans. Le droit af de viens me renseigner ici sur 
: D la tenue de. Ha convehtion pour 


dire ce'que je pense dé volre tie 
jtude, votre esprit d'union, Ce que 
je tiens ‘à souligner, c'est que le 


réapparait fous Les. dis, quinse, 
Lvinet ans, suivant les cireonstan 
ces de lieu, de. personnes. Nous, 
Canäiliens francais, nous nous plie 
cons sur Jde terrain de. l'indépen- 
dance. Qu'it me suffise:dapporter 
dm. dé mes compair 
i vmpathie sincère di ‘3 
ique vous. soutunez, HOfte -NOUu que 
leclle bataille se termine: henreusé- 
ment pour vons. Avez confiance en 
vos chefs Iniques, Ne vous divisez 
Lpas. Nous n'avons qu'à Qpposer une 
iforce nique, iufrangible, éclairer 
iles différentes provinces, persister, 
Jen suis quels moyens vous pren- 

cidrez, Les Canadiens féançais ne 
diront Pas un amen, à touies es 

. |ictées d'Auderson, k 


Je félicite le président. de votre 
çeongrès de Phonneuñ que. le gou- 
{vernement ; françuis vient: der 
“faire et qui.est bien mérité, Les Ca- 
nadieus français de l'Alberta sonl 
eit bonne voie, bien que. pus aussi 


M. Raymond DENIS réélu président 
‘ de l'AC" C, 

fini par primer Ja force. Aujour- 
d'hui l'opinion publique est beau- 
coup plus éclairée et nous avions 


nement + 


== —- 7 


LES NOUVELLES. 


CHEZ NOUS ET AILLEURS == 
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Monseigneur Marois 


1998; il était parti pour Rome où 


La presse nous apporte, la nou- 


velle que Monseigneur Marois, PS A. jans. 


matin du T@ourants is ns 
Malgré une indispésition qui l'a 
retenu à l'hôpital durant plusieurs 
jours, Monseigneur Marois-a entre- 
pris ce voyage pour s'entendre de 


Régina, est parti pour Edmonton, le ee 
gina, est parti pour Edmonton. le is défunt. 


anne mme Ko no ce mir epetoune 


. teurs de la province 


au:sujet des cérémonies el Jêtes que 


“Le sacre aura lièu à Edmonton, le: 
15 mai, et Monseigneur MeGuigan. se: 
rendra.dans sa ville archiépiseopale | 
environ une Semaine aprés. de troisième avenues 


housiaste ovation aux dignitaires eccl 


fanatisme est un état. d'esprit qui 


intes notre 
s--luttes- 


lui, 


contiance dans l'issue heureuse ‘de ‘organisés, et marchent sur vos lri- 


SL 


de 1927, il fut nommé directeur de 


la Northwest Review. En octobre 
Lil avait l'intention de passer deux 


Lé Patriole offre ses condoléan- 
ces à son confrère et à Ha famille 


Congrès conjoint des institu- 


Guivon hevé ; eur Me- | Saskaléon, — Plus de 700 insti- "qi 
‘ ° Si {] + 1 ” . ( ST . ù . ‘ ü , . 
\Guigan, urohenégte vu de Régine | luteurs, de tous les points de tous faisons seront connus dans la 
Saskatchewan, se rénniront en con Saskatchewan el 
grès à Saskatüon, les 29, 28 et 24 
avril. Ce-congrès conjoint de: Ta qerson. Que i-bas on accordern "à 

Saskatchewan Educational Associa- [la minorité ce qu'ici nous concé: 
tion et de la Saskatehewan l'each- lions aux Juifs.” 
ers Aliancé-sera tenu dans l'église 


Nominations 


R. P. 


ces, vous suivent pas à pis Si les 
mences aetuelles d'un certain mnon- 
sieur que vous nous avez 'ansmis 


NOTRE LANGUE 


A ne EEE ren Et Ce rad 


au LE 
Levant Mens” St OT EEE 


Prince-Alheut, Sask, 


Un. an, Canadn 


J-N. JUTRAS, Administrateur 


Résolutions 


+ 


1 


RUREAU 
1404, dôme Avenne Ouest 
Téléphone 2184 


ABONNEMENT: 
Len es Unis . . . 
turvope 


.... 92.00 
à 5.90 
39.00 


srrosss "+ 


a nl 
panel 


Après avoir exprimé leurs senti- 


produire ont presque tous 


pu se 
ments d'allégennce ar Saint-Siège, Jjours èté causées par ges ÉErAR Sels 


de cvénération partieulière pour S. 
S. Pie Xbet de soumission à lép?s- 


Teopat, les congressistes. T'ormulé- 


rent des résolutions suivantes: 
Æ 

Cinq cents commissaires d'école 
cutholiques, ‘rêunis en congrès à 
Saskatoon el appartenant à difté- 
rentes nationalités, désirent expri- 
nec tour. loyauté à ki Couronne bri- 
iannique, à SM, le Roi Georges V, 
ainsi qu'à son représentant officiel 


» + n H H 4 
éntnu Canada, S, Ese. lord Willing- 


don, gouverneur général. 
ll 
Cinq cents commissaires d'école 
catholiques, rèunis en congrès à 
Saskatoon et appartenant à diffé. 


ont des conséquenevs “Sériensés, jrentes nadionalités, présentent à 
nous prendrons notre Mol d'ordre [Mur l'évêque de Prince-Albert 
de vous.” |  {Phonmagé de Leur filial attache 
. M. DENIS ment et de leur profonde vénéra- 
“je tiens à remercier M Pa- {ion et tieunent à assurer Sa Gran- 


plante da magnifique discours qu'il 
mans au l'ait, comme aussi de tt Sym 
palhie que son journal ne nous à 
pas ménagéc, Ccei nous montre 
jque nos luttes sont celles de tonte 
a rave, de toutes les provinces du 
| Dominion. Nus frères des autres 
provinces ont les veux tournés sur 
nous CL ce Nous CSL UN CHOCO 
ment, M, Baplante nous a dit: Ke 


ee 


M HAGARTEN., l'acÜt président de En 
Caihotie Sehoo! Frusteus" Association 


vous  divisez DAus, groupez-Vous, 
serrez vos rangs" Merei à noire 
compatriole de PAtberti" 

Suile à la paye 2 


A Fe 


Er q —_—— EE 
le nom de Leuder-Post, WY 
aura six éditions par jours el les 
directeurs promettent aux abonnés 
de les tenir au courant dés plis ré- 
centes nouvelles. 

SR 


juives à 


Les écoles 


ar un vole de. 52 coutre 5, la 
législature de Québec a consenti, à 


la séance du der avril, à donner 
Î 


| 


sen conformité avéc 
ldicnue. 
“l'espère, 


système d'écoles séparées, 
rarlaut sur la question, le p 
nier ministre TFaschercau a. 
qu'il espérait que si ces ces 
séparées s'ouvraient, elles seraient 
la pensée cana- 


continua-til, que 


arriveront 


‘ samiéndements, vi 


Montréal 


deur qu'ils admirent etoappronvent 
sa noble et énergique altitude en 
vue de revendication. des droits 
de nos teoles éathotiques en même 
temps qu'ils réprouvent el con 
dumbent Les tlaques  injuslilices 
dont Sa Grandeur a été victime et 
la fausse “interprétation donnée à 
sa lettre par evrtains joutnius el 
par corlains honnmes publies de 
celte provinte, 
Hi 


aux  distriets 
auitateurs, 

Hs voient dans cvs amendements 
une violation des droits de la ma 
jorité duns chaque district, et un 
atteutat contre da Hberlé indivie 
duelle que posséde chaque indivi 
du de s'habiller en publie commnre 
ile veul, à condition que ses hii- 
bits .ne constituent pas our attentat 
contre ln moralité, 

Ce Congrès voil dans €es ameon- 
dements une. ntlique  injustifite 
contre Les enthotiques de eotte pros 
varée, une violation des droits des 
iparents, ef est d'opinion que Les 
dits amendements sont nira pires. 

[AY : 

Ge Congrès ent à affirmer pu 
bliquement que l'enfant appartient 
aux parents savant d'uppartenir À 
l'Etat et que, par conséquent, Fédu- 
cation de l'enfant relève. directe. 
sables de ui devant Dieu et devant 
Îles hommes, L'exereieé de Pantort. 
lé us FEAT ne doit done jumuis 
ignorer de droit des parents en nie 
liére d'éducation, ‘ 
Ce Congrès est d'avis que toi 
seobaire netuelle ne Present pis 
lees principes. 


mifeelés ou par des 


went des parents qui Sont resfport- 


\ 

Ce Congres est d'avis que l'inter- 
prébulion donnée récemment hi fa 
loi scolaire à l'effet de rendre pbli- 


Cine cents COMMTISSHITES d'école gloire Pusage de Vu dangne ane 
eatholiques rénpnis en Congres À pbaise dans l'enseignement rite 
Saskatoon el apparlenant à diffé] 


reules nationalités regretient vive- 
ment des amendements votés par Va 
législature el prohibant le port des 
habits religieux dans l'école. 
Considérant de-très petit nombre 
d'enfants non-eatholtiques fréquen- 
dant Les écoles affectées par ees 


Considéeant d'autre part que la 
majorité des parents" des dits en- 


fants non-catholiques se sopt Tour 


jours montrés satisfaits de ecs ins- 
üitutrives dûment qualifiées, 

| Hs sout d’apinion que ces aæmen- 
dements sont injustifiés el inexpli- 
leables, | 

| Hs affirment que ft majorité eu 
dholique à toujours été respectueuse 
des sentiments des minorités el 
que les quetques difficultés qui ont 


nn nt rares ere 


Le 


Ba 


dieux est contraire au droit natu- 
re | 

Déplorant cette interprétation, 1e 
jprésent congrès demande at got 
vernemnent de faire voter un sine 
dément Haissant suis cominissaires 
ie soin de décider. quelles seroul 
les fnngues employées dans Hurs 
distriels respectifs por enseigne 
meut veliuieuix, ' | 

! | Vi 

Ce Congrès coudiunne énergique- 
ment les amendements proposés à 
de doi scolaire portant les numéros 
Dot Dot avant ail aus quulifica- 
tions en anglais exigées des com- 


missaires d'école, et rendant: 6bH- 
uulogre  lusage de Ha langue ane 


eluise durant les assemblécs d'éco- 
le, flest d'avis que res xigenees 
Suite 4 la page à 


FA 


nquet 


Le Dr Desrosiers préside—S. G. Mgr Prud'homme, S. G. Mer 
Charlebois, le T. R. P. Gertken de Muenster, le R. P. 
Langlois, provincial des Oblats de la province Alberta— 


| 


le 


secours de ce soir el locuvre que 


aux Juifs de Pile. de Montréal nn 


aux 


oreilles du premier ministre An- 


| Maissil nv a pas de p 


lus sourd 
que celui qui ne veul pus entendre. 


Grâce à l'initiative el a udévoue- 
ment du HR, 1. Simard el du doe- 
teur Desrosicrs, un sueceulent ban. 
quel est servi dans Le soubassement 


re. de l'église Saint-Paul, auquel font 
dit honneur plus de quatre cents con- 
coles j vives. À Bi table d'honneur pren 


nent place Nos Seigneurs Prud'- 
homme, Charlébois, Le TR, P 
Gertken, abbé de Muenster, je 
R, HP Langlois, provineial des 
Oblats de la province de PAlberta- 
Saskatchewan, Mer Bourdel, P, D. 
de, Prud'homme, et plusieurs prè- 
ires, 

Ce sont de vérilables agapes fra 
lernelles. Le docteur. Desrosiers 
préside dignement le banquet, Avec 
li délicalesse qui li est caractéris- 
Hique, il présente trés habilement 


| | _ pure ges DL chaque. oratenr, sachant toujours 
ee Fe | . | T , ur cr Toucher la note juste. H fait un tour 
.. ‘ AE nn Le Leader-Post Adoption. du bill des écoles de force, au grand amusement de 
Mort de l'abbé Ryan eu PNR LL | . juives tous Îles congressistes, Térsqu'if se 
ad no: | bois lundi dernier, 7 avril! nine , | hasardu de lire en aHémand us 
: Es À 1 Foutes les éditions des jourmaux pu- | Québec. - La hambre a adoplé [message de courtoisie des Franco- 


CAL Pabbé Stephen £ Ry l 
teur de la Northwest Reriew, est Compuny, de Régina, 
décédé la semaine dernière. News: 

York, os re 

La maladie l'avait forcé à. quit- TT 
ter. Rome, -où. il était allé poursui- | : RS 
vre des études théologiques et -phi- ‘ . Congrès : 
losophiques. A son, arrivée à New- ‘ ie 

: J . 
: Piu 


S 


= 


York, en’ janvier dernier, 3 avait 
été conduit à l'hôpital Saint-Vin-, 
cent où 11 à succombé, a: 
L'abbé Ryan était né à-Coririac, 
Ont, près Pembroke;-le ler fétrier 
1897. LI avait fait uu cours brillant 
à l'Université d'Ottawa, puis au Sé-; 
minaire Saint-Augustin, Toronto et Î 
au Séminaire de folictte, P, Q. Im- 
médiatement après son ordination, 


4 w, 


cette occasion. 


Winnipeg, 11 fut suecessivément vi- 
caire à la cathédrale et à. lImma- 
culée. Conception, puis euré de St- is 
toine de West Kildonan, Dans Pété | 


r 


an, dirée- bliés par la Leader-Post Publishing sans discussion Ï 
présente 


de Saskatoon | 


sieurs délégués nous en ayant fait la deman- 
de, il a été décidé de préparer, sous 
chure, un court rapport du Congrès de Saskatoon 
ainsi qu'un bref résumé des travaux présentés. à 


Les délégués qui le. préfèrent pourront donc 
attendre d’avoir ce livret en main pour faire rap- 
-port aux contrbuebles de leurs districts respectifs. Le 


LE CHEF DU SECRETARIAT. 


t du hill.des écoles juives. 


= re 


forme de bro- 


è 


LES 


A troisième lecture | Canadiens, Cet acte. héroïque : du 


| 1 


| chantée Vive da Ganadivnne The 
fi | 
t 


docteur est très apprécié des Alle 
mands si nous en jugreons par 
applaudissements prolongés dont à 
CREER 

Aprés le banquet, 


— 


M. Jutras 


Bells ef St Marge Me 3. Boivin esl 
He piano, . 


LES DISCOURS COMMENCGENT 


-Le docteur Desrosiers,: président 
du banquet, souhaite lt bienvenue 
aux 490 convives en trois langues: 
en français, en angliis.et en alle- 
mind. eu | 

M MCeGILLIVRAY 


Vient-ensuite M, MeGilivray, pré 
sideut dé la Commission scolaire: 
Comme Ecossais eatholique de 


écoles séparées: de Saskatoon, je 
tiens à dire mon appréciation du 
banquet auquel nous avons été con- 


# 


f 


: Saskatoon, et comme président des 


Saskatchewan, Mgr Bourdel et plusieurs prêtres pren- 
nent place à la table d'honneur. Nombreux discours-— 
Les orateurs parlent en anglais, en français ou en alle- 
mand—Vote de condoléances à la famille Gravel. 


viés ct aussi le plaisir que j'éprouve 
à otre associé à des personnages 
wussi disfingtiés que COX QUE NOUS 
avons fau milieu de nous, cé soir, 

ous, .neus apprécions, Pen suis 
sur, ce banquet, surtout après de 
beavail ardiu des. deux derniers 
jours, 

“le.suis sûr aussi que ce congrès 
va avoit pour résultat le ralliement 
de tous les catholiques de cette pro 
ivinee, Ceux qui he parlagent pas 
nos crovances S'étonnent des sueri- 
lives que nous sommes préts à faire 
pour garder nos écoulés séparées, 
Nous ne trouvons pas suffisant que 
nos enfants cutendén parler de re- 
lipion le dimanche seulement, Nous 
.voidons' qu'ils entendent parler du 
hou Dieu tous des jours. Je mifai 
pas plus loin sur cu sujet qui a &lé 
draité par des personnes plus eapri- 
bles de Le faire que moi, 

“Encore uue lois, je remercie Les 
ldumesiel Les demoiselles qui mous 
ont servi un si copieux repas”? 

M Jutras chante avec entrain 
æ da route de Berthier, qué tous 
reprennent en choeur, 


û 


(Suite à la page à 


.) 


TE 


Dee comenr mue nené cine eue : 

Durant le congrès, M. Denis Hi 
parvenir à Mgr Marois un télégram- 
me de salutations respectueuses, ëx- 
primant aussi ses. regrels im sujet 
de tout malentendu ou désagrément 


iqui avait pu avoir lieu au cours des | 
travaux d'organisation, ie 


EE 


Mgr. Marois eut l'aniabilité de té- 
sgvaphicr immédiatement qu'H bé- 
nissait les congressistes” et: regret: 
tait. ne. pouvoir se trouver amis 
lieu d'eux. Pi Lis 


se 


- 


Re 


. + 
4 


LE PATRIOTE DE L'OUEST, mercredi le 9 avril, 1930 .. 


RE 


(Srere ae la première page.), 
Sont injustes envers une foule de 
pionniers canadiens et de lovaus 
sujets britanniques venant d'autres 
pays qui ont largement contribué 
au développement de notre pro: 
vince. H n'est ni juste ni conforme 
aux principes du “British fair 
play” de les disqualifier comme 
commissaires d'école simplement 
parce qu'ils n'ont pas eu Pavantage 
d'apprendre la Jangne anglaise à 
l'école, Ce Congrès demande donc 
le retrait de ces amendements qui 
exigent plus des simples eommis- 
saires d'école que des députés. 
VIII 
pris 


Après uvoir connaissance 


des divers -plans suggérés pour 
sunener l'agrandissement des dis- 


iriets scolaires dans le but d'en ar- 
river à la “municipalicisation” des 
écoles, ce Congrès estime que Île 
svstème aeltel qui place lPécole 
sous le contrôle direct des parents 
et les intéresse davantage à Pédu- 
calion, a donné dans le passé des 
résultats satisfaisants, I s'oppose, 
par conséquent, à tout changement 
qui aurait pour résultat d'éliminer 
ou de restreindre Fautorné des 
comihissaires, mandatitires des pis 
rents. : 
VI 

Afin de rendre la earritre de 
l'enscionement plus attravante, ee 
Congrès se déclare en faveur de 
Pélablissement d'un  svsième de 
pensions pour instituteurs le pus 
toi possible, 

IX 

L'agriculture étant l'industrie 
petucipale de la Saskatchewan, et 
tenant eompte que peu de jeunes 
gens peuvent suivre les eours de 
l'Université el que, d'autre part 
celle science ne reçoit que trés peu 
d'attention à l'école, ee Canures 
demande au gouvernement d'inau- 


gurer des cours d'agriculture pour: 
les jeunes gens de plus de 15 ans: 


durant de 6 mois à un an et devant 
être donnés en divers cenires de 
ho proviate à un prix raisonnable, 

Ce Congrès demande au gouver- 
nement de publier l'Aele des éco- 
les en anglais ot en francais come 
me par le passé, 

NI 


annuel ait Heu au plus tard au mOÎs } 
de mars de ehaqnue année, î 


mm or mn me À marne me 
EEE EE | 


Le Congrés 


Resolutions - 


ju ee 
rt 


RSR RSS 


XII breaking 

Ce Congrès demande au gouver- 
nemetit d'amender l'article 39 de 
Ja loi scolaire de façcou à donner le 
droit aux écoles séparées à Br ini 


-Whot shall be the remedy? Lat hi 
never  nuuimise our  Failh, 
principles. 


lricts d'école Jouent divers établis- irent traditions, different lines of 
sements pour v tenir leurs elassess Ccondnet, We do not think dlike, my 
el ds . . + . 
Considérant que le gouvernement and explain things. Fnsist on relig- 
aeluet semble vouloir forcer ces 
distriets à bâtir des écoles leur ape, ! 
parlenant en propre, icharacter that «4 man toill be an 

Ce Congrès proteste énergique. [4557 10 his country, 40 his race, 
mert contre ectte altitude du gone [#44 to his religionsand have man 


vertoment, istrenght to resist lemplation. À ask 


e God to bless you all Lam satisfied 
XI ; ie 
. L . that you reulise the necessity Lo be 
Cinq cents coñmissaires d'école lonited and L'um pleased lo see in 
catholiques, réunis en congrès à this attdience people of the French 


| 

j 

{Saskatoon el appartenant à diffé. ruce, 

rentes nalionalités, désirent faire eo und other races. Lel ns join 
[savoir aux religieuses enseignantes hands together und be shall com- 
ide cette province qu'il, regrettent | pet our ennemies to respect us. 
:vivenient les amendements qui ont l recieved from 21 socielies In 
été volés récemment à la législas lyonireal 4 telegram reading thus: 
j'ure de la Saskatchewan et qui dé- “£rpress symputinii, amiralion, 


: fendtent le port de habit religieux good wishes. Add S5u Yon are pre- 
it l'école publiaue. bparing «à convoation twkeh neces- 
Î Hs désirent de plus offrir à ces [states expenses. Accepl his for the 


sméêmes religieuses l'hommage de foreut cause" The 850 Ccheqgie 1 
leur Baule appréciation et de leur Furned over lo those livo associe 


te 


entière salisfaction pour Je bon tions, French und German. 
travail qu'elles ont fait jusqu'ici} Monseigneur Prud'homine pete 
dans les écoles de F1 proviner, ensuile en francais: 
au is : 
| | X\ “Je me réjouis avec vous 46 
L'Association des Comnnissaires feès de cette convention, qui «à dé. 
il école franvco-canadiens de Ha Sas- fpassé nos espérances, Je suis avec 


kalchewan, réunie en congrès à vous de loul coeur, el je bénis los 
[Saskaloon, désire exprimer au gou- {délibérations de cctte assemblée, 
“ernement français sa vive recon- {le sais que vous cherchez lu 
inaissance pour Fhonneur qu'it vient {l'harmonie ef l'union, On louve 
de lui faire en créant sou vaillant (unité parteut dans Bonabure Hi v 
cher, M. Raymond Denis, Chevalier unité dans Jésus, I V4 a unité 
de la Légion d'honneur, 
AVI 
Ce Congrès désire remercier cha- 


,äl 


L'Evangile, vuité dan: la paternité, 
cutnilé dans l'organisation. Cette 


ing fuctors in the spirit of inlole. 
dance evisting today in the Prov- 
ince 0} Saskatchewan, It is heart- 
to see one’s jaith eari-{il nous faut former une ofrganisa- 
‘catured, the clergy calumnialed, Lo 
‘see our own molives questioned, 


our 
Compromise shell lake 


norité dans, la province au Tien 46 pe cutholies nowhere, He who su- 
Pminorité dans le district, ‘erifices his principles minimises 
- XI the truth. Lel us realise that we 

Considérant que certains dis. have different lemperaments, diffe- 


‘'dear friends. Let=us meel together 


[nous y sommes pour. y rester, el 


ion being tanghl in the school 1 lequel est difficile d'ériger des 
is bg the jormation of the twhole Îbases solides, Là où vous êtes en 


| 


the Polish race. he German |sieutés points, dit-il méritent de la 


| 
| 


l 
| 


| 


sue. tv a trois mois si À aurait des élee- nier dispose 


| 


paix, [pas de surprise de la dernière mie: 


| 
! 


duns Péglise, unité de morale dans qu'il v aurait des élections uénéra- 


| 


les Chevaliers de Colomb qui ont 
.mis leur salle à noire disposition 
el nous ont aidé à faire un succès 
de ce congrè,” . 


uous devons faire en sorte qu'une 
parcille cerise ne se renouvelle pas. 


lion commune daus laquelle tou-. 
tes les races travailleront d'accord 
pour la défense de leurs droits. !! 
ne faut cependant pas perdre de 
vue de fait que nous.viyons, dans 
une province où la majorité. est 
protestante et que nous dépendons 
loujours.un peu sur la tolérance ct LE CHEVALIER DENIS 
Je bon vouloir de celle majorité; NS . 
nous sommes plus où moins. à la. M. le, docteur Desrosicrs, prési- 
merci de l'opinion publique. d'une ‘dent du banquet, félicite M. Ray- 
majorité. protestante. Or lopinion ond Denis de Fhonneur que le 
publique est Mk sable mouvant sur gouvernement francais fui a fait en 
le créant Chevalier de la Légion 
d'honneur, “Digne fils de France, 
dit-il, vous avez particulièrement 
imérité du Canada français. Nos re- 
-mercicments dès lors au gouverne- 
‘ment qui sait honorer si brillam- 
ment notre chef, 

“Quelle heure, aussi, plus sonve- 
fable que ce jour de ralliement ea- 


Mme Reinhart chante, en alle- 
“mand, The Lotus Floiwer, Ville est 
irès applaudie et rappelée. 


majorité, je vous consetllerai la Lo- 
lérance, la svmpathie envers la ont- 
norité protestante, car  lPitituce 
que vous prendrez envers ectle mi- 
norité aura de la répereussion sur 
votre organisation." - 

M. Bonneau remercie M, Hall de 
son intéressant discours donc plu- 
| É ‘le “couronnement de vos efforts, 
pour célébrer la fête de votre ré- 
: compense ou mieux la fête de notre 
. 'ECONNAISSANCE, 


à 
RAYMOND DENIS 


M. Denis donfe ensuite la lecture 
‘de télègrainmes reçus, entre süutres 
ceelui de M. Admtind Lavergne, qui 
se Lit conne suit: “Tous mes voeux 
de succès pour voire congrès, Le 
ee : droit ne meurt pas.” 

Le premier ministre WW. Mae! M, Denis remarque qu'il partage 
kouzie-King a déclaré en caueus. l'opinion de M. Hargarten sur les 
libéral qu'il ne savait pas plus qu'il “discours aprés un bañquet. Ce der- 
au repos, au sommeil 

el une Jong discouré devient. alors 
une pénitence pour celui qui le fait 
et ceux qui l'écoutent, M. Denis fé- 
ilicite et remercie ‘les délégués du 
magnifique élan avee lequel its ont 
Huile. répondu à son appel el aussi-de la 
Le  . , i dignité et du courage dont ils ont 

, L'impression générale des dépu-; faif preuve durant le congrès. C'est 
Les qui ont assisté an caneus 6St: lt première fois, dit-il, que les eu- 
tholiques de-tautes les races s’unis- 
| sent pour revendiquer leurs droits, 
Neus remercions nos adversaires 


considération, } 
M. Deiron demanGe à NS Juiras 
d'entonnes God save he King. 


-ALamass 


ein ces me don Nec memes 


Nouvelles 


Y aurait-il élections générales? 


lions générales, cette année, 
, . . | 
Cependant il a fortement engage | 
les députés à 14 préparation inimé- : 
iliate et soutenue, pour qu'il n'y ait 


les dés eolte année, le 28 août pro- 
bablement 


sire aussi remercier Porchestre etginent poyr 


ENTR'AÈTE | 
| S“Frappez 


LE DR DESROSIERS FELICITE | 
! 


-tholique, qui est en grande partie | 


ee — nn 


H H # ll 
sar et à Dieu ce qui appartient à 
Dieu, el nous ne faisons que prou- 
Dieu et aux 


Ja provinee, mais Pour 
Desro- fai: 
ver noire lovanité à 
Mois qui ne sont pas contraires à sa 


Jout Le Canada, ajoute 
siers. 

L'abhé de Muenster prend la pa- 
role; 

“Vons ronnaissez 
le fer 
chaud." Ce qui vous à 
il y a deux jours, m'y amênt at 
jeurd’hui: notre loyauté à la foie 
tholique et la grande cause de nos 
écoles. Commissaires d'écoles, vous 
èles revètus d'une certaine autorité. 
Après ee congrès, SOTVOZ-VOIS de 
cette autorité, de ce privilège pour 
exprimer plus profondément, sus 
clairement l'idéal catholique, Du- 
rant ces derniers mois, VOUS Savez 
que quelques-ins des nôtres ont agl 
en traitres el se sont prononees 
contre les soeurs el contre fes cos 
les séparées, 

. “Commissaires d'école, vous à 
véz aussi un devoir d'abôtre À rem 
plirs Vous devez êire des cabgitr 
ques convaineus, avoir Pesprit &a- 


volonté quand nous combattons 
. pour conserver NUS écoles eatholi. 
tous Lo dicton: ques.” 
quand il sl 


amenés ici AIRS CANADIENS 


Le docteur Pesrosiers remercie 
le TR, P. Gertken”du-discours ma. 
(Suite à la page 5) 


Douleurs dans le dos 


M A. Gellurt de Slornoway, Sask., 
j écrits “Pendant longlemps jai res- 
jsenti des’ douleurs dans le dos qui 
augmentaient où dimiminient par 
périodes, J'avais employé difré- 
reuts remédes et pilules. ponr les 
reins san, pouvoir lrouver de sou. 
ligement, L'automne divnier, ‘les 
douleurs devinrent si fortes qu'elles 
lm'empéchérent de repôser nuit, 
Cest alors que: peus" l'idée d'es. 
Saver le Novara du Dr Pierre @f ma 
postolat afin.de convaincre par des bouteille n'éfait pas cnême finie 
arguments solides vos voisins de que les douleurs avaient disparu. 
vérité de vos principes. L'opposi- Je me porte maintenant frès bien,” 
tion qu'on nous fait est causé par le lCetle médecine végétale bien con. 
préjudice basé sur Pignoranee pl nue affecte sahilairenent Tès orga- 
1ôt que sur la malice, Profitez fou- nes d'élimination, cie facilité ot 
jours de l'occasion, quand elle se régularise leur aelion el angmente 
! présente, pour renseigner vos ac le Tux urinaire, Ce est pas un ar 


versaires. La dovanté à l'Etat est bicle de droguisie er de Novoro esl 
sans doute uu devoir, œuais lassealement fourni par des agents 


Î 

loyauté à Dieu est un devoir plus: nommés par le docteur Peter 
grand, el PEtal ne nous ôtera ja-}ues and Sons. 
mais ce qui appartient à Dieu. “Ren Livré exempt de douane an Ca 
dez à César ce qui appartient à Gé nada, oct 


Late ne à 


Fabr- 


dun. 
one 


ME] 
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à 


! 
JD est temps que vous pensiez à faire volré ménage 
de printemps 


Nous faisons toutes sortes de décoralions, intérieures 


ou extérieures, ; 


Jeureusement le comité exécutif 

sortant de charge pour son dévoue- 

ent an service de notre Associn- 

tion, ° 
XVI 


Reconnaïissant La haule intelli- 


union, vous a trouverez Hans FE- 
glise, a sociélé Les  pronicrs 
chréliens ne laistient qu'un coeur 
el qu'une une, Jusqu'iri nous {ra- 
vilions séparès, a fallu beau 
coup d'années pour nous unir. 
J'aimerai celle perséculion qui 


gouce, lindomplable énergie, line] nous a unis el qui sera le principe 
 lussable dévouement et la prudenteide notre force! Sovez done unis 
{sagesse de son actif président, cel Que les Polonais s'organisent, les 
tésolu qu'à l'avenir le Congrès : Congrès désire lui réllérer par un! Allemands, les Rüthènes ‘s'organi- 


fiance, 


{Suite de la première page) 
DISCUSSION 
LA COMMISSION 4 BROIT 
A UX DEÉLEGUE 

La loi permet à nos commissioxs 
scolaires de se faire représenter à 
la convention et de paver les dé- 
penses d'un délégué, Dans le passé 
il fallait que l'envoi de ce délégué 
fût approuvé par l'assemblée an- 
nuelle des contribuables ef par un 

vote de Ja commission scolaire, 


LE PATRIOTE à 


Au eours de cette année, il se 
passera bien des choses, dit M. de 
Margerie, Que nous réserve Pave- 
nir® Nous ue le savons pas, Chose 
certaine, il x aura beaucoup à 
faire. Toutes les directions don- 
nées par PExécutif seront publiées 
dans Le Patriote sous Île titre: “Ac- 
tivités de PA CF. C7, en pre- 
mière page. 

Pour l'amour du Patriote, aide:- 
nous, dit M. Jutrus, Envovez-nous 
vos travaux d'impression. Nos prix 
défient toute concurrence, Je eon- 
nais l'imprimerie, J'y travaille de- 
puis 15 ans. Nous imprimons aussi 
ban marché qu'à Régina el Saska- 
ioon, Nous faisons un appel spé- 
cial aux préfets et conseillers de 
municipalités. S'ils le veulent, ils 
peuvent nous aider puissamment. 

M. Denis prend la parole: ‘Je 
remercie les directeurs du Patriote. 
Nous ne réalisons pas assez les ser- 
vices rendus par notre journal qui, 
chaque semaine. pénètre dans Îles 
familles et porle le mot d'ordre 
des chefs, Nous devans nalre orga- 
nisation solide au Patriote, Lors- 
que nous avons besoin d'une im- 


pression graluite, nous allons’ au! 


Patriote, Nous faisons faire à Von- 


da pour 500 à $609 par année 
d'impressiouns au  Patriole, J'ai 


constaté que les prix que j'ai com 
parés avec ceux de la Sanvëgarde 
à Moniréal, étaient à peu prés Îes 
mêmes. Nous devons encourager 
les nôtres, 

PLAN BAKER 


M, Laplunle relativement au Ba- 
ker's Bill, dit ce qui suit: “L'an 
passé, en Alherta, on avail divisé 
la province en 40 districts compre- 
nant 150 écoles. N fallait enirer dc 
force dans le plan soumis par 
Baker. En raison des protestations 
des journaux, Baker a suspentu 
son bill qui est revenu, celte an- 
née. Mais on n’ôblige pas Îles com- 


RESULTATS DE COMITE 
DE NOMINATIONS 
. Président, M. Ravmond Dents, 
Vice-président: MM. A. Doiron et 
S-M. Bonuneau: 


| 
| 


vole unanime, sa plus entière con-{sent. Nous vivons dans un pays bi- 


ligue, Ce que nous demandons, ce 
n'est pas Bt fusion des deux races, 
mais l'accord enire les races basé 


| sur le respeel de nos libertés res. 
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i 
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Secrétaire général, M, Ls Dermav: 


Directeurs: MM. JA, Motut, M. 
Carignan, abbè A. Lebel, HA, Ma 


thieu, LsPh, Côté, À, Julion, M.! 
Duperron, Eugène Duretie, Emil: 
Wiülvers, Albert Marchildon, A. 


Bouvier, Paul Bourdv. 


JEUDE APRES-MFDI 
SEANCE. CONIOINTE 


A deux heures, tons les congres- 
sistes se groupent et Fons prendre 
leur photographie. 

À deux heures et demie, c'est la 
visite de PUniversité, du Sanalto- 
rium el des principaux endroits 
de la ville. 

A quatre heures, tous les con- 
gressistes sont réunis dans Ia salle 
des Chevaliers de Colomb, alors 
qu'arrivent S. & Mgr Prud’honune 
jet Pabbé mitré de Muensier, Du- 
rant plusieurs minutes on les ac. 
chament, 

M, argarten presente SG. Mgr 
Prud'homimne. 

1 

| S. G. MGR PRUD'HOMME 
1 1 ceêrtainly uras deeply moved, 
us 1 entered the hall, to receive 
fron you all such an enthüsiastit 


welcome, Needless Lo say half aim 
iheurt and sotliwith yon all, We nre 


going through very hard and 
troublesome times. Much has been 
said Lo you yesterday and this 


morning, L énly wish to say & fetx 
stbords to you this afternoon about 
a pery tnporlant matter, the source 
of « permanent peace. We are al 
looking jortourd to peace, not only 
in this Propinee but in all Canada, 
and 1 say to you the necessily felt 
by «ll is more religious tolerance. 
Ff peace is goïng to be brought ab- 
out in this Pronince, il must be 
through religious tolerance, not 
compromise, but the  acceplante, 
irrespective of race, creed, 0j the 
fact that ve belong to different na- 
tiondlities with very different trud- 
itions, IE is all very well to speak 
af demoertcy, but democruecy can 
only be uchieved throngh hard 
lubor, {hrough a spirit of coupérar- 
tion, good will, through unselfish- 
ess. It is 100 bad fhal ive, citizens 


eee mn ones, 


missions scolaires à v entrer. Aufof this country, living uñder the 
lieu de diviser Ja province en 536;British flag, in he British Com- 
districts, on veut Pégalisatien des monivealth, should have to suffer. 
taxes entre tous les districts, Les!]f deémocracy means something, il 


Î 


-eonvention 


peclives. L'autonomie de ces deux 
rates doit être reconnue on vertu 
du pacte de TS67. Fravailons tous 
ensemble au progrès matériel de ce 
pass et à la prospérité inorale de 
Lois, 


L'ABBE DE MUENSTER 


F cannot help telling you my ad- 
iralion, is genuine, from fhe 
heart. {have been three years in 


Saskalchetbun. The first jou 
that has come Jo me, is 
tohen 1 heard over the 


lelephône That the sucvess of this 
hüd been berond all 
evpectations. Cheer up and remain 
united, This quiheriny is like 4 net 
“ler, a star of unit, better under- 
slandingt and simple minded co- 
operation. Nineleen hundred years 
ago, & Star vas seen by the wise 
men of the cast and it led them to 


Bethleem. This star of unity will] 


tead us home ready La jight for our 
children and their educuotion. } ud- 
mire you and E'iwish lo exhort you 
lotvach one of you to do his share. 
À good beginning has been made 
but much remains Lo be done. With 
the gruce of God, I jeel confident 
that no serious harm ean come to 
you us long as you remained to- 
gether. There has always been 
trouble with the Catholic Church. 
This persecution has brought us to- 
gether and ta better understanding. 
Just when we need quidance, the 
encyclicul tetter of our Holy Father 


{he Pope has come Lo give ns à 


; 


; 


bn mn à 


direction, There is our law, our 
ideal, our entire program 1j we 
are’ loyal children of the Churenh, 
de to carry that out, 


M. DENIS 
“C'est avec une émotion pro- 
fonde que je remercie du fond du 
cocur, 6h mon nom personnel et au 


no) * ce congrès, S, G * Pr 
nude ce congrès, S, G. Mgr Pru-! 


d'honme et fe TR. Abbé de Muens- 
er du bonheur que leur présence 
#pporte lei, cel aprèsmidi, de 
Vüumense honneur qu'ils font à ce 
congrès, en apportant leur concours 
à nos luiles, Notre seule ambition, 
on lufiant dns celle province, esl 
le maintien de nos écoles, Nous 
avons le droit comme péres de fa- 
mille, de veiller à la mentalité de 
nos enfants, Restons unis et fidé- 
les à nos chefs religieux, En dépo- 
Sunt à vos pieds Phommiage filial 
le ous les délégués, je vous de- 
mande de nous bénir et de bénie 
les travaus de celte convention.” 

M. Doirun introduit M. Emimnett 
Hall, avocul de Saskatoon. 


M, HALL 


gui nous ont fourni le moyen et 
l'occasion de cette union qui sem. 
Bail impossible.” 

ÿ M. Denis adresse 


a armes © ae eee ee mme + 


Yo 


Le Canadien National dépense- 
ra $35,000,000 dan l'Ouest 


des remercic- 


Winnipeg, — Le Canadien Na-| missaires des écoles séparées de 
tional dépensera #35,000,000 dans 


l'Ouest, cette année. Cet argent sora font porté main forte, et remercie 


employé à la construction de nou- aussi les personnes qui out préparé 


velles lignes, à l'entretien des an- 
seivnnes, Céei ne comprend point 
les Sommes requises pour le eche- 
min de fer de Li Biuie d'Hudson et 
[a part du Canadien National dans 
de budyet du Northern Alberta Rail. 


Vous, 


et servi Je banquet. Il remercie par- 
ticuliérement Leurs Crandeurs nos 
évêques, à qui il offre es homim- 
ges de tous les délégués. 
TELEGRAMME D'UIRICH 
Le docteur Desrosiers donne lec- 
lure d'un télégramme reçu de Fhon. 
: docteur Uhriche. : 

Il “les voeux les plus sincères € 
mes félicitations aux délégués as 
semblés en congrès”? 

LE T. R. P. GERTKREN 


amener ne mens 


| 
i Le successeur de Cosgrave | 


Dublin. I s’est produit une 
ivuplture dans les rangs du propre 
parti de M, de Valera au Dail sur 
:Félection d'un président pour rem | 
iplacer William PF. Cosgrave, qui a 

nl 
; 
+ 
À 
! 
| 
t 
À 
À 
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; 


| ensuite le T, R. P; Gertken, abbè 


précieuse acquisition : non : seule- 


Sean TFimass a fortement invité 
le Fianna Fail et lopposition en- 
tière à appuyer Thomas J, O’Con- 
oc, candidat du parti travailliste, 
plutôt que M. de Valera on M. Cos- 
grave qu'on s'atténdait à voir ré- 
élire, . 

1 basa son attitude sur une dé- 
claration de William Davin, du 
Iparti travaillisté qu'ils ne de- 
jvraient en ‘aucune circonstance 
isppurer de Valera parce qu'ils ont 
jacceplé le traité d'Irlande 
l'Angleterre,” 


démissionné. 
avec ; 


ee Nr 


Le Japon accepte 


Londres, -- Reijiro Wakatsuki, 
‘chef de la délégation japonaise, à 
idonñé la réponse de son gouverne- 


ment à la proposition d'accord tri- . 
parlite faite par la Grande-Breta-, ' 
gne et les Élats:Unis, On dit ici, @) at 1. ! f. 14 | 
comme on la prédit à Tokio, que : pa ne pe VE pas--on re QE 
celte réponse est pratiquement une | - - 1. 
acceptation, à » | | le en e la Ag: ; 
; 

| —--#— |; pas lever la pate 

La navigation dans le Nord | : _-  . 

ee ms Li 2, 4 L Cl 

| Le Pas. … Le capitaine J'sais pas : Prend la moitié moins de temps... plus de 
{qui arfonce l'ouverture tardive dei ce fatigant pélrissage.... on ne, fait plus lever la 
Îla navigation dans des eaux du}' pâte.... ah! quel bonheur. Voilà l'histoire de la 
Nord en raisun de l'abondance de;  Quaker New Eusÿ Method pour faire le pain à ln 
la neige et du niveau très bas des!" jfaison ‘ "+ 
Svuiäarnc 1° à * , + » +11: N 
{rivières. | | Nous avons distribué des milliers d'exemplaires 
CUT 7 du joli livret que nous avons préparé et qui explique 
Ï E BAN UET i _vette nouvelle ct étonriante méthode. Nous désirons 

“ 5 que Vous en avez un, VOUS’ aussi. Ce livret contient 


{ Suile de lu première page) 


M. HARGARTEN 

M. TMargarten, président de l'As- 
sociation-soecur des Allemands ca- 
tholiques, prend ensuite la pañole: 

“Je vais re bref, Estit néces- 
saire de vous dire que le succés de 
‘ee congrès à dépassé nos espéran-. 
‘ces, M. Denis atténdait 300 délégués 
"el nous avons ‘presque doublé ce 
Inombre, Je suis ravi du résultat ob- 
tenu. Maintenant il me vient “une 


monde du pain délicieux. 


Cest Zn farine qu'il, vocs 
de bons’ résuliats ‘avec la 


ments aux Chevaliers de Colomb, à: 
PM. le docteur Desrosiers, aux com-" 


Saskatocn, au RP, Simard, qui lui’ 


LC 
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Le docteur Desrosiers présente FI Toujours In 


mitré de Muenster, lequel est une, 


une très intéressante nouvelle.pour toute ménagère 
comment Jan méthode Quaker abrège de longues 
heures le travail de boulanger et donne à fout fe 


Si vous le nréférez, pracurez-vous ce Livret chez 
votre marchand de fleur Quaker; ayant soin de 
demander en mâme temps un sae de celle farine, 


vez-vous-on anssi pour tous usages domestiques, Elle 
sat toujours sûre, In fleur Quaker, donne meilleur 


Peinturage de maisons, Posage de tapisserie et” 
Kalsomine ° 


Nes prix sont fes plus bas et ie travaif que pons faisons es garanti 
vu que nous nous Séervons du meillour matériel 33 années à Prinoc- 
Albert veutent tout dire, Laissozenons vous faire voir nos livres d'é- 
“elantilons de papier à tapiscorie Un appel au téléphone rocevra 


VA a va VA VA C2 TA VE VA VA VA 3 Aa WA 


ee notre attention inthoédite, 


At ri: 


; 
f 
Ù 


FF. W. Turner & Son 


ë 


Téléplione 2885 : 


] 


1907 


Etablie eu 


vieille compagnie respoubable, 


. TA VA WA WA WA WE 


0 


faut pour obenis 
Easv Method: sur 


commissions scolaires catholiques 
et canadiennes-francaises pourront 
se tenir à l'écart, Le ministre se ré- 
servera le droit de forcer deux ou 
trois districts isolés à entrer, s’il 
le croit opportun, dans son plan. 
11 veut montrer à la population que 
le Divisional Board a des avanta- 
ges, Malgré Vopposition de la gau- 
che au bill, tous ont réclamé la 
création et agrandissement du 
Divisional Board. Tous les minis- 
tres sont en faveur du contrôle de 
l'éducation par l'Etat.” 


means friendship and we must not}. "At nai pas l'intention de vous 
despise one another, Peace and{ltire un long discours, car il se fait 
harmong con only be achieved Utd. Vous avez d'ailleurs entendu 
through a beller understanding of," uprès-midi d’éloquents discours 
each'other and «a spirit of esopera-flPrononcés par S, G. Mar Prud’hom- 
tion, Many, my dear friends, areiMe ct le TR. P, Gertken, abbé de 
responsible or this iwooful state} Muensier. 

Ôf affairs, many are responsible for] “le nai pas je message spécial 
this spirit of distrust, of hatred{à vous’ adresker, et je vous diral 
: prevailing in {06 many centres! quelques: mols sur Ja situation ac- 
Some newspapers üre responsible] luelce des catholiques dans la pro- 
for it. 1 say lo you. also some palit-{vince, situation pour laquelle nous 
ficians of_low calibre are respon-Une sommes pas responsables, Nous 
“sible for it. These are the prevail-‘sommes dans la Saskatchewan et 


idée, et aux résolutions que nous 
uvons adopliées ‘au congrès, je dé- 
sire en ajouter'unefautre; la voici: 
Vous avez vu, ce soir, la photogr. 
phie des délégués qui a été prise 
cet après-midi, Je conséille à ‘tous 
les commissaires d'acheter une de 


ices photographies en souvenir du 
scongrès €l, puisque le gouverne-. 


ment nous oblide à enlever le cru- 
eifix de nos écoles, je suggère 
qu'on le remplace par cetje photo- 


sgraphie avec, au bas, les mots 
[Nous protestons.”  (Applaudisse- 


‘inents prolongés.) 

“Je désire remercier les dames 
el les demoiselles du somptueux re- 
‘pas qu’elles nous,ont servi, Je dé! 


goût, fait de la pâtisserie et des gâteaux pins légors LE COS, . 
/ # \ ‘ y . Lt € , » … : 
ere ie c'est parce a'elle, est éprouvée à loutes sos ! NU ut POS Man pe: 
évolutions au moulin, et que ses qualités ponr le, nt Dinn, Don lo À 
pain. sont. vérifiées tous les jonrs dans nos propres 2, . le np Eee Ep 
enisines. | peu nee dre Prière 
kr ae Hip À 
( 2 L : 
Tes ‘À 7 
M ne Î | 
D un. / . 
# 
su, Fe :Â 
…. /. 
… dd 
' { . 
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POLITIQUE FEDERALE, 


| La sess 


thômage. - 
LE CAS DES VETERANS 


Chague fois que les Chambres se 
sont mises en session, depuis une 
douzaine d'années, elles ont été'as- 
saillies par les aneiens combattants 
qui veulent oblenir de pays des 
peusiôns, des, allecntions où futres 
faveurs de ce genre. . 

L'hon. Charles: Dunning, wuinis- 


Spécial au Patriote 


ion d'Ottawa 


Le cas des vétérans—-Le colonel Laflèche——Bill Boulanger— 
Trüité australien—Le divorce-—Au Sénat-—Problème du 


rence eu faveur des vétérans, par- 
ce qu'après douze finnées de paix, 
les jeunes gens de 1918: sont deve- 
nus des jeunes gens dans la force 
de l'âge, et qu'il n'a pas été de leur 
faute s'ils étaient ‘alors trop jeu- 
unes ‘pour fairé du service. E'hon. 
Chaëïles Dunning, ministre des Fi- 
inances, encouragerait, nous a-ton 


ire dés Finances, "à fait adopter en ‘assuré, toute mesure légistutive de 
deuxième lecture un-projel de Joiiïce genre, : 
accordant des allocations spéciales Dane 
aux anciens combattants, À purti le Au cours de la semaine qui vient 
de lPâge de 65 ans. C'est cinq an- | de s'écouler, Ia Chæitbre des Gom- 
nées plus 1ôt que la pension de Kanes a étudié pricipalenent 
vientésse, Les allocations seraient trois grandes questions: notre trai- 


Nes mere nes 


de &40 par mois, au maximun, par {6 avec l'Australie, l'institution des 


couple marié, et de #20 pour un ‘tribunaux de divorce en Ontario el 
célibataire, les veufs sans enfanls {x evise du châmage. 

se trouvant dans ectte derhière en 5 Mais l'intérêt général est resté 
tégorie, Naturellement pour avoir ans la coulisse, et c’est léventua- 
droit à ces allocations, il faudrait fité tout prochaine d'élections gé- 
des conditions de maladies où d'afe hôépales qui la retenu là. Après un 
fections de quelque, sorit,. prove éaucus Hbèral,. plusieurs journaux 


13 voix, 

_ Le'bill a été adopté en denxième 
lecture par 13 voix de majorité: 100 
voix'ebntre 87: el celle fois encore, 


favoul, ee qui donne ‘encore une 
majorité de 13 voix. 

. Cecfut la journée des "Quatre- 
treize”! et le fer avril, Le doubie 
vole a-4-il été un poissôn d'avril? 
Le bill est maintenant en côémié 
des bis privés, où il subira très 
probablement un amendement im- 
portant, nen ui donnant effet que 
quand l'Ontario l'aura accepté of- 
ficiellement. 1 ". 

: AU SENAT | 

Le Sénat s'est vecupé ces jours 
derniers du Bi du premier minis- 
fe probibant l'exportation des-al- 
eools éanadiens aux Elats-Cuis. AM 
“Raoul Dandurand, leader du gou- 
vernentent, qui le pilote on Chan 
bre Haute, à rencontré de la purt 
des conservaleurs Une opposition 
obstigée. M. Willoughhy et quel- 
ques éollègues veulent envorver le 
bill en comité, pour élude complé- 
mentaire! le gouvernement x veut 
rien entendre, JD'oit un débal qui 
dure encore, Si le Bit va eneomilé 
spécial, c'est sa perte certaine, par- 
ce qu'oh le fera mourir fi à petits 


} 
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DATANT EN EC MA D Le RES TT UE 


E.L'OUEST, 


-çaui donne encore une majoWité de simages La discussion a êté précipi- 


{een chambre par M, Moaps, Wa 
uiliste de Winnipeg, de la méme 
facon que eclle qui à cu lieu sur 
Île Lraité du Canada avec PAustra- 


des 61 Ontariens qui ont voté sur{tie: 6e namendant la motion du mi- frères séparés, qui ont Fesprit de 
le bill, 24 ont voté contre et 47 en cnistre des Finances d'alier en sub justice el réprouvent Bi persteution 
j 


sites, 

C'est la lroisième motion de non 
leantiance dans Le présent gouver- 
fnement depuis le début de celte ses- 
sion, 

M. Heaps demande que le gon- 
jvernement presse des mesures in 
médiates pour apporter une soht 
lion au chômage en Canada Con 
he solutions 1 propose des ontre- 
prises publiques: considérables et 
un système d'assurances-chômage, 

M. Hecnan ca Tail, conne minis- 


mercredi . le 9 avril, 1930 


os 


passagers du Pacifique Canadien, 
dont de cancours intelligent a per- 
mis le bon fonrtionnemen{ du pool 
‘des billets de cheniin de fers tous 
les avlistes, en partienfier M. Ju- 
ras, M. Dumais, Mile Boivin, dont 
Lie pulent mgsival à dlé ‘un si agréa- 
ble défassement au cours des lon 
guess el harassantes beures de ri 
vail intenses Lous ceux qui de près 
où de doin ont oilé au sureës tt 
sonurés, 


ces braves vétérans, {{ Vous inearnez pour "nous VE 

Dans fous les vas. prenez contra cglises vous représentés la puissunec 
ge. Vous avez la sympathie non sen qui non seulement est Toujours in 
lement des nôtres, mals d'un plus ivincible, mais aussi qui touiuurs 
grand nombre que l'o neroï de nos ‘est vraie. Vous êtes, on ec diocèse, 
le ministre du docteur infailhble 
qui, dans les questions d'enscrgne 
ment, sit au jusle ne lèser en rien 
le droit de lElat el jalousement 
procbuner Le droit primordial de 
la tuñile. 

C'est pourquoi, Monseigneur, res 


dout nou sommes Feéhjet, lus les 
hote suous  perséeutent. plus 
nous devons mellre confiance en 
Dicu, Au risque d'être taxé du eri- 
me de lèsemajosté, je vous engiae 


| 


} 


Là continuer  eroignde de prières péelneusement mais ehaleurense | A ous mere 
que vous à demandée votre digne ment nous saluons Votre Grandeur 


et noble évéque, Notre résidenge, à au hanquel des eommissitires it 

nous, est pas dans eelte provinee, tholiques de hi Saskatohewan, 

ais ane large portion de notre vi; MGR PRUD'HOMME 

leaviat sv louve epmprise, Vos in- 

lérèls sont done les nôtres et vost Mar Prud'homme donne ensuite 

lrevendivalions sont aussi les née dt discours que nous aveus rupro- 
dut a semaine dernière en pre 


La quatrième boîte la 
guérit complètement 
Dit des Pilules Dodd une da- 


tre du Fravail, la réponse dn gene res, Je vons assure de nouveau, en 
vernement, Ha montré ce qéavailt terminant que vols pouvez conte 
entrepris at présente unfministrn jier sur nos prières, notre assistante 


fon pour apporter une soutien aufee ainsi que sur une puissante be. 


prenne du éhôtagc, qui est D nédietion que j'inplorerai sur veus 
provineial", dit Ve ministre. Un mais qui n'en  contindern pas 
grand nombre de dépalés ont con: moins à être adoré el servi en cet 
NE velle dèrniére nssertion, ile provinen, 
toc al"; sets offrir h ps sys “ “ne 
M. Gariand. de PAlborta, affirme VOTE DE CONDOLEAMCES 


que le problème est fédéral, parce, \, | . 
que national, mais le ehômage, dit. Après avoir remercier Mgr Ghar 
il, cehappe au contrôle des gouver. lvbois de sun beau discours, M. 
fucments parce qu'il à pour eunse Desrosiers lui exprine ses syimpa- 
prineipale des réactions économi. is cl colles des délégois, à love 


se faut pas l'oublier, hi domaine du ChriseRoi qu'on persécute ri: 


mire paue, Sa Grandeur parte en 
‘trois hingues. 
Le docteur Desrosiors 
gneur Prud'hommes: 
"es mols sont Hhpuissanis à 6x: 
primer nobre hppréctalion des 
rois beaux aliscours que vous ve: 


4 


à Monsvi- 


nez de faire el nos remerciements 
pour étre ven partager ce hanquel 
CAvee uns, 

“Je remercie os dames et Les 


gardes-mahides de Fhôpit Sainte 
Paul qui ont, les unes, préparé ee 
banquet Les antres, servi les invi- 


me de la. Saskatchewan 


Wan 0 Buruniasky enthonsiusimer 
des Pilules Dodd 


Caseuthers, Susk., fe Do asrit 
Spécinl. “bus Pilules Dot pour 
les vebis ont le moteur rente 
que at jamais pris déelare Mme 
U, Barauiasks, qui hnhile en celte 


nant du service militaire, mais pas 
assez gravés pour donner droil à 
des pensions militaires régulières. 
Mais le principal: travail des an- 
ciens combatlants se fera «levant le 
comité spécial des pensions el des 
problèmes des” anciens  eombat- 
dants., Jeudi dernier, is s'élatent, 
porlés si nombreux dans tt salle 
de ce comité, qu'on a dù recourrir 
à un local plus spacieux. | 
Le général sir Arthué-Currie, an- 
cien président de la Légion cana- 
dienne, a été leur porle-paraole, Il 
a regretté, dans un.long discours, 
qu'après one années de paix il 
reste ‘éncore fant. de problèmes à 
régler! sur le comple des vêlérans. 
Les anciens combalfuits du Ca- 
nada, dit-it, ont à: cocur ioul an- 
tant Que n'importe quelle autre 
classe de cilovens du Canada les 
progrès de Va nation, Leur désir 
n'es. pas d'alourdir inutilement le 
fardeñu des obligations finañcières 
du Canada, . ‘ 
Sir aArihur prétend qu'on ‘exige 
beaucoup trop du vétéran quand on 
Jui impose le poids de la preuve, 
quand, il s'agit de délerminer si 
son invalidité lui vient de soir ser- 
vice militaire, Les commissaires 
des pensions se sont crus incapa- 
bles de faire cette preuve; ‘à plus 
forte Faisan le vétéran lui-même le 
sora-til, JF dit qu'il ne:parle’ qu’en 
faveur de ceux qui ont des droits 
certains à des pensions, Dans tout 
le pays, actuellement, on n'est pus 
content.des méthodes en tisage ac- 
fuellement pour décider des pen- 
sions militaires. | , . 
Les soldats. se soni énrôlés “vecr 
l'entente qué les intérêts. de leurs 
familles seraiefft sauvegardés, el 
qu'eux-mêmes recevraient une pen- 


sion s'ils revenaient invalides de 
quelque manière que ce soit. 
L'échelle des pensiors est cor- 


recte, mais ceux, qui les accordent 
devraient indiquer aux intéressés 
eomnient s'y prendre pour réussir 
à établir leur droit. Dans les cas 
de refus son devrait indiquer. les 
raisoûs de ce refus, de façon à n’'in- 
disposer : personne, et d'empêcher 
de se répandre celte impression 
que le pavs ne fait pas ses devoifs 
à l'endroit de ses anciens soldats. 
Dans les requêtes il v a des exi- 
gences techniques à respecter, et 
les commissaires devraient assister 
les anciens combattants sur ce 
point. H devrait y avoir appel 
décision des commissaires, . 
La loi des pensions devrait Ctre 
interprétée par des gens favorables 
aux vétérans, I ne faudrait pas non 


_ 


de vieillesse avec la loi des pen- 
sions militaires, et° il importerait 
le ne pas les superposer, | 

Le général Ross trouve le travail 
de Sir Arthur Currie excellent, et 


ate des Teux- * ‘ques dues à ln guerre mondiale ct 


+ Î à L . 5 , pes ‘ , + , , CU 
casion du, malheur qui Pa frappés ol je remervic Lout parlivulié- 


localité, asus one deuteur sise, 
au dos. peine ponvaisje me re. 
dresser. Apres atoir pris trois hoi- 
les de Pilules Dont je ie sentis 


| 


AR tant c 
lvote, Hs ont fait une sorte de grève 
idu scrutin. 


| 


plus confondre là Loi des pensions | 


ont pu même préciser la d 
prochaines elections, qu'ils 
fixées au 25 août prochain. 


ont 
Bien 


o 


vil n'y ait rien de certain à cel) 


égard, puisque le gouvernement ne 
s'est pus encore prononcé officiel 


lement, plusieurs pensent tout de 


mème que ces prédictions ne sont 


ï  Hn'est done pas du fout certain, 
iatlendu que le Sénat à eneore une 
Emajorité conservatrice, que le bit 
: du péemier ministre ail les: hon- 
neurs de devenir statut: 
PROBLEME DE CHOMAGE 
Au moment où, nous terminons 


| 


pas aussi éloignées de la vériéeicelle chronique, Ja Chambre dis- 
qu'on semblerait le croire au pre- cute encore Je problème du ché- 


snier abork 

Des élecuons générales sur la Fin 
“d'août permettraient en elfet à la 
Chambre de siéger jusqu'à la fin du 
mois de juin. Et vers cette date, il 
est. certain, à moins de complica- 
Lions très inprévues, que La session 
sera terminée, ‘ 
‘Le premier ministre, lhon, W.- 
B: Mackenzic-King, a averti ses par 
tisans, en eaucus, de se tenir prets, 
afin d'éviter toute surprise de la 
dertière, minute, Depuis Patinos- 
phère polilique de a capitale ost 
saturée de cette perspective: d'élec- 
tious peur da fin d'août. 

TRAITE AUSTRALIEN 


Le débat sûr notre {raité com- 
mercial avec FAustralie a été pré- 
cipité en Chambre des Communes 
par un amendement de M. Robert 
Gardiner, des Fermiers-Unis de 
PAlberta, à In motion du ministre 
des Finances, M. Dunning, deman- 
dant'à la Chambre de se convertir 
en comité des subsides. 

Un amendement de ce genre im- 
plique toujours un manque de con- 
fiance dans ladminisiralion qui Île 


reçoit, et c’est pourquoi quan 1e$ hour détibèrer 


dépalés se prononcent, ce n'est pas 
dant sur'le mérite de l'amendement 
même que sur la compétence ad- 
ministralive du parti au pouvoir. 
C'est ee qui explique S 


[que lon retrouve aujourd'hui dans 
tous les pars de Punivers L'assne 
ranvoe-chôomage, selon ni n'appor- 
lors À Fa situation aucun remède, 
fais peut diminuer les misères des 

victimes du manque de travail, 
Le débat se prolongcra envore 
plusiours jours, assure-dteon, ° 
OUTAOUTALS, 


LE 


Suile de la page 2) 
guifique qu'il vient de faire cl de- 
mande ensuite à Me Boivin d'exé- 
culer sur le piano les “Airs ent 


renomnié de Moniréai, 
“Home fais grand plaisir de vous 
présenter le descendant d'une 
nos ancilleares familles eanadien- 
nes-fraucaises de Québec, alliée 
aux Faché ef aux Langevin: Mgr 
Üharlebois, vicaire apostolique du 
Keewatin." L 
MGR CHARLEBOIE 
Je suis heureux d'avoir été ap- 
pelé à vous adresser la parole en 
ce mement, eur je tenais à Vous dire 
que je suistuvec vaus esprit et de 
coeur dans a luite que vous avez à 
soulenir pour Ja défense de nos 
droits les plus sacrés, A l'annonce 
de la persécution qui sévit dans 


% 


eelle province depuis quelqaus 
mois, vous vous êles indignés, ef 
vous voilà réunis en convention 

sur les rueilleurs 


moyens à prendre en vue de la pé- 
nible silualion qui vous est faile. 
Votre convention signifie un noble 
lseste de protestation contre Pinjus- 


BANQU 


dieus'', composihion d'un drganiste 


ee mr 


ET. 


À la chasse au misérable wespile 
Con tot ufientat et Tui infligor Le 
châtiment qu'it aurail mérité pour 
sat erinie. . 
Î Peurlant, c'est la même injure 
{qu'on veul faire at Christ, car c'est 
en à Lui qu'on en veut en s'atin- 
iquant à son image. C'usl ee que 
Vous conmandent nos divigenuts-de 
Régina et qui doit s'exéenier le Ter 
Cjuitlet prochain, Ne vous semble-t-il 
pas que ect affront — eur c'en es 
un -- rejtüiHif non seidement sur 
‘les catholiques, mais eneoroe sur 
fous des chrétiens, qu'ils soient an- 
shicans, miéthodistes, presbytériens 
eu autres? x à fout lieu d'espés 
re que nos frères séparés se juin 
dront à nous péur prolester contre 
une folle iniquité, Dans tous les ças 
S'üs n'osent élever ht voix pour 
protester, nous catholiques, nous ne 
icesserons de proclamer que nous 
ressentons un tel ‘outrage au Chrisl 
Sutsour el que ce n'est pas à nous 
qu'il appartient de descendre es 
erueifix des murs de nos éroles, 
Quand un home est condamné à 
la pofencs, on ne loblige pas à se 


i 
Î 


ans doute que Îtice dont vous êtes l'objet. En ef- ‘mettre kr corde au cou et à peser 


l'amendement Gardiner ait été fiifet c’est bien à vous, parents, que Sur le bouton fatal On engaus un 


nalement batiu par une si forte ma- 
jorité: 16 députés seulement — Îles 
tFermicrs-Unis — lapprouvant, et 


a donné au gouvernement pe ma- 
jorité de 125 voix sur un vote total 
de 157. 

H y a une autre raison à celle 
forte majorité gouverrementale, et 
c'est le sous-amendement Stevens, 
conservateur. Le parti de M Stev- 


d 


Lens, pour pouvoir approuver te 


sous-amendement, a dû enregistrer 
son vote contre l'amendement Gàr- 
diner. Ce dernier sous-amendement 
a d'ailleurs été battu par 51 voix 
contfe 103, les Fermieis-Unis s’é- 
abstenu d'enregistrer leur | 

L'amendement demandait Ia sup- 
pression totale et immédiate de no- 
ire traité commercial avec l'Ausira- 


s'adressent les lois iniques qui 
viennent d'être passées à la légis- 
lature de cette province. On s’al- 


| 


1141 autres le désapprotvant. Ce qui ({aque à vos écoles! Mais ces écoles 


bourrenn pour celle. lugubre beso- 
ge 

Mesdames Mossionrs, n'est-ce 
pas qu'il est triste dèlfe Tobjel 


el 


: : . sisun | 
polices de la provinee pour laire 


Sent bien les vôtres, C'est avee vos d'une telle persécution dans son 
deniers el vos sacrifices que vous propre pays, quumt on. vst sensé 
les avez construites el que vous les jouir de li protection que le ra 
soutenez. Ces enfants qui les fré- peau brilannique accorde à fous 
quentent, ce sont vos enfants aussi. tses sujets, Quoi de plus touchant 
Vous êtes chez vous dans ces éeo-tque la protestation que vienennl de 
les, à peu prés comme dans vos faire les vétérans de fa province de 
propres maisons. Sous prétex{e de: Québec! I démontrent que leurs 
liberté, on fait table rase de vos: SOTvICes ent été requis même de 
droits de parents les plus sacrés en; force, quand ii s'est agi de défen- 
matière d'instruction religieuse. idre PEmpire, Des milliers d'entre 

Mesdames et Messieurs, à la pen-leux out suecombé sur, les ehamps 
sée que l'on veut vous forecr à en-\de: bataille, Mais à présent que la 
lever le erucitix de vos écoles, vous ‘rieloire à ëlé gagnée, ON NOUS LFat- 
avez raison. de vous sentir humi-|le éomme des parias, comme ‘des 
liés et indignés, Le crucifix, c'est {gens qui mont pas le droit à la vie, 
Vimage du Christ. Comment avoir {Celle pensée les revolle, À Ta vue 
le triste courage de vôus faire com- [tes injustices commises contre les 
plice de vos perséeuteurs pour lar- atholiques de Hi Saskatehewian, 
Qui oserail blâimer ces vétérans de 


{lorsque l'école indienne de Gross-roment Mine Ganthier qui était en 
Lake u brûlé. M. Desrosiers dé-preut 

puande enstite à M Denis de pro- Aeunt de nous séparer nous al 
poser un vole de condoléances ons ehanter 0 Conoida vtt Cod suve 
pour fre fransmis à Mme Gravel {he Kine 

jépeuse du eu le juge Gravel. 

Ï Le juge Graver, dit M Denis, GEMBRCTEMENTS 

illustré sa race ot a iMustré Ja L'Association 


gheateounp miveux l'en achetai donc 
lune autre et la douleur disparut en 
diérenent Metei ous Piubes Dod" 
FO Que de madaise che Mme Barnes 
ke ait ou ses origine durs les reins 
est bien prouvé par le tot qu'elle 
a vlé guérie par les Pilules Dotd. 
Les Pilules Dodid sent puremunt et 


n 
8 


“ 


ni 


t 
Î 
Î 
(rs: 


désire remercier 


gishture, C'est un devoir pour nous par [a voix juuru: stes e j 1 
Asptee. Cest un cle "pour Nous pu Er vois du journal tous los eon- Simplement un ronède pour les 
CXprNCE à lit farni e Gravel tous grossistes Vents en si gran nune rois. Benueoup de lourmes  sour- 
Lprofonstes sympalhies.? . apres tr parnisse de llnumaculée front périodiquement le mal au 
lh M. dutras chante Ses est sp Conecplion pour he magnifique dus, el euime lüge mt arrive, la 
PER QUE SORSDUYS L i sh 1: ee ques ' . ‘ ; 
| peu } puit Ni ddri letanquer: tous los catholiques de dauteur Sugarave, Le repos sotlagr 
ose. La demande | | | paroisse Saint-| al pour leur chat proviseirement, mais des  Pihiius 
sur fe demande dr docteur Des-!leureuse hospitaltiés tous les disni- 
h 


ni nu £ :Dodd font plus Elles renforcissent 

Wuires religieux et tiques de leur les poins, en étesanant nr sonreu es 

CUCQUEASEMeRT par leur présence: fdouteirs, Les reins on bon ëtu 

LUN DL , ù ù DRE +, H ï ! L | 

Lx rédactenrs 61 administrateur eest le sans pur, Le sus pur c'esl 
) N . , , Dal [a ‘ 

du Patriotes M Dantart, aovnt dus sa smitt, 


rosiors, de Rôv. docteur Markie, 
professenr à PUnivorsité de Saska- 
Loun, propose on anglais un vole 
de econdoléaners, | 

LE Dr HDESROSTERS 
AS, MGR PRODIIOMME 
Monsuigneur, 


“En celte ville, l'un des sièges de Quand vous labourez on semez, tassez ln terre. 
votre évèché el centre intellectuel q N , ou 
fe notre provinee,  nons lardail. | Sauvez du travail, conservez l'humidité, augmentez 


nn came 


de vous dire li joie sentie que nous! 
procure voire présence au milieu 
de nous, Nous crovons que Dieu 
eat Le muailre des maitres: D est la: 
Providence qui assigne Ja minuie 
précise où il eunvient d'accorder 
le Eviomphe à lu justice, 

Aussi, chaque dimanche, depuis 
que Votre Grandeur a recommantéi 
Pheure de la prières en cel endroit: 
ei qui nous sert de ehapelte, Ki po.) 
pudation franco-cunadiconc le cel 
ue ville s'est agenouillée au pie du 
erueilix el a supplié Jésus de ne 
point permettre à Plat de prota- 
ner de caractère sacré de l'école en 
lholique. Car, bien indignes peul- 
lèlre de nolre Lilre, mais rest 
quand mène fréres des saints, tout 
simples Hiiques que nous sommes, 
paree que parents NOUS NOUS SET- 
jons, Or, savez-vous, Monseigneur, 
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la récolte 
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lu leean de choses qui, à nos &eiin, 
se dégage nettement de PFévole ea” 
tholique? C'est que d'une manière 
Langible elle ne cesse à auteun Îns- 
tant d'inculquer, que dés ici-bas Ja 
première place appartient à Diru.. 
Pont qu'aux regards de Penfanee,: 
Île crucilix occupe a place d'hone 


“Elesible 


Nos cotti-Paekers sont de différentes dimensions, nos pris des plus bas. 


DIVERS MODELES: pour curluce, sous-sol, or rodôte 


Prince Albert Foundry Co. 


Téléphone: 2217 


inour duns nas salles de chisse et 
iant que Bt croix d'argent brille PRINCE ALBERT 
CCOMINC OUR josau  souverainenments TS 


abhué sur da poitrine de vos rai 
ire ssesreligicuses, Que Jésus nous: 
oblicanc aussi de garder nos soeurs! 
‘dans nos écoles catholiques afin 
que ces êtres parés de modestie el 
feshalunt li bônté, puissent eunune 
des anges gardiens verser Pinstrue- 


reaaem rampe tentent ann cromtaten 


Nous avons un assoriiment complet de matériaux pour 


ion dans Pesprit de  Fenfance, 
mais en méme femps el fout le charpentiers cl constructeurs: 
lemps puissent diriger Hat vision 


ldes pelits vers lt beauté du devoir 


lie; M. Stevens, moins, radical, de-Fraeher des murs de vos écoles? Si; 
mandait de corriger le traité là où quelqu'un ostit énléver Île portrait | 
ides corrections s'imposaient, defdu Roi, qui se trouve dans besu- 
[facon à améliorer nos relations eoup d'écoles, qu'arriverait-19 Ce 


laisser s'échapper de leur âme cel- 
te plhtinte amére! Si clé parveuail 
aux oréilles de Sa Majesté Le roi 


4 
ë 


commerciales avec l'Australie sans fserait un falle général, et M. Ander- 


d'Angleterre, it me semble qu'elle 


je l'espérance du Ciel, Nous avons un bon nombre de plans pour “Bungalow” 
| Un mot de plus, el c'est tout: | 
Rien supérieure à Loute anforilé et chalets d'été Vous n'avez qu'à choisir. 


purement humaine nous apereevons ? 
celle dont Votre Graudeur est re- 


voudrait que le témoin reste à la 
disposition du -comilé. Sir Arthur 
se retire äu milien des applaudisse- 
ments.de tous, | ct 
LE COLONEL LAFLECHE 

Le colonel Latièche, président de 
la légion canadienne, soumet en- 
suite’ les requêtes des vétérans au 
nombre de 27. 11 dit que c’est une 
mauvaise affaire que de laisser sub 


sister. le mécontentement général 
qui existe actuellement dans Île 


pays dans les problèmes des vélé- 
rans, 11 demande en faveur des an- 
ciens combattants le bénéfice du 
doute. Lo : Se 
Le, comilé siégéra. encore pro- 
chainement sur cette question .des 
pensions militaires. 


,  BILE BOULANGER 


H ne faudrait pas laisser ce su- 
jet des anciens combattants sans 
parler du bill de M. Oscar L.'Bon- 
langer, M. P. Bellechasse, doman- 
dant au Service civil de n’accor- 
der, ‘dans la distribution des ‘em- 


.plois, la préférence: qu'aux vélé- 


rans canadiens, de naissance ou de 
naturalisation, Actuellement tont 
vétéran des pays alliés de la grande 
guerre a Ja préférence sur les can- 
didats canadiens. qui n'ont pas fait 
de service militaire, 

Ce’ hill est absolument raisonna- 
ble, et corrigera, s’il devient loi, 
des anomalies qui. existent dans 
maints départements de l’adminis- 
tration. fédérale, qui sont remplis 
de fonctionnaires de toutes les na- 
tions, autres que la nation cana- 
dienne, ° : * 

Mais M. Boulanger né 


r 


va pas, en- 
core’ assez loin, TL devrait deman- 


der dla suppression de’toute préfé- ont vot 


nuire à l'industrie agricole cana- son marcherait en tête de l'opinion 


dienne.  ! | 

«Les députés qui ont terminé le, 
débat sur cette question appartien- 
nent presque tous aux provinces 
des Prairies. Des . Fermiers-Unis 
soutenaient tous que le traité du 
Canada avec l'Australie sacrifice 
Pindustrie agricole aux autres in- 
dustries canadiennes, ce qui est un 
bien: mauvais principe, Plusieurs 
conservateurs, surtout ceux de:ta 
Colombie brilannique, qui se ssen- 
tuient directement visés par cette 
assertion, se sont défendus’ comme 
ils out pu. Les libéraux-progressis- 
tes de la Saskatchewan:ont été de 
rudes nadversaires des Fermiers- 
Unis, dans ce débat, qu'ils'ont ac- 
cusès de demander la protection 
douanière indirectement, quand 
Jeur passé ne leur permettait pas, 
pareille attitude, attendu que Îles 
Fermiers-Unis se sont si souvent 
affirmés lihre-échangistes, 


LE DIVORCE. 


Mardi: soir dernier; M. Woods- 
worth, de Winnipeg, a réussi à pi- 
loter son bill demandtn l'institu- 
lion en Ontario de tribunaux de di- 
vorce en deuxième lecture, I x 
avait, sur la seconde lecture de ce 
projet de loi, un amendement, posé 
par un orangiste conservateur, M. 
Spotton, Huron nord, demandant 
de donner au bill un “congé de, six 
mois.” . | . 

Il y eut par consèquent double 
vote. L'amendement a été battu par 
85 voix contre 98, ce qui - donne 
une majorité de.15 voix aux adver- 
saires. Des 57 députés ontariens qi 
ant voté sur cet amendement, 22 


| 


# 


é en faveur et 35 contre, ce 


affligcrait son grand coeur ef qu'il 

publique, mobiliserail toutes les tjoindrait sa proieslation à celle de 
D 

Ce * “ 
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-! + : Nouveau Géant 


} 
du Saint-Laurent ‘ 


“Empress of Britain”, actuellement en construt- 
le compte du Pacifique Canadien. ‘ll 
à remonter le Saint-Laurent 


£æ nouveau paquebot 
tion à Clydebanuk, Ecosse, ‘pour o. 
jaugera 40,000 tonnes et sera le plus gros navire à T : L 
jusqu'à Québec. On'estime..qu’il. pourra atteindre une vitesse de: 26 
“nœuds, eë qui lui permettra de faire la iravérsée en ciuq jours.” L'artiste. 
anglais, Oswald Pennington, nous donne iel sa conception du navire géant , 
devant là ville do Québec. Son déssin est strictement conforme aux . 
plans et devis des arehiteates, | Len | 


a 


vètue, 


PRINCE ALBERT LUMBER 


Company, Limited 
Téléphone 2221 P. HASSELFIELD, gérant 


à 
pente 


RE SEE A 
SOUMISSIONS 
POUR CHARBON 


Dos soumissions caebotées,  4dres- 
sées à l'Acheteur en éhef du ministe | 
ve des Travaux publics à OU, Ke I 
rout revues par Jui jusqu'à midi, le 
meroredi 24 avril, 1980, pour la four- 
niture du charbon pour les édifices 
du Domimon et les Pormes fixprie 
moutales dans les provinces de Mi- 
nituha, Saskatehewuñ, Alberta et Co- 
hnnbie Prilunnique, 
‘On pout se proeuror des Qevis et 
des formules de sounrission er S'a- 
dregsint À Jachotenr en ehef du ni- 
des Travaux publies, Ottawa, 
li HT, I Matthews, avehitocte résident 
ae distriet, Winnipeg, Manu: à GG d. 
* Stophenson, architcete résident de dis- 
trict, Régina, Sask.: à Chas. Sollens, 
{arohitrote résident de district, Calxa- 


NES 


LORS 


BILLETS DE PAQUEBOTS 


| TRANSATLANTIQUES 


! 
| 
| | 
th: 
tecte résident de district, Victoria, BC. | 
Les soumissions qui ne seront pas Î 


re 


| 
| 
| 
| 
| 
| 
| 
| 
| 
| 


aller et retour 


À L'OUTRE-MER 


F 


inistère 


Avez-vous des parents demeurant 
aux vieux pays, qui désirent 
venir au Canada 


Les agents du : 
CANADIEN NATIONAL 


Procurent toutes. accomodations 


faites sur les formules fournies par 
Le. ministère, conformément aux eon- 
ditions. et devis ministérinls, ne se 
rent pas étudiées, | 
Ce ministère se réserve Jo roi 
d'exiger de ladjudientaire un aépot Î$ 
ne dépassant pas 10 pour 100 du mon- À 
tant du, la soumission, afin d'assurer‘ 
jt bonne exfentiun du eontrat.. 
L ‘ Tar ordre, 
N, DHSIARDINS, 
- "7 Secrétaire, 
Mmistève des Pravaux publics, 
Ottawa, le 26 mars, 1980. | 
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ee né 2 ee mme nd ten ce 


Gnome À | 
e 

Prince-Âlbert | 
Ce CE 

De paussige à Pévéche: M Pal 
be d taberti M Fabhé T, Prszbytek 
de Haimat M. Pabhé Gocki du fio- 
see de Béôginas M. Pabhé A. Ir 
eh curé de ZenonPark, 

— M. Y'abbé Baillargeon, curé de 
la cathédrale, jouit. celte semne 
de da visite deson frère qui habite 
Wandipes. 

En ville et dans le voisinage, 
Le neise a disparu. Nos populalñions 
avriroles se mettent de nouveat 
hardiment aus davaus des eltemps, 
Sur Finvitation de M. Fabia 
Diuunst, aumônier da pénitencier 


un Père Obla préche cette semaine 
une retraite aux prisonniers de cel 
établissement, 

Nes Jecteurs qui ont des par- 
vents ol ais au Sanatorium de 
Prince- Albert, seront ravis de sa 
voir que M. Fabbé Olivier visite ré- 
cuherement celle institution et nd- 
imidistre Les saerements” aux mala- 
des cathetiques. 


ue Nour en = mm 
ie XI donnerait sa bénédic- 
tion urbi et orb1 
liatne. 


la One valtivunc du quotidien r6- 
un levcre éerit que le bruit ci- 


Le correspondant dans 


‘pélerinage au sanctuaire de NteThée 


eute au Vatican que le Pape done: 


nurait, de jour de Pâques. la bène- 
dichionwrbt et orbi du balcon exte- 


heur de Saint-Pierre comme be 12: 
jévrier FOUT lendemai nte ht 
eprure des tecords du Batran, | 


La nouvelle n'est pas vuiticicti, 
ns on vn parie beaueoup, Ce st 


sut hoprenière sortie du Pape de bilement, la sensdine dernière alors 


purs Bi granite cérémenie à Suini- 
benncdedatran, he A décembre 
LH 


do 


L} * CI 
La commission du Service civil 
lesina, Perev HE Shelton, of. 
borce rapporteur de a cour de Ré- 
mien et membre de la Saskatehewan 
Lrinieration  Settlement  Contmis- 
Qi sera nommé prestdent de Hi 
soumission du Service civil selon 
à toncur du hi relatif au Servire 
ii aetuel à l'étude par fes mime 
pres de fa Roitature On lui assi- 
ehert voimine commissaire PQ 
dard commissaire actuel du Ser- 
ve ovibet Mme FeP Relt, Pune 
des ambre, dirigeantes de l'Asso- 
cratiüon des Femmes Conservairices 
de Deginn. La déclaration n'est pas 
ulticreiles il est eprtain que ces 
pou seront présentés à ki législie 
pure pour qu'its soient fnearpares 
duus te Hill 
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UN CYCLONE 

At Current, 
Situ de district de NWIift Cucrent. 
Soulevent de Jourds nuages te 
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Nos marchandises 
sont garanties, 
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M. vient sdl'étre none 


curé 


Vabbé Enssier, 


ni de Lieux et direetenr ed 


rèse de FEnfantefésns, 
ML Ménard devient enré de Postoek, 
Snshk, 


re 
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LE PATRIOTE DE L'OUEST, mercredi le 9 avril, 1930 
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6 points à 11. Prix régulier 
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Mort du sous-mirüstre des 
Finance 


Off. Jobur © Saunders, 
cseiniqre des Finances du Cn- 
nada depuis dix ans, est mort su- 


L] 
Programme de Radio 
Le ftex Batde Symphony Orchestra. 
avec Louis Chartier conme solo dans 
deux groupes de ehansons franen < 
Fans 


radiodiféuserx par le svstème À 


. stat . . Canada du Pacifique Canadien, ven 
qu'il DEL su “lemeure pour se drecdi prochain fe É1 courants de 8 
rendre à sun bureat, Là 9 heures BP OA, time, c'est-à-dire 

- nf: um de 9 à 10 henres eentrat time, 
j Voiei de programme: 
Censure des annonces de ‘+ Marche Hongroise (Berlioz). 
né % d'hansons Frincaisess par Homis 
cinema i Chartier, 

Quél ñ 4 ‘ LA. Tasel a) “J'ai fait le tour du monde 

Juepee. -hen Pets Pasnez: extetit des Cloches de Cornvill 
ruan, premier ministre du Québec, i {llanquette) 

a présenté à ke Législature le pro-l {b} Les Villes de La Rochelle" 
jet du oi suivant: | Criersot}. 

“Aueunc représentation de vues 3% Sélection du “The Student Prince” 
fixes où animées ne peut Faire lobe CRomborg}, | 
jet dans un journal, tel que défini 4 Sélection He Les. Gondolticrs"? 
dans da doi de presse de Ia pro (Sullivan) 
vince de Québec IS Geuorge V. 5 Chansons françaises par Louis 
chapitre 72 2. ane ammonec dans Chartier. man 
trquelle on se sert de vignettes, Gt) Rent cet Fous) unes 
dessins où gruvures À moins que OL DA ne sur URSS 

ÿ ; 6 Sélection "La Lille de Madame An 


ees vigneites dessins ou gravures 
ne fassent partie d'une affiche où 
d'un fibn préalablement approuvé 
par le bureau de censure des vues 
animées ous Si ces vignettes, des- 
Sins eu grabires m'en font pas pars . TT 

lie. qu'ils aient été AD pruuvÉS spé" (Suite de la première pare) 
c'alement sur le dit bureau de een rtison que sa survivance fenait à la 
sure conformément des règle fois du roman el du miracle, Aussi 


Lot (Reco). 
Danse ffavaroise (fleur), 


ES 


“LE DROIT” 


à 


linents adoptés par le livutenant-e de quelle joie eur covur ne doit) 


na evetoge vi. 


peussère. M Sharpe, fermier du 


district. fut emporté fu toit de si 
evonun où D dravait}ait par a force 
du vent el se Eua dans ki ehule. 
Ne - 


LES SEMAILLES 


bin, plusiours districts dir Sud 
de fi prosinee, des travaus de Ha 
lerre sont commeéeneés, À phasitains 


wudreits, cn Jaboure, et mème on 
suine, 
Si des conditions climatériques 


coptinuent. des semences devine 


our bon, des points du Hi Suskat- ilu ehef du parti liberal provin- 
drent en peu de temps générales ia Fi saiccède au eapilaine HT 


ehewant, 


gne. 


premier choix. 


il vous paiera.de vénir à la Great Western Furniture 
tous les samedi soirs, car chaque samedi, nous allons 
avoir un item qui sera vendu à un prix très spécial. 


Souvenez-vous de l'adresse: 


i 
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€ 
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i 


è 


ettes $195 


Nous aimerions à ce que vous 
veniez voir ces carpettes à la 


x 55 pouces et 30 x 60 pouces. 
Les couleurs s'adapteront très 
b‘en à une chambre à coucher 


Le prix est très raisonnable et 
les couleurs sont vraiment artis- 
tiques. Notre expér'ence nous a 
fat connaître que les gens de 
descendance françcéise aiment les choses “artistiques, 
c'est la raison pour laquelle nous vous donnons le 


Hibéral 


pas déborder à la vue de Fesiur 


gouverneur en conseil" 
pris par celte oeuvre qu'ils avaicnt 


à conçus ef qui «x été visiblement bé- 

Mort de M. Amyot nie de Dicu! | à 
Lure y Celle ocnvre à progressé sans 
Palm Beuch, Floride. 2 M. Genre fdévicr de Fidéal élevé qui lui avait 


igesElie Ainvol, membre du Con fété tracë, Fondée dans le but de dn- 


Sel législatif de Ja province de fer la capitale & les environs d'un 
Quebec, u dté frouvé mort dun. son teturnal catholique et de protger fes 
Hi, à sun hotel. I étail âgé de 74 jintérëts religieux et nationaux de 
jues rampatrioles, elle a été fidèle 
à sa tâche, 
.. be bruil a servi sans relâche 
M. MacDonald, chef du perfti des causes iustes: if a défendu jes 
principes de morale et de liberté 
nécessaires au bien el au progrès 
MacDonald. "1e sosièté chrétienne et du pavs. 


is, 


+ 


Calgarv, AH W, 


ae Le bien qu'il à aceompli estime, 


Dans tous les pavs civilisés, on 
| étabii des statistiques de morin- 
dité qui reposent sur des tables te- 
nues différemment, C'est ee qui 


pour Hommes ! 


En cuir Elan (Elk). Chaussures de travail forme 
Blucher, bouts renforcés, renfort extérieur et talons 


en cuir solide, confectionnés de mänière à vous don- 
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915 Ave. Centrale 
Prince-Albert 
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CS mme om 


révérence ne devons- 
nous pas à nos parents, quand nous 
lisons que celui qui est béni de son 
père est béni de Dicu! Dieu leur 


explique a différence des moven-fconfére cette dignité pour que Îa 


nes de mortalité entre elles, Les 


piété de leur fils en prenne un 


lique les bor 


[li et les quartiers N.-0. et SE, de 


flrées en v ajoutant Ia section 13, 1e 
quartie rsN-0, et SE. de la sec- 
dltion 24 et Fa demie sud de la sec- 
fition 26, le tout dans le 


| Adopté, 


Î 


semblée du Conseil soient adoptées 
elles. que lues. — Adopté. 
PROPOSE par M. J.-M. Boucher 
nes du distriet scolaire 
de Sainte-Thérèse No 398 soient al- 
térées en v retranchant la section 
a section 24-44-27 3ème; À 
Que les bornes du distriet sco- 
‘aire d’Argonne No 2495 soient al-, 
térées en y retranchant la demie S. 
le la section 26-44-27-0 2ème; 
Que les trornes du district sco- 
‘aire d'Ethier No 1834 soicnt alté- 


“anton 44, 
ouest du 2ème méridien, — 


ans 27 


PROPOSE par M. Chus Haldorson 
que l’on paie 530.00 à M. Léger Bou- 
tin, compte complet, pour pension 
et dépenses diverses de Mme Jack 
Munroe, jusqu'au 31 mars 1930, 
Adopté. 

PROPOSE: par M. J.-M. Boucher 
que l'on authorise M. Frank Bel- 
land à faire enquête sur le eas de 
Mme Jack Munroe, destituée, ct 
d'agir comme bon ni semblera, -— 
Adopté, | 

PROPOSE par M Chas Haldorson 
que la cour de révision tienne ses 
assises le lamedi 4t mai. -- Adoplé, 

PROPOSE par M. W.-J, Ferguson 
que M. Chas Haldorson soit nom- 
mé député-préfet pour trois mois, 
— Adomié, 

PROPOSE par M. W.4J, Ferguson 
que l’on donne une allocation de 
$20.00 par mois à M. Alex. Paren- 
teun pour le soin et la subsistance 
des deux enfant; Caron, — Adopté, | 


ee + oo 00 ct 


compagnies d'assurance sont très | plus haut essor, et qu'tinsi Fhon-1. PROPOSE par M. Cüas Hatdorson 
intéressées à es chiffres ef ve sohl ihour fait aux pères lourne à la ver- que les secours suivants soieut ac- 
elles qui donnent fes douuments les [tu des enfants. -- $S. Anibraise. 


plus probants. D'après une étude 
Ifaite récemment, if existerail des 
lois de mortalité. D'abord pour un 
âge donué il existe une probabilité 
de vie annuelle, ce’est-i-dire 
rapport entre le nombre des vi- 
vants d'un même âge, pour nne 


ÎLes distrac 
| auteur des Fables avait ‘recu 


uniques 


CRE © 
tions de La Fontaine. 


un billet pour ussister aux obsé- 
d'une personne de connais- 
sance, Quelque temps après, ayant 
oublié que celle personne était 


année, et le nombre de survivants forte, Ï alla chez elle pour lui de- 


pour Pannée suivante, C'est ee 
qu'on appelle Je taux de mortalité 


imander à diner, | 
— Mais imon maître est mort de- 


annuelle, On prend aussi en eon- | puis Huit jours! ui dit Je domes- 


sidération la vie probable, cest-à- 
dire le nombre d'années qu'il faut 
à un groupe d'individus de mème 
Age pour que la mailié soit morte 
el dx vie movenne, c'est-icdire la 
movenne arithmétique du nombre 
d'années vécues ar, lou, Ps sujets 
de Fâge ronsidéré, 

En étudiant bien’ces rapports ct 
enies rapprochant Îes uns des au- 
tres, on est arrivé à conclure que, 
pour pouvoir porter un pronostic 
“ital sur un sujet, if faut d'abort 
Fexaminer à plusieurs reprises «l 
à iniervalles suffisants; qu'il faut 
le surveiller sartout vers ladoles- 
cence où Îles courbes de mortalité 
subissent ure  exagéralion  irès 
nette du fait de la tuberculose et 
vers di cinquantaine où les 
dents du coeur elrdes reins sont 
des plus fréquents. En dehors de 
63 ans, il v à de grandes chances 
--- sauf le cas de cancer -- pour 
qu'un individu vive .iusqu'à un âge 
irès avancé, Pour les autres. s'il 
est possible de se baser sur ‘les 
moyennes des compagnies d'assu- 
rance entre elles on peut dire que 
sur 100 individus, 80 atteindront 
lPâge de 16 ans: 70, l'âge de 38 ans: 
69, l'âge de 52 ans: 50, l'âge de 60 
ans; 30, l'âge de 71 ans: 20, l'âge 
de SD ans. 


aNemare de Maeleod, AI à n . Les compagnies d'assurance ont 
mense, tellement bien compris ce point 


“Ihest diffirile, sans doute, d'ap- 
,précier exactement l'étendue des 

iservices qu'il a rendus, mais il n'est 
pas persiis, non plus d'en mécon- 
naitre er d'en amoindrir limpor- 
lance.” 


Shaw. 


Re # 
 N.BATTLEFORD, Sask. i 
L' nu # 

Samedi 29 mars avait lien, an 
couvent de PEnfant-Jisus nne vé- 
rémonie bien jpppsante: uite prise 
habit et rois professions reli- 
gieuses, État admise à a vèture 
Mile llorence Cafleratas de Moose- 
Jauw, en religion, Soeur Marie Mo- 


Marie Vérouica, Marie Raphaëlls et 
Planche de Castille, 

SG. Mur Jet Prud'homme dai- 
gna rehausser de sa présence cetfe 
belle fète religicuse fout imprégnée 
de douce pais, de recucillement et 


£ ainsi qu'aux chalets de campa- de prières, Sa décoration de Fau- 
i bel, le ehojs et l'exécution des 
chants de circonstance, tout con 


tribuu à rendre plus grande la s0- 
lennité de cel heureux jour et bien 
graude fut l'émotion de toutes cel- 
les présentes lorsqu'après la messe, 
Monseigneur lEvêque nous déve. 
loppa dans son sermon l'importan- 
ce de LP vie inlérioure, à laquelle 
se vouent les vierges qui se consa- 
crent à Div, 


que. 
À quel âge. meur 


= 

1 est assez difficile, quand il 
s'agit d'un individu, de déterminer 
même approximalivement 
l'âge qu'il aura à son départ pour 
lPau-deft. Chaque être humain est 
soumis à trop de contingences, p$t 
“exposé à. lrup d'accidents pour 


t-on? 


que, non seulement elles «encoura- 
gent les examens, répétés, mais 
elles font faire des conférences pur- 
hliques ‘pour renseigner le publie 
sur Phygiène et sur l'avancement 
de La science médicale, 

Les gouvernements, de leur co- 
Hé qui considérent 1 Jongévité 
‘comme un capital, ont entrepris 
des etmpagnes contre les maladies 
les plus  eommunes,  dépensant 
sans Compter pour protéger leurs 
‘suiels Rien de plus heu, par 
exemple, que eelle harmonie uni- 
iverselle à lutter contre fa tuhcreu- 
lose, le cancer, Ia svphilis et La 


. nica, Se consacrsient à Dieu par plupart des maladies contagicuses. 

Great Western Furniture Co., sa- les rois FUI de pauxrelée dei Ajaie par ni sant dirigés res 
. . chasteté et d'obéissance jes soeurs ‘ pe 

medi soir. Deux grandeurs: 27 mouvements? Par la science, C’est 


jueue que naissent 1es belles inspi- 
‘rations; e'est elle qui crée les pet 


les initiatives, en mettant au ser- 
vice du genre humain Îles décon- 


vertes qu'elle fait, Cest pourquoi 
wédesins ef publie ne doivent pas 
laisser passer inaperçne une mani: 
ifestalion scientifique quand elle a 
pour but de promouvoir les inte- 
rôts de la société, Ainsi, danswun 
avenir prochain, que de communie 
rations se feront, que de travaux 
importants seront présentés au Île 
Congrès des Médecins de langue 
: française de l'Amérique du Nord 
qui sera tenu à Montréal, faut, 
Sans doute, que les médecins assis- 
ent à ce congrès, mais 1} faut aussi 
que Le publie soit mis au courant 
de ee qui sv fera, Nous n'y nan- 
çquérons pas. 7: 


fn 

Le club Kiwanis de Régina vient 
d'orgiiser un groupe de 63 jeu- 
nes ceullivaleurs du district qui 
n'emploieront que fa semence pure 


# D 
HACCI- 


itique, 
-—- Ah! répond La Fontaine, je ne 


jcrovais pas qu'il v eût si lofg- 
ilemps, 
Ses distractions éfaient  d'aif- 


leurs continuelles, FT avait été ad- 
mis à lire quelques-unes de ses fa- 
bles devant le roi, Introduit au- 
prés du monarque, if retourne ses 
poches et s'apercoil qu'il a oublié 
son manuscrit, US 
| Ce sera pour une autre 
monsieur de £a Fontaine, lui 
Louis NIV avec bonte. 
Ï Mais il n'eut jamais aucune 
Lveur du roi, qui “n'aimail pas 
| tendre,” ' 
| B % # 
iPour remplacer la dent qui tombe. 
1 Colette, cinq ans, a grand mal 
jaux dents. Üne menace ‘le tom- 
iber, Chagrin et lârmes, On parte 
[de ka conduire chez le dentiste. 
‘Elle redoute cette visite et redou- 
ble de sanglots. 

On la console à poine en lui di- 
}sant que si sa dent tombe, une an- 
itre repoussera à la place. 


i Alors, très résignéc: 


fois, 
dit 


al- 


Je veux bien qu'elle tombe, 
lmais alors j'en voudrais une dorée, 
; RE 


C'est un menteur! 

-- Voyons, Jacquot, pourquoi re- 
; luses-lu de jouer aver ee petit gar- 
con? IT est pourtant bien gentil. 
| —— Non, jamais, maman, c’est un 
menteur, ° 

—- Mais, oui, je lui ai demandé 
combien il avait de frères, il pra 
répondu: "Rien qu'un.” J'ai de- 
smandé la même chose à sa petite 
soeur, et elle n'a répondu qu'elle 
en avait deux. Tu vais!... 


me 


L'Eglise catholique et la 
science 


t 
| 
n 
Î 
f 
| Cité vaticane. L'Osservatore 
lrémano disait dans un article dé 
tête en réponse à certains astrono- 
mes russes, que PEglise « toujours 
fuvorisé le progrès de la science, 
particuiérement Pastronomie, L'ar- 
tiele cite plusieurs précédents 1s- 
‘loriques, faisant mention de Képler 
‘et de Galilée, 
ûl 


MUNICIPALITE RURALE 
DE SAINT-LOUIS NO 431 


ASSEUBRLEE DU CONSEIL TENUE 
À HOËY LE 29 MARS 1930 TOUS 
LES DU CONSEN. 


MEMBRES 
TANT PRESENTS, 
PROPOSE par M. Frank Belland 
que les minuies de la dernière as 


LLSISSISLSEASIOULRASTSSSLSUS ES 


æ 


MOUSOURS LA VIEILLE COM: 
PAGNEE RESPONSABLE 


| Etablie en 1907 


Nous faisons Feinturage de mai- 
sons, Posage de tapisserie et 
kalsomine, et nous décorons, 
Voyez nos échantiHons de ta- 
pisserie, les plus récents modèe 
les qui soient dans ja ville. 


jeordés pour rois mois: Jonas La- 
violette, K1%.00 par mois: Frank 
Bruce, 15.99 par mois: Robert 
Boyer. $fi pour l'entretien du pe- 


tit Dumont, — Adopté. ‘ 


Ù PROPOSE par M. Frank Belland 
que Pon accorde en secours à Ha 
famille Wm Parenteau 415.00 peur 


le mois d'avril. -- Adopté. ; 


PROPOSE par M. Chas florson 
que Pendroit suivant soit approuvé 
conne site du dictriet scolaire de 
Harmony No 959: L'angle NE. du 
quartier N.-0, de la section 34 dans 
le canton 45, rang 25 à l'ouest du 
2ème méridien. -— Adoplte, 


PROPOSE par M, J.-M, Boucher 


que l’on rembourse 14 Canadien 
National K12.00 pour destruction 
lé mauvaises herbes charué à torl 
dt compte de X-E.ldñu-28O, e, 
-— Adopié. ‘ 


PROPOSE par M. J. Saint-Ac 


naud que l'on demanie au dépa: 
EEE Le, 


arm 


tement ‘de la Voirie la somme de 
4200.00. pour l'entretien du grand 


chemin No 2 de Hoey au pont St: 


ouis, — Adopté. 
L PROPOSE par M. Chas Haldorson 
aue les comptes soient payés tels 
que présentés: Gustave Parentean, 
s15.00: Raphaël Bover,. #10.00 
Joan of Are Home, $151.00; Jules 
Saint-Arnaud, 445.00;  O.:7. God- 
frey and Co. #226.42. — Adopté, 

PROPOSE par M Frank Belland 


que l'assemblée soit ajournée au 26 


avril, —- Adopté, 


. rh 


McDiarmid Lumber 


Co. Ltd. 


Marchand en détail: bois de 
charpente, combustible, Cours à 
Peinee Albert et à Henvihourg, 


Sask, 


+ 


Prince-Albert, 


Sask, 


Charhon Ja tonne 
Rosedale (gros morreaux #10.00 


Rosedale (dim, d'un oeuf) 0.60 
Mountain( grou morceaux) 

Do neisesssessnenssss écerrncreenesssese 511.59 
Headtlight( gros morceaux) 
annesencenenecessereeneesetesensaeserennses 87.50 
Briquettes ss 511.00 


McDiarmid Lumber 
COMPANY, LTD, 
. Téléphone: 2733 
| PRINCEALBERT . sast. 


LES. YEUX SONT DES 
AIDES FIDELES 


qui ne se plaisnent jamais, Ts 
endurent beateotup d'abus avant 
de vapituler, 

Lorsqu'ils coemmeneent 4 Mon- 
trer des signes de détresse, Île 
mat sonmible s'appliquer à tort 
excepté les veux—maux de tête, 
estomar fatigués, nerfs malades 
—pux-ci et nombre d'autres 
symptômes ne sont qu'un ôeil 
atigné tétégraphiant sa détres- 
se à d'autres parties du. corps. 
Iest hon de faire examiner vos 
peux tous les ans, PFaites-le de 
suite, CONSUETEZ-- 


| F. D. CULP 


| OÉTOMETRISTE 
| 924 Ave Centrale Pr.-Albert: 
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NORTHERN HARDWARE LTD. 


Téléphone 2516 (Baker 


Block) 


10ème rue Ouest 


PRINCE-ALBERT, SASK. 


Peinture - Quincaillerie 
POUR LE CONSTRUCTEUR 


POUR LE 


Nous avons en stock un à 
de Sports 


FERMIER 

POUR LA MAISON 
ssortiment complet d'objets 
“Spalding”’ 


| NOUS LIVRONS LES COMMANDES 


Reese, 
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meilleure. 


et vous 


Commandez par catalogue 


Il 

| | PARCE que nous vous o 
ji | 
| | PARCE que nos prix sont les plus bes. 
| 


PARCE que la qualité de nos marchandises ‘eat 


PARCE que nous garantissons satisfaction absolue. 


Mille cinq cents des vôtres pour vous 


ez 


ffrons un catalo 


gue fran- 


. 


\ : 


+ 
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ù comprendre 
servir 
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qu'on puisse dire s'il vivra vieux ‘et euregistrée du grain Marquis. A 
ou non, Un homme en pleine santé ehâcun de ces cultivateurs on don- 
peut être tué accidentelle sst et nera un boisseau et demi de grain. 
un malade-peut voir $ës maux se Une exposition du prodnit de ce 
prolonger indéfiniment. Mais ee grain sera tenue pendant l'hiver de 
qui est impossible pour l'individu ;1930-31 cet des prix de $50, 830, 
devient plus facile pour Ki meçse, 820, &10 et S5 seront offerts." L'in- 
c'est-à-dire pour un groupement tention des Kiwanians est de faire 
assez considérable pour en tirer de cette entreprise un préliminaire 
des statistiques et, conséquemment, ‘à l'Exposition mondiale de grn 


à 
des probabilités, de 1932, 
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Great Western Furniture Co. 


Le foyer des. Ameublements de Maison à 


PRINCE-ALBERT 


Demandez notre’ Catalogue Printemps—Eté. | 
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441 rue Rivière Ouest 


Téléphone 2883 
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: Discours du Chevalier Denis LE PÉTROLE PROFITE AUX INDIENS 
Bd Re DE L’ALBERTA 

-Vière réponse des délégués—Nos commissaires sont avec 


nous—Raicons du Congrès Fédération—Pas de fusion 
—Tous les Catholiques sont attaqués—Nous ne p'uvons 
nous isoler—Les jeunes ont besoin de se connaître—Nos 
enfants prieront es français—Les diplômes-—Les amen- 
dements-—Consultations— 


, 


Messieurs les délégués, 

Je tiens tout d’abord à vous Te- 
mercier et°4 vous féliciter pour 
avoir répondu avec tant d'ensem- 
ble à l'appel de votre exteutif. 
Nous ne devions pas avoir de con- 


vention ‘cette année, puisque nous: 


en avions déjà eu une l’année pas- 
sée el que jusqu'à présent nous ne 
tenions nos conventions que tous 
ies deux ans, Personne ne s'aften- 
dait done à ce congrès. Personne 
n'en avait parlé, Personne ne s‘y 
était, préparé. Voilà cinq semaines 
à peine que Porganisation en fut 
décidée. C'était presque une impro- 
visation et beaucoup dans ces con- 
ditions doutaient du succès. D'au- 
cuns même nous reprochaient de 
Pavoir convoqué, nous prédisaient 
un dangereux échec, el voilà que,. 
accourant de tous les Coins de la 
province, vous levant au premicy 
- appel de vos chefs, vous vous ren- 


dez à cette convention où vous ap- ! 


pelle le cri de la race et lindigna- 
tion de vos consciences, et vons fai- 
tes de ce congrès un suceës dépas- 
sant encore ‘celui de l’année der- 
niére, un succès sans précédent, 
UNE REPONSE 
Mes amis, au nom de la cause, 
merci, Une fois de plus vous on- 
nez un magnifique exemple, et cet 
exemple à d'autant plus de signifie 
cation, qu'il est donné dans un 
. temps plus troublé et plus inquié- 
: tant, Votre présence ici est une ré- 
ponse à ceux qui nons font In 
guerre. Elle est volre réponse à 
ceux qui, élapes par étapes, sum 
blent vouloir détruire nos écoles et 
établir les fameuses écoles natio- 
..hales ‘qui signifiont La main mise 
de PEtat sur l'enfant, car, messieurs, 
“ne nous y frompons pas les mesu- 
“res que Plon à adoplées vi celles 
qu'on étudie font partie d’un plan 
soigneusement étudié el préparé, 
un plan ayant pour but d'eniever 
Aout contrôle aux parentstr Pédu- 
“cation de leurs enfafffs, un plan 
ayant pour but de nous enlever 
tout coultrôle sur nos écoles, Au- 
jourd'hüi ce sont les sownx; de- 
main -ce séra lenscignement du 
français; plus lard ce sera Pense. 
gnement religieux, éf avant que ce 
ne soit longtemps, lu disparition de 
nos districts eux-méêmés et'le con- 
trôle absolu de l'école par l'Etat. 
Ce sera la mise en pralique de cel- 
te doctrine que Penfañl appartient 
à PEtat en laut qu'éducalion: does. 
trine maudite qui n'est-pas parli: 
culière au Canada et dont les'ras 


vages s'étendent un pou partout 
sous la direction des ennemis de 
PEglise catholique. - 


NOUS POUVONS COMPTER SUR 
"NOS COMMISSAIRES 


C'est paree que vous comprenez 


ce danger, c'est parce que vous 
êtes résolus à vous défendre éner- 
giquement, c'est parce que vous 
véulez inanifesler vos droits sur 
PFéducation de vos enfants ot les 
gardew envers el contre tous, ca- 


tholiques et francais que vous êles 
ici aujourd'hui, Par votre présence 
en bataillons serrès, vous semblez 
crier à nos ennemis, à nos adver- 
saires que, malgré Jeur nombre et 


leur violence, jamais Îls 1e s'emipae à une entente’sles eséculifs. 
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reront de nos écoles. Jamais nous 
ne Jeur abandonnerons l'âme et la 
mentalité de nos enfants. Cominis- 
sûires d'école, merci et honneur à 
vous. Honneur à voui non seule- 
.Ineni pour votre présence ici, mais 
honneur à vous pour le dévoue- 
ment que vous apportez à remplir 
.volie tâche de commissaires, pour 
toutes les luttes que vous avez à li- 
vrer, tous les sacrifices que vous 
avez à consentir, dans vos districts 
respectifs, sacrifices qui permet- 
le les victoires et autorisent tou- 
tes les espérances, De parliout, de 
toutes les provinces du Dominion, 
nos frères ont les yeux sur nous et 
nous encoutageut de leur sympa- 
thie, Celle convention leur prouve- 
ra que Îles Franco-Canadiens dé Ja 
Saskatchewan ne sont pas des là- 
choeurs et que s'ils ne cherchent pas 
‘la lutie, is savent l’accepter, Quel- 
qu'en soit l'issue nous saurons faire 
nôtre devoir jusqu’au boul. Mais 
cetté issue nous sera favorable, j'en 
ai fa certitude, parce que nous le 
‘voulons énergiquement, ct parce 
que jamais la persécution ne dure 
| longtemps. Elle semble victorieuse 
jun moment, mais toujours elle finit 
par s'éerouler sous la réprobation 
générate. 
RAISONS DE CONGRES 

Quoi. qu'il cu soit nous allons 
certainement ‘passer des moments 
difficiles, nous allons nous trou- 
ver aux prises avec- des problèmes 
inquiétants, el: e’est justement en 
celle prévision que ee Congrès a 
été convoqué, Dès le mois de dé- 
cembre, nous cosvilions à nos 
gens, dans Le Patriote, de s'occu- 
per sérieusement des élections de 
commissaires d'école, pensant 
qu'une convention pourrait fort 
bien être nécessiée par lus. tvène- 
ments qui se préparent, Devant les 
amendements déjà votés à In 16 
gislature, devant ceux:qui sont dé- 
posés, devant certaines interpréla- 
tions ‘le PAcle scolaire, votre”cxé- 
cutif tr, pas voukr prendre sur lui 
de Quuncr les directions générales 
el il:a préféré convoquer cette, con- 
vention pour que lous ensemble 
nous étudions es problèmes qui 
eus préoccupent, les diseussions 
et adoplions en commun accord 
“des soluiions qui, ensuile, seront 
mises on pratique par tous nos dis- 
tricls, Je suis sûr, messieurs, qu'au- 
cunide vous dans.les circonsiances 
présentes, 416 ‘ilâämera l'Exécutif 
Dour ‘avoir. convbqué cetlé'conven- 
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ÆEBERATION 

H restailun ailre point à régler: 
devions-nous nous réunis : seuls, 
comme dé. coutume, où bien, pour 
augmenter nos forces, nous unir en 
queique sorte ‘ivec les autres grou- 
pes de la provinee qui nous sont 
sympathiques? 

La question esl plus grave qu'elle 
ne le semble ‘au premier abord, 11. 
y à longtemps Qu'il est question 
d'union, d'une sorte de fédération 
des forces. catholiques de la pro- 
vince, Durtuff notre dernière con- 
vention, à Prince-Albert, ce sujet 
fut encore disculé; et il fut décidé 
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PAS DE FUSION 
Personnellement, j me suis lou- 
jours prononcé contre une fasion, 


l'appareil pompe le précieux liquide. 
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missaires afhotiques.  Pouvions- 
nous refuser? Depuis dix ans, nous 
savions que les cafholiques alle- 


parce que nous avons des probiè-[mands étaient en faveur d'une en- 
mes qui nous soul prépres, œuillente plus Gtroite ‘aves nous. Des 
‘nous concernent exclusivement et fdémarehes dans ee sens ont'été fui- 


qui winléressent pas 
ques d'autres nationalités. Parnm 


ces problèmes, je dois ciler an tout [événements actuels, 
Penseignement dufoflre de coopération? 


Ipremier plan 
ji'rançais dans nos écoles. Presque 
loutes nos couveñnlions consacrent 


la plus grande partie de leur temps |irès fortement all 


à cecile question. N’est-it pas à 


craindre qu'elle se perde.de vue que | 


dans une fédération où inême dans 


une convention groupant loules Îes |seolaire du 


nationalités, D'un autre côté, quelle 
sera a situation de nolre langue 
francaise dans une convention gé- 
nérale, où nous serons minorité, 


alors que 50 on 75 pour cent des dé- anglaise. 


lëguës ne comprendront pas le 
français, tandis que la plus grande 
partie de nos délégués à nous com- 


qu'il était préférable de s’en tenir prendront l'anglais? N'est-il pas à 
craindre qu'entrainés par Ja force |soht 


des circonstances, Fusage de notre 


langue disparaisse pelit à petit de Quelle 


ces conventions.:Ceite fusion, celte 
amalgation ne sera-t-elle pas le 
commencement de la déchéance de- 
notre Jangue? Ce sont des 
d'interrogation qui sont gr 


aves, Si 


graves qu'en çe qui me concerne, 
j'ai toujours favorisé une entente 
l 


eutre les chefs, c'est-à-dire entre 


graves, des arguments bien pres- 
Sants pour me rallier à l'idée de 
la Convention conjointe que nous 
avons aujourdhui et qui n’est d'ail. 


FOUS LES CATHOLIQUES 
SONT ATTEINTS , 
Nous nous trouvons dans une si- 
luation cexceplionnelle, Nous som- 
es atlaqués comme eathotiques, 
du moins par les amendentents vo- 


les catholi.lles à différentes reprises, depuis 


1920 Pouvions-nous, en face des 
refuser ciour 


Un journal de Régina, publique- 
ment, et même des ministres ont 
aqué Pattitude de 
Prud’'homme el affirmérent 
es Canadiens français étaient 
les seuls à combattre la politique 
gouvernement, polili- 
que, disaient-ils, approuvée par db 
nombreux allemands, par presque 
lous les Irlandais et par la presqu® 
totalité. des. catholiques de langue 


Mgr 


uuc convention conjointe prouver 
publiquement que nous ne sommes 
pas les seuls dans cette lutte... 
Prouver que tous les catholiques 


unis aulour de l'épiscopal 
Sans  distinelion de  nalionalité. 
meilleure preuve peut-un 


donner de l'union des catholiques 
que cette çgonvention dans Iaquelle 
toutes les nalionalilés se confon- 


points |jent et s'entendent parfaitement? 


Nous pouvons dire aux ministres: 
“Vous diles que neus sommes di- 
visés parce que cerlains individus 
Plus poliliciens que eatholiques, 
que: certains individus qui 
besoin de faveurs vous l'affir- 
ment, mais la preuve du contraire, 
une preuté qui ne Se réeuse pas, 
venez done a ehercher à noire 
convention de Saskatoon.” | 
-Aviôns-nons le droil, messieurs, 
d'ignorer ecs nrguments? Avions- 
nos le droit d'être plus canadiens- 
lraneais que eatholiques? Non. 
messieurs, nons le ponvinns pas, el 
“ost pourquoi, malgré nos crains 
tes, et je devrais dire nos appréhen- | 
Sons —- votre esteutif à necepté. 
idée de célte convention, 


tés durant la session, Jusqu'ici Pen- [POUR QUE LES JEUNES CATUO- 


scignement du français n'a pas été 
touché, Je suis persuadé que cela 
viendra, malgré Les dénégations 


qui ont élé failes en sens contraire, ! 


La campagne antifraneaise du Sar 
de Régina nous eu est un sûr in- 
dice, mais enfin, pour le moment, 


que Lous les catholiques, à quélque 
nationalité qu'ils appartiennent, se 
lrouveni alleints par la politique 
scolaire du gouvernement, comme 
tous les groupes dont l'anglais 
n'est pas la langue maternelle sont 
également atteints par les amende- 
ments touchant jes qualifications 
requises pour être à l'avenir com- 
misstire d'école, ainsi que la lan- 
ge à employer durant les assem- 
blées d'école, 
AVONS-NOUS LE DROIT 
DE NOUS ISOLER? 


Dans ces conditions, avions-nous 
le droit de nous isoler? La Cathol- 
ie School  Trustees’ Association 
nous . demandait instamment «une 
convention conjointe permettant de 


former un blec de tous les com- Jiarrivent plus fard à. agir. contre 


LIQUES SE CONNAISSENT, 
MIEUX, | 


D'autre part, messieurs, il était 
à craindre’ que la jeune génération 
cuholique qui grandit. -- je parle” 
de la jeunesse catholique apparte- 


En fa + nu : alitou 4 
cela n'a pas encore té fail, tandis nant aux aulres nationalités — ne 


fasse plus tard bloc contre nous, 
sic nous Continuions à Pignorer, 
Celle jeunesse catholique ne nous, 
counail pas ou nous connait mal. 
L'histoire qu'on lui apprend dans 
les écoles, et même dans les collè- 
ges, ne lui donne pas une idée juste 
de notre Siluation historique et de 
l'esprit de x Confédération, Pour 
elle, la langue française cest une 
langue plus ou moins étrangère, 
cdmme les autres langues, Ne nous 
fréquentant pas, navant rien de 
commun aveg nous en dehnrs de 


Ma religion, n'est-il pas à craindre 


que tous ces catholiques de toutes 
nationalités, rapprochés les uns, 
des: autres par la connaissance 
d’une même langue ct par unerédu- 
cation plus. Ou moins commune 
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Depuis les déveluppanients considérables qui so sout 
produts duus lu zuue pétrolilère avuisinunt Calgary, 
Alberta, sur le réseau du Pacifique Canudien, la tribu 
des fndiens Stuney, qui détient un droit de propriêté 
sur ces terrains, éhtrevoit 
accroissenunt appréciable 
suient d'une somme annuelle de #10 à chueun de os 
iesubres par le eorupagnies qui ont entrepris l'exploi 
&ution dé éetto région, dont on ne connaissait pas même 
la richesse il y à quelque mois, 
nilles comprend 640 personnes et chaeuue d'entre 
el'es toucherx plus tard une rovauté de 122504 sur ln 
oduetion d'huile si les prévisions dus promoteurs de 
entreprise se ré 
sera cependant mise de côté pour l'achat d'instrutments 
À l'oceasion du premier versement de eetlo 
sonne, toute là tribu ompanachée et parce do ses plus 


jour un ñveuir prochaln un 
de sus revenus, grâce at ver 
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Cette tribu de 1 
disetit, 


Uno partie de cette royauté 


se preseitu pour toucher là soume 


{1 Be ehef Hector Crawlor recevant #on 
mgont de I, inton, agent des Indiens à Morley, 
“Riumes C2 Lo chef Wolf Teoth à Fintérioeur du puisard où, 
(3) la squaw Becky Poaver et son rejeton, eomptant son urgent, (4) Lux cheta 
Wolf l'eeth, Lost Buffalo et Black Buffalo suluant le derriek qui leur est ne nouvelle sources de richosse. 


nous, presque en adversaires? 
contraire, par des conventions du 
genre de celle-ci, nous les rappro- 
chon$-de nous; nous éréons entre 
eux el nous des liens qui ne se 
rompront plus; Jour jeunesse ren- 
conirera nolre jetinesse, une sym- 
pathie mutuelle s'établirg  d'elle- 
méme, Le fait que la langue fran- 
aise occupe une siluation Spéciale 
et possède des droits historiques 
pénétrera petit à petit dans ce mi- 
lieu acluellement bien disposé; 
d'ailleurs des orateurs  établiront 
cette vérité ef plus tard notre in- 
fluence se frouvera d'autant plus 
ferte que Join d'être isolés, nous 
aurons des alliès, et des alliés qui 
nous défendront même au point de 
vue national, parce qu'ils nous se- 
ront  sympalhiques, parce qu'ils 
nous connilront micux, 


En-têtes de lettres 


Catalogues 


Buvards 


Pour vos travaux d'irpressions de tous genres, consultez-nous. 
vous fcrons profiter des fruits de notre expérience et nous vous aïderons à 


obtenir de vos imprimés les résultats les plus pratiques. 


* Correction soignée des épreuves et revision de votre copie. 
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PROGRAMME BILINGUE 


Ces arguments, messieurs, nous 
ont paru trop puissants pour être 
ignorés, mais en acceptant la con- 
vention, nous avons tenu à établir 
deux choses, D'abord l'impossibi- 
lité d'une fusion, parce que, encore 
une fois, nous avons des problé- 
mes provenant de l'enseignement 
de natre langue dans les écoles, 
problèmes que les autres groupes 
“atholiques n'ont pas, Nous tenons 
donc à garder notre identité bien 
distinete, notre liberté de mouve- 
ment et à avoir des séances sépa- 
rées au cours desquelles nous dis- 
culterons Jes problèmes qui nous 
sont propres. Ensuite la situation 
distincte du franenis dans les séan- 
ces générales, pour bien établir 
que le français possède des droits. 
C'est pourquoi vos programmes 
sont bilingues. C'est pourquoi aus- 
si ce malin, j'ai fenu à parler dans 
les deux langues, C'est pourquoi 
les résolutions aux séances généra- 
les seront lues également dans les 
deux ingues, C'est-h-dire qu'alors 
que Le Star de Régina s'en va criant 
sur Lous les toils que le français 
est une langue &rangère, celte con- 
vention représentant l'élément en- 
tholique de toute la province. et 
dans laquelle nous nous trouvons 
eu minorité, proclame  publique- 
ment les droits du français, et lac 
ceple comme Pune des deux lune 
jee officiolles de la Convention. 

Je crois réellement, messieurs, 
que votre exéeutif à posé un avtè 
utile, en acceplant ectte conven- 
tion conjointe et peut-être un nete 
historique, en travaillant au vap- 
pr'ochement des catholiques et en 
oblenant cette revonnaissanre of. 
licielle du lranenis, 

Vous remarquerez dans le pro- 
dr'innme que les sujets traités dans 
ka sretion de huge unulaise sont 
pratiquement les mêmes que ceux 
lrailés dans notre propre section, 
Deux de nos erateurs, MM, Doiron 
el Bonnean, donnent en angluis, 
dans lantre section, Le même tra 
ait qu'ils donnent en féunenis jei, 
[t'est la meilleure preuve de la bone 
ne entente qui existe parmi les exe. 
jeutifs des deux orsanisations. 


NOS ENFANTS PRIERONT 
EN MIHANUGAIS 


Dans Le cours des sessions de 
notre scelion, vous aurez à éudior 
différents problèmes qui touchent 
‘de trop près notre linpue el nos 
écoles pour que nous puissions 
nous en désintéresser, Je me per- 
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Beous et selles, Cuir à mautoaux 
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Ï ie de North Battleford 
MAR ORDER HOUSE OF SASKATOITENWAN REGISTERED 

W Quartiers généraux de l'Ouest pour les robes de carriole 

‘ Custom Tanner et manufacturier général 

Cuie à harnals noir tanné à l'huile, Cuir à lneet, Ouie brun 


lobes" de cnvrioles de peaux de boeuf et de ebeval. Tanné au procédé 
de Suède, Ginnage le plus mou et le plus léger Elles ne raidissent 
pas, ne gèlent pas à 635 en bas de zéro ot sont earanties de né pas 
britier à In chaleur des radiateurs d'uutos, Elles se Javent et ne pote 
disent point Ce procédé “AI Wi 
carrlole est l'invention de M, Normandin. propriétaire de Ba Tannorle 
North Battleford, Leg vobes de catte qualité ne peuvent être tnnnéea 
par nul autre que lui ann Canada, Douc nueune autre fannerie ne peut 
vous offre un serviec aussi efficace et 
HOBES 


TANNERIE DE NORTH-BATTLEFORD 


W.-0. NORMANDIN, propriétaire 


meltrai de vous signaler tout d'a 
bord l'interprétation dounée par le 
gouvernement à la loi scolaire en 
ce qui concerne la langue à em- 
ploser durant la demi-heure d'en- 
seignement religieux, Cette ques- 
ion nous à semblé si importante 
que nous avons demandé à l'un de 
nos meilleurs avocats, Me Doiron, 
d'en faire une étude légale aussi 
approfondie que possible, mais il 
est une chose de laquelle je suis 
sûr d'avance: c'est que vous mâc- 
coplerez jamais, à aucun prix, que 
l'instruction religieuse soit dounte 
çen anglais, Du jour où nos enfants 
prieront en anglais, ee sera le com- 
menceoment de La fin. De partout, 
où attend de nous une direction à 
ce sujel; cette direction j'en suis 
sûr, vous x donnerez, et elle sert 
leonforme aux traditions les meil- 
Jeuremae notre race, Vous n'accep- 
iterez pas de capiluler devant une 
HNERS d'agitateurs, Nous prions 


on français, el nos enfants prieront 
L 


vu français, 


SUPPRESSION DES DIPLOMES 
DE QUEREC 

Une aulre question également 
angoissante, c'est la suppression de 
l'échange de diplômes avec Qué: 
bee. Des démarches qui jusqu'ici 
sont restées sans résultat ont été 
lenlées pour oblenir le rétablisse- 
ment de cet échange. Je crains que 
nous h'oblenions point satisfaction, 
Le résulat c'est que la rareté d'ins- 
Litutrives bilingues que nons dé- 
plorions déja, va saccentuer en- 
core ef que, dans peu d'années, fa 
situation qui est inquiétante déjà 


vu devenir angoissante, I] nous 
fundéa absolument trouver nn 


moven de réernier dans noire pro- 
vince le personnel enseignant qui 
HOUs est nécessaire, en etant ponts 
dire un fonds spécial destiné à ni- 
der les jeunes filles trop pauvres 
pour se qualifier pour l'enseigne 
ment, Vous aurez à tudier sérivr- 
sement celle question et 4 trouves 
une solution, 

AMENDEMENT. PHOITHBANT 

LE COSTUME RELIGIEUX 

Nous éludierons ensemble les 
amendements qui prohibent le port 
des habits religieux dans l'école. I 
ne HOUS appartiont pas de tracer 
une fine de conduite sur ce sujet, 
Suite à la page 4) 
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anglaise ont aussi été consui- 


PATRIOTE DE L'OUEST, mercredi, le 9 avril, 1930 
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fois, que 


: . 1 : .  sri v xième 
votre exécutif et sur votre -secrèta- Int avons écrit une deuxi 


CHRONIQUE SCIENTIFIQUE traitât le sujet suivant: “Portrait faites par le Pacifique Canadien L fui demandant de profiter de ses lès. Tont cela vous Postes in. 

pe cel: qjuua jeune homme chré- sent des plus avantageuses. J'ai le pige depuis Fannée dernière, mais | en de Régina et de Saska- nous ne sommes pas osé tous les 

e iffé A Itien doit rechercher pour épouse" ferme espoir que mes compagnons i), temps va me manquer, Je ne Leon pour faire un appel en fa tifs et que aus Ra Pie dès que 

La maladie aux di erents ages] “Mais, me dira-ton, où en est de vovage soronl numbtieux.  voudrius pas avecentuer encure Mt eue de la tolérance et de a bonne jalons MÉCERSATTES Dont permis q 
. ‘ ot ° l'inconvénient? V uil quelque: me ne No ne liauvaise réputation qu'on me Fit Entente, Notre deuxième lettre res- les circonstances ! s,. 
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La vie humaine se divise en violets, infra-rouges, l'électricité et 
trois périodes distinctes: une pé-/ la chaleur niédicales, 
riode d’'accroissement, une période En settant à l'ordre du jour la 
stationnaire et une période de dé-fqueslion des agents physiques. Le 
clin. Chacune de ces périodes of-fOitzième Congres des Médetins de 
fre, sans contredit, un tableau pa-flangue française de l'Amérique du 
ihologique différent dont Ia varié-Kormi, qui se tiendra à Moutréal, 
té donne au médecin ur Cp ae pttnbre prochain, tient à tou- 
d'observation des plus fructueux. |eher non seulement aux méthodes 
Le mécanisme des maladies reste } de diagnostic, mais aussi aux mo- 
identique, Les mêmes lois les rè- des de iraitement des diverses mi 


gissent, mais il existe pour cha-jladies pouvant survenir à tous les | d ûe de ln rene 
: : Re des « à vi OMS revi : ven de plus sûr de lai rencon- 
cuve d'elles Les influences ressen-füges de Ha vie, Nous reviendrons, {91 ; , 

cune d'elles 1 niler iQ Frer et de la reconnaitre, c'est d'a- 


tbord de la mériter, d'en êlre digne, 
et cela veut dire: Saurez-vous ap 


tivs différemment par lorganisme d'ailleurs, sur celte question des 


de Fenfant, par celui de Fadalte agents physiques. 
ou par celui du vieillard. C'est | Association des Médecins de lan: 


À « . , os 
gur francaise de l'Amérique du 


pourquoi il faut poser en principe | {L 
‘vord, 


qu'une maladie, quelle qu'elle soit! 
peut s'observer a tont âge. mais | 
pas avec la même fréquener. Des; 
ebservations rigoureuses et faiies | 
en série oùt démontré, par exem- 
plie, que la tuberculose, rare avant 
un an, atymentait avec es années 
pour atteindre son maximum le 


Me ire 


SOYONS LOGIQUES 


Saint-Brieux, mars 1940, 

Avez-vous üeja entendu parler 

l Î sdu club CO, € C9 I est fort proba- 
frequence entre LS et 40 ans. Delhi, que non, car il n'en est encore 
Hi, à croire qu'on ne puisse pas qu'à ses débuts: il vient à peine de 
faire de tuberculose 4. CINQUANE prendre naissance dans une des 
ans et qu'il n'existe pas de vicil hs intéressantes paroisses de la 
Lits de soixunté-quinze ans 1 lhrovines à plusieurs points de vue. 
bercaleus, EX a toute une marge. Les organisateurs de cette union 
C'est fréquence qui varie. Iparoissiale nouvelle ue sauraient 
La période d'accroissement pré-lrop être félicités, car une société 
sente done son tableau pathologi- (qui a pour bat de donner à la june 
que, Ainsi au débul de vie, dé nesxe catholique française un Hdtal 
Lu naissance uu trentième jour, onde lPintéresser sainement et dont 
rencontre de hr jaunisse, des ina Îles membres auront sains doute le 
lidies des veux et tous les acei- ldovoir de s'entr'aider, ne peut être 
dents Hiés au traumatisme de Ki trop encouragée, Que ee pelit club 


e 
Le 


naissance, Puis du trentième jour [ne connaisse douc pas de défail: 
à Page de deux ans, qu'estée qui sfanse, qu'il prospère, qu'il nil un; 


donne surieul? Les ireubles de Bi texemple pour Res auires paroisses. 
deutition, les troubles de Festomac fi est à souhaiter qu'il n'ait pas le 
et de Fintestin, la méningite, les tsort {trop fréquent des organisations 
convulsions, Le râchitisme, Plus ‘des petites places”, où les gens se 
Led, pisqu'a Li puberté, parce que leuanaissant bien attendent trop les 
Pentant prend de plus en plus dé uns des autres el sont 


toute natre vie, et 

pas en grande partie sur | 

choix que nous saurons faire?” 
Parfait! jeunes hormes, 


chose qui nous tienne de plus près 
que note bonheur de demain, de 
ue repose-t-ili 
‘heureux ! 


Discours 


(Suite ce Et jpaue di 


un peu partout de parier trop long- 
temps, autre part, notre secrélta- 
Print étant conjoint avec celui de 
IPa. CE. GC, est bien difficile de 
‘faire les’parts distinctes du mérite 


enr C'est une question qui relève di qui revient à chaque vrganisation, 


c'est tn peu La femme qui fait reclement el uniquement des uülo- ja plupart des démarches étant gé- 
l'homme, vous cherchez à assurer rités religieuses, Les autorités rer 
votre bonheur, et vous avez con ligieuses Seuies peuvent décider. si 


pris que pour cela il vous fallait Ia 
mais 
le 


lÉcriture; 
aussi que 


temime forie de 
atvez-Vous  Ccmpris 


"porter léquivalence des qualités 
que vous exigez chez la femme? 


EC'est Ia la condition essentielle Le 
voire réassite, Mais combien v en 
applaudis- 
rechercher 


ta-t-il, parmi ceux qui 
sent à lu nécessité de 
Lune femme idcale, qui pourruent 


se vanter de pouvoirs devenir Île 


imari demi-partait? 

Î OH va encore autre chose à cou- 
Sidérer en principe: vous voulez Eh 
lfenime honnèle: mais en réalité, te 
plus Muuble psvehologue sait bien 
que Jes choses ne se passent pas 
ainsi: eur a moindre expérience 
démontre qu'it est bien peu sûr de 
poser ses conditions en fa matière, 


tCAUon demande à 


“lee qu'elle est douce, pieuse, chari-! 


table ete? est possible qu'elle 
soit tout cvla, mais cv jeune him 
me, S'il est sincère, sera probable. 
«ment forcé d'avuuer que ee ne peut 
dtre Ki br raison ‘le son amour et 
que son sentiment à ëté antérieur 
à la connaissance de ces qualités, 
Car l'amour raisonné, bien qu'il 
soit très à recommander, n'est pas 

se très fréquente cher les jeu- 
nes gens, allez! Que se passe-t-il" 


François pour- 
quoi if añne Lrancoise: estce pari 


les soeurs quitteront ou ne quitte- 
rônt pas Fhabit de leur vrdre pour 
enseigner, 1 nous reste à espérer 
de toutes nos forces qu'un nioyen, 
permettant de garder nos soeurs 
enseignantes sera irouvé. Le départ 
de 50 sovurs pour nos écoles fran- 
eaises seulement serait une calas- 
trophe, Ce serait ledueution de 
1,200 & 1.300 enfants confiée à des 
institutrices  prolestantes el an 
glaises, 11 nous serait impuossible, 
en effet, de trouver des fnstitutri- 
ces catholiques peur les rempla- 
cer. C'est assurèment de problème 
ile plus ungoissant pour nous, Ce 
serait Je coup ‘le mort pour beau- 
coup de nos petites écoles rurales, 
pares que Les écoles de villes ou 
de villages qui emploient aetuelle. 
nicnt les soeurs, attireraiont à elles 
les institutrices Qui enscionent ae- 


raellement dans les éeoles de eam-1 


‘pagne. 


“T'OPINION DES TRIBUNAUX 


k 
ficile sinon impossible, parce 
elle entraine la suppression des 
diplômes et des amendes Jont nos 
commissaires He petivent Das cou- 
ir les risques. La création d'éco. 


cles paroissiales à aussi êlé suggé- | 


rée, Ces écoles ont existé avec un 
rertain suceès dans plusieurs dis. 
lricts allemands; on <e demande 
quel succès elles renconttreraient 


chez nous, ei quelle sècarité au 
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piratoires supèrieures qui prodai-;/mène jusqu'à leur conuéder assez! ! 


sent presque falalement aux amvu 
düles et aux ségétalions adénoi- 
des; c'est l'âge de la premitre in- 


ka péricde stationnaire, Plus la vie 
S'avance, plus se manifestent Les 
maladies ehroniques. C'est Farinri- 
lisme avec ses salellites, l'obésité, 
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ecti . antigen . hat Le pour . . 
feeten natismnes sie ft Pres Le club dent je viens dde parler pratique dans cet ordre de choses: voir SE la législature n'aura pas de. 
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ide vertu pour supporter une petite 
criique, plus jusiement une sim- 
ble remarque, 


: Tel est celui 


qu’organise l'Uni 


Î 
| M. Victor Dore. président de la 


de M. Vicior Doré 


iSUVez logiques: cherchez ln femmeitrinc de l'Eglise et Féduention des 


t f , « . 
«modèle, non pas tant en vous en'eufants. J'espère d'ailleurs 


faisant un tableau idéal, car c'est 
un peu conventionnel ètre 


qu'it 
HOUS sera peruis de porter ecette 
oi devant les tribunaux pour sa- 


‘manque pas. J'ai déii dit el je ré. 
pète que pur Fimportinee des ques- 
lions à éludier, celte convention 
l'est certainement l'une des plus im- 


versité de Montréal-Un appel 


LNOUS engauions dans Îles lôchen- 


uéralement faite au nom des deux 
urganisations, Cependant, sans en- 
trer dans les détails, je tiens à vous 
dire que nous avonsasuivi les dvè- 
nements de irès près. Attaqués au 
point de vue religieux, nous nous 
trovions. sur un terrain délicat, 
paree qu'il ne nous appartenait pas 
de prendre une initiative où de 
tracer une direction, Nous avons 
cependant et presque dès le début 
eu une entrevue avec Île premicr 
ministre, Neus espérions, dans le 
temps, que par des concessions mu- 
tuelles, l’on pourrait peut-être trou- 
sver un lerrain d'entente, Il est bon 
-de lutior quant la lutte est nèces- 
saire, mais il est tohjours préféra. 
ble de vivre en paix avec les voi. 
sis que d'être en état dagitatiou 
.gonsfante, Mais la suite des évène 
ments à prouvé que nos adversai 
vhes n'en veulent pas de cette paix 
et de vette harmonie dont ils par. 
Ulent si fort. 


APPEL A M. BENNETT 


Neis ne sommes adressés 
lui demandant d'user de son anto- 
rité de chef de parti pour tran- 
_quilfiser ses 


RS men 


ur 
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en CE de 


Docteur J. B. TRUDELLE 


DIPLOME EN CINRURGIE DE 
L'INSETEUT CLAMART DE PARIS 
Ancien élève de l'Hôpital Neker et 
Dréca, Paris 
Ex-Interne en Chirurgie à l'Iôtel- 
Dieu de Québee, 1912-14 
Ex-Assistrint À la C'inique Chirur- 
£ieale de l'Université Laval 
Chirurgien de t'Hôpitat Général 
No 6 pendant la Cruerre, 1915-1919 
Ex-Chirurgien Spécialiste pour ma- 
ladies de la femme, Hôtel-Dieu, 
Université Laval 
Chirureian décoré par le Gouverne- 
ment Mrançais pendant la guerre 
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La résistance ouverte parait dit. leader de Fepposition, M Bennett: 
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ita saus réponse. Nous euvoyämes 
des communiqués aux JONTRAUX se 
Québec, espérant que l'influence de 
a vieille province ferait réfléchit 
les conservateurs fédéraux et les 
laménerait à intervenir, Comme 
nous espérions aussi que si nous 
avons à porter noire cause fus ati 
iGonscii privé, Québve,  reuscigne 


lpas de nous aider, 
| NOUS AVONS CONSULTFE 
DE SAVOCATS 


Nous avous égaemeni demandé 
à différents avocats de Ir Saskat- 
ichewan et du dehors d'étudier soi- 
lunecusement Îles | 

jsès, afin -de nous signaler les points 
qui nous permettraient.le nous de 
fendre devant les cours, et je de- 
isire adresser iei nos remerciements 
saut sénateur Belcourt qui s’est mis 
ia notre entière disposition, absokr- 


| 
Î 
| 
5 


ment gratuitement et dont les avis 
légaux sont très précieux, Je dé- 
isire aussi remercier M. l'avocat 
IDoiron qui à étudié d'une façon 
spéciale fa question de la langue à 
employer durant a demi-heure 
{d'enseignement religicux, comme il 
la étudié les différents amendements 


ia la 1bi scolaire, C'est lui égale- 
ment qui nous donne les avis lé- 


gaux qui nous sout très souvent 
sdemansdés par les districts ei toui 
ceci absolument gratuitement. 
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TOYAGE ET DE TEINFURE 
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adressez-vous à 


HENRI MELIS 


48. 11ème RUE OUEST: 
Téléphone 2821 


Nettoyage à sec d'habits pour hom- 
mes ot fomtries, de pardessus de 
printemps pour dames, 


51.00 
MAISON BELGE 


TRAVAIL SOIGNE 
LAVAGE A SEC 
PRIX MODERES 


PRINCE-ALBERT, SASK. 
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“Hamilton Funeral Home” 


Îsur nos difficultés, ne manquerail , 


amendements po- 
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M. DE MARGERIE À BIEN MERTTE 


.Je désire ici rendre hommage à 
tre chef de secrétarial, M. A. de 
“Mavgerie, qui x dis imposer un 
travail considérable pour fournir 
partout à la fois. Le travail ordi- 
paire du secrétariat est .déjà {rès 
absorbant en lui-même, et avec le 
isurcroi que ces luttes: ont ovcca- 
isionné, il s'est trouvé bien souvent 
Isurehargé, AIS SON . dévouement 
ipatriotique a su fournir à tout. Je 
‘puis vous dire que Nous avons un 
ichef de secrélarial.qui nous fait 
honneur et qui,:par sa compétence, 
neus rend de précieux services, 


ü * eu d 
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Le numéro de mars de lAposto- 
‘lat des Oblats de Marie. Immaculée 
_ revue mensuelle publiée à Cham 
bv Bassin, P. Q. — nous est arrivé, 
C'est une coquette brochure d'une 
trentaine de pages, contenant de 
(nombreuses -illustranous et prome- 
nant le lecteur à travers les conti. 
nents, dans les pays où les Pères 
| aptots annoncent Ja Bonne "Nou- 
vel. Le prix d'abonnement à cette 
* 
intéressante revue nest que de 50 


: 7 lune ee } HAUTS L 
auis de Régina, Nous D'autres avoeals éminents de lan- sous par année, 
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THE 
Prince Albert Mfg : 


Company, Limited | | 


Faites poser des fenêtres à votre 
verandah, nous ferons ce travail 
pour vous. 


a 


Ameublement d'Eglise, de maga. 
Sins et de burvaux, ° 


Nous refaisons les planchers et 
toutes espèces de travaux de me- 
nuiserie ou d'ébénisterle. ‘ 
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. Jour, 3275 Nuit, 2813 
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quarante ans, il faut penser au Canudien-françaus it lettre St 
cancer et aux maladies du coeur et jan, qans saquelle 11 jait ressur- 
des reins, Dr quuiques-Uus des attraits el 

L'âge adulte donne à l'être hu-lavantages de cette randoünnez mer- 
main le plein rendement de ses fa- ['tintuse, M. Doré ne parie pus 
culte ue . intellectuelles. }Sius experienet, aVaht deja eu 1uc- ec 
sas parues el Scontibte rs. canon ue haire {une des Dreceden- jure en beauté, Rien de ee que j'ai 


j  BALDWIN HOTEL 
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iculière, Ceux qui ont fait la Lra- 
versée otanique el vnt visilé cer- 
sains pays d'Europe en ont rappor- 
té un souvenir inoubliable, Notre 
cvisille province elle-méne an des 
coins qui ne de cédent à nulle au- 
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Prince Albert Laundry J. L. GUAY & CO. 
L'EA g HAB Contracteur Général 
PRAGIT KEUF ET URABIT HETTOVE GRAVELBOURG et WINNIPEG. 

La différence chez nous: rien com- EN CONSTRUCTION 
paré au prix d'achat, mais une ap- La . i + 
parence tout aus belle, Winter Club, Winnipeg: Eglise de 


. + Les É Ponteix, Sask: Bureau de Poste 
LAVAGE ET NETIOYAGE Gravelbourg: Palais de Justice, A8« 
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J'aurais voulu jeter un coup 
d'oeil sur Le lravail accompli par 


ve 
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Soulagez de 


ALES 
“DODD 


2ème avenue sud, Saskatoon, Sask, 
Central, Propre Contortable, servi- 
ce courtois 
Plan américain—Plan européen 
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Polices sur revenus Polives 
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ASSURANCE de TOUT GENRE 
Ecrivez ou tél“phonez pour rensel. 
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Réparations faites promptement 
Nous Sommes heureux de. donner 
estimés pour ouvrages neufs 
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chat. Il est sapporté par un rouleuu de fer blaur. solide, ren- 
forcé de roulettes en bois à chaque svudure. Se nuut au moven 
d'une roue, de curdes et poulies, De plus, deux rampes du pla- 
fond ut deux 


mence Ja vieillesse qui varie avec linde ou le Japon où je n’ai jamais 
les individus. L'âge de cinquante- penèiré, si ce n'est en rêve. 

cinq ans est relatif, eur certains) jé jus du troisième voyage diri- 
sont vieux et «sés à A0 ans €l'ué par M. Edouard Montpetit. Dans 
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Fondée en 1691 Q 
Monuments 


Tannerie: 1704 rue Tberville 
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. appareil, tels que Fappareil res 


pirataire, l'appareil  yénito-uri 
naire et Fappareil circulatoire: 
poumons, coeur, artères el reins. 


Etilne faut pus s'imaginer que le 
vivillurd sera malade comme Fest 
Fenfant. Bien au contraire, Plus 
l'enfant, quand il est malade, riu- 
git violemment contre fa maladie, 
puret que son organisme est neuf, 
moins le vieillard peut comhattre, 
parce que le sien est usé et marque 
une diminution notable de sa ré. 
sistance. 

Conune on le vo, la pathologie 


des âges de la vie prend des as- 
peels variés. 1l en est de mème de } 
saurait 


thérapeutique, On he 
traiter un enfant comme un adulte, 
ni un adulte comme un vieillard. 
savoir quelle maladie existe. 
Pour faire un diagnostic, un mé- 
decin doit se servir de son expé- 
rience elinique d’abord, puis des 
movens de contrôle qu'il a à sa dis- 
position, au nombre desquels le 
Jaboratoire et les Rayons X. Puis, 
pour traiter, il se sert de médica- 
tions ayant fait leurs preuves et 
des movens physiques que Ja 
suience met à sa disposition tels 


la 


5? 


“onfort du “palace” roulaut du Pa- 
cifique Canadien, Pour les preriè- 
res vingt-quatre heures, ce fut la 
quidtude absolue, je traversuis une 
région eunnue, maintes fois visi- 
lée. Il fait bon se laisser vivre 
jquand on à bon lit, bonnau table et 
joyeux compagnons! 

Peu à peu, au fur et à mesure que 
nous approchions des Grands Lacs, 
de Voyage de repos dévenait un 
voyage d'étude. Nous suivions Ja 
(route des grands découvreurs. Dans 
ke confort du wagon-observatoire 
et tout en admirant lès spectacles 
offerts à nas veux, nous évoquions 
les grands faits de lPépopée cana- 
dienne, l'effort de nos pivuniers 
dans leur oeuvre d’évangélisation 
ét de conquéie. Les noms des vil 
lages et des villes, leur situation 
géographique, la nature du sol, Les 
industries particulières aux diver- 
ses régions que nous traversions: 
tout nous dunnait lieu à des con- 
: versalions intéressantes et insiruc- 
tives. Et les heures cuulaient, agré. 
ables, sans fatigue pour lesprit et 
le corps, 

Après lrois jours de route, nous 


Avis à ceux qui en auraient besoin, 11 pourraient se 
le procurer pour une centaine de piastres (8100.00) 
PROFITEU DE L'OCCASION 
S’adresser aux bureaux du “Patriote” — Prince-Albert. 
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| La boisson la plus saine 
Fabriqué à Berthierville, Qué, sous ln 
surveillance du Gouvernement fédéral, 
réctifié quatre fois et vieilli en entre 
pôt pendant des années. 


Trois grandeurs de fla- 
cons 


GROS, MOYEN et PETITE 


Distillterie: 


qqn D 


Bureau chef: 
Montréal 


orne een ae neo 2 


Berthierville Qué. 
DISTILLATEURS DEPUIS 1898 
Le 


Demandez notre ça- 
talogue et comparez 
nos prix 
Saskatchewan 
Marble and Construction 
8e rue Est 
PRINCE - ALBERT 


+ 


QUARITE A PIUX MODERES 
VETEMENTS D'HOMMES 
Près de la Banque Royale 

PRINCE-ALBERT, SASK 


PAIN SOM-MOR 
tre conmvbande 


DEVENEZ NOTRE AGENT 
Tél: 2838. 


Tél: 2136 


À. C. HOWARD 
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TED MATHESON, LTD. 
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Modern Bread Co., Limitée 


Chez tous les épiciers. Envoyez vo- 


Prince-Albert, Sask. 


SD GRR CCR A: COR CED--CRD--ŒNR< AN 0 CDR: 


TE. Résidence: 2053 


MANUFACTURIERS DE 
CITAUSSURES 


au 


Tanneurs et Cerroyeurs 
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BUREAU ET FABRIQUE livres Sue hauteur; p 20 00 
46 À 49 Carré Victorta ER UT ZT 
: Photos ser 'oyéce . 
j MONTREAL, QUEBEC ang 7 es sue de 
ee ne cn eus rene, 


L 


REGARDEZ VOS 
CHAUSSURES 


Considérez-vous que vo . 
Sures peuvent encore Fous di 
rèr l'hiver, ne bensez-vous pas 
qu'elles seraient plus chaudes si 
Vous leur feriez appliquer dea 
semelles, pas nécessairement 6- 
Paisses, Mais un: cuir ELK 
chaud et très canfortabler VI 
NEZ ET INFORMEZ-VOUS. 

Les:patinoires serpnt bientôt ou- 
vertes, vox patins sont-ils en bon 
état Dour la saison? SF non, ap- 
portez-les chez HOUNSELTL et 
faites les réparer et Affiler. 
Nous avons des fausses-semelles 
en feutre, en IHège et en poil de 
renne À 25e a paire Nous n- 
VORS aussi des JIncets, courroies 


EE nt med nan net meet fé 


Représentant de la et des supports “Lea” 
S : ea 
“MONARCH LIFE ASSURANCE À Chaussures à jatins, pour 
Company” Nr GS USSE TT 
‘ < » i CHEF ” - 
Chambre 4 Masonic Temple Avenne Conna a, rue 
PRINCE-ALBERT, SASK. Ÿ PRINCE ALBERT. 
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. 385-391 rue Dubuc 
ST-BONIFACE 


MAN. 


Monument en pierre, # pieds $ 
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BELL'S LTD. 


Manufacturiers de “Bell's Laying 
Mask ponr poules couveuses, 
Fleur, grains de semence, etc. . 

TEL: 2701 102, Sù-rue Est. 

PRINCE-AUBER?, | SASK. 
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Confisérie Patricia’? 

Fruits, Tabacs, Patisserles et Cho- | 
colats. Crème à la glace et liqueurs, 


: douces 
“Service et qualité sans paren” À 
PRINCE-ALBERT, SASK. 
RES LEE VDO DER à 


Monuments funéraires ‘ 
,, de toutes descriptions 
_J ©. BRUNET 


414 ruo Taché, St-Boniface, Ron. 
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que le radium, les rayons ultra-avions franchi les Prairies et nous SASK, 


Demaudez notre. catnlosue "à 
Ro < 


LE PATRIOTE DE L'OUEST, mercredi, le 9 


(meer eoani Re D mg Sn 
Voïz du Page | ‘ ‘ amour pur et surnaturel pour les du Sacré-Coeur en 39 lingnes dif- 


| 


L’e 


4 


icyelique sur l'éducation 
Te Ep ® . ë. | ®, 
chrétienne de la jeunesse 


(suite) ‘7j. AÉTION CATHOLIQUE EN 


FAVEUR DE L'ECOLE 
C) EDUCATION SEXSUELLE UR DE L'EGOLE 
‘ ° Aiusi, tout ee que font les fidè- 
les pour promouvoir et défendre 


I est un autre genre de natura- 


lisme  souveranemeat  périlieux; l’école ratholique destinée ‘à leurs 
gui, de nos lemps, envahit le fs, est oeuvre proprement reli-; 


gicuse, et partant, devient un, de- 
voir essentiel de l'action catholi- 
que. Elles sont donc partieulière- 
nent chères à Nolre coeur pater- 
nel ctvraiment dignes d’une haute 
approbation fcutes ces associations 
spéciales qui, chez différentes na-: 
lions, sappliquent avec tant de’ 
ls se figurent faussement pouvoir zèle àjnne oeuvre si.nécessaire, 

prémunir la jeunesse contre les pé-} Quwil soit’donc proclamé haute- 
rils-des sens, uniquement par: des, ‘ment, qu'il soit bien entendu et re-: 
moyens naturels, tels que celte ini- connu par tous que, en procurant” 
tiation féméraire el celic insirue-. Pévole. catholique à leurs enfants, 
tion préventive donnée à lous in-.les catholiqués de n'importe quelle: 


champ de l'éducation eu cette ma- 
tière extrêmement délicate qu'est la 
pureté des moeurs, Très répandue 
est l'erreur de ceux qui, avec des 
prétentions dungercusrs el une ma- 
nière choquante de s'exprimer se 
font les promoteurs. de ce qu’ils 
appellent: “éducation séxsuelle.” 


Christ et pour l'Eglise, et ayant par 


ù 


j'emplit l'âme de consolation et de 


férentes et 2,160,000 abonnés: 42 
almanachs mensuels différents et 
10,400,000 abonnés: 26 revues pour 
les jeunes, 534,000 abonnés: 11 Mes- 
lsugers du Coeur de Marie, 168,000 
fatbonnés; 27 autres revues, 1,022. 
0606 abonnés; 4ûl Grands Ordres et 
reconnaissance envers la bonté di-|Congrégations religicuses, 76 pour 
vine de voir, à côié des religieux [hommes et 325 de femmes donnent 
enseignants, un aussi grand nom-|part de tous leurs mériles aux As- 
bre de bons maïlres et de bonnes }socits de FApestolat de la prière, 
maitresses, Unis, eux aussi, dans! Direction nationale de l'Aposto- 
des Cengrègations et des Assoein-[lat de In prière, 1969, rne Rachel- 
tions spéciales qui ‘les aident à est, Montréal. 


jeunes uens qui leur sont confiés, 
les aimant par amour pour Jésus- 
vela même sincèrement à coeur le 
bien véritable des familles el de ln 
parie, Et c’est bien ce qui Nous 


mieux, cufiver leur espril, ‘el qui — ee X —— 

méritent à ce titre d’être louées et] Le Pape et les pétitions du 
vnéouragées comme de très nobles Canad 

et puisstntes oeuvres auxiliaires de JA 


a 


TAction catholique, ils s’adonnent, | 
uvec désintéressement, zèle et cons- 
lance, à ce que saint Grégoire de, 
Nazianze appelle l'art et la science ? Â ( Non 
des sciences (56), à la direction et |lolique, vient de recevoir de la Cité 
à Ja formation de la jeunesse. C’est | "Titane la lettre suivante dont il 
à eux cependant que s'applique en i PEUL bien: permettre la publication, 
core la parole du divin Maitre: “La | Segretaria di pale 

moissen‘est grande, mais il y a peu di Sua SR, cac te 
d'ouvriers” (57). Nous supplions Dal Vatieano, 8 mars 1946. 
done le Maitre de la moisson de Huslrissime, et Révérendissime 


POUR LA CANONISATION des BB, 
MM, CANADIENS 
S, Ex. Mgr Cassulo, délégué apox- 


+, 


avril, 193 


suels? On dit avec raison que l'é- 
duealion de J'homme doit ètre 
ecmmencée par sa mére vingt ans 
avant sa naissance, Avec Is modes 
d'aujourd'hui, que pouvons-nous 
attendre des généralions futures. 
La lettre cite les instructions de 
la Congrégation du Conrile, qui di. 
sent entre autres choses: Aux jet 
nes filles el aux femmes habillécs 
d'une manière immodeste on devra 
refuser Ia sainte Connmunion el.on 
he.devra pas Îles accepter confme 
marraines pour les sacrements du 
baptême et de confirmation, el. en 
dernier ressort, on devra mème 
leur interdire l'entrée de l'église, 


— Re 


| Mer X. Jimenez est retourne 
| au Mexique 


1 Mexico, — Mur Orazco v Jimencez 
archevèque de  Guadalktjara, qui 
s'exila volontairement aux Etals- 
Unis, après le règlement de la ques- 
tion religieuse, en juin dernier, esl 
revenu d'EL Paso, le gouvernement 


Une soeur de Pie X vient |] Actualité économique 


de mourir nn 
Rome, Dona Maria Sarto, soeur 
de feu le Pape Pie X, est décédée 
après une maladie de quelques se- 
maines, Elle était la dernière soenr 
survivante du pape défunt, 


vraison du mars de L'Actualité éco: 
nonique. 


Le lasicule s'ouvre sur un attie 
ele que M. 
fessour à l'Université de Paris el 
économiste de réputation mtivere 
salle, consacre à ln Banque des rè- 

- olemonts  intermitionunv: analyse 
Cité vaticane, | — On rapporte Les statuts, role de la Fanque dans 


RS mans 


Un concile occuménique en 


rant année 1981 ci que 
velle officielle en sera annoncée à lparalive de la vie locale dans les 
la lin du jubilé, Le 4 juin. provinces d'Ontario el de Québec, 

Ce concile, aniquel  assisteront j Cl l'influence de Ta décentralisa- 
tous les évêques du monde entier lon géographique de l'industrie à 
sera le premier concile oevmmeni-ice point de vue: article tros docu- 
recommandons à 


que depuis 61 ans. On v diseutera mené que HOU EUX 
des questions de dognie 6 on y» :CEUX qui s'intéressent à lexpan- 
ralifiern prebablement la révonei- [sion économique de nolre  pro- 


vince, Enfin, un troisième article 


lation entre la Papauté el le gone 
‘ k L a , : 1 + A 1 opne 
tludie Le régime dennnier de PAfri 


vernement alien, Le dernier con: 


Ï Nous venons de recevoir ln lis” 


Bertrand Nogaro, pro: 


distinctement, et même. publique- 


ment, où, ce qui esi pire encorc, 
cette maânière d'exposer les jeunes 
gens, pour un temps, aux occasions 
afin, dii-on, de Îes familiariser 
avec elles et de les endureiwr con- 
tre Jeurs dangers. cute 

La. grande erreur, ici, est de'nc 
pas vouloir adint tre, la fragilité 
native de la nature humaine, de 
faire adbstraction de! cette, “anlre 
loi, dont parle lApôtre,. qui-duite 
contre la loi de sesprit” (43): dè 


méconnaitre les Iecons de lexpé-: 


rience monirant à l'évidence que, 
spécialement chez les jeunes géus, 
les fautes contre les bonnes moeurs 


sont moins un effet de Pignofance 


intellectuelle. que surtout de la. fui- 
blesse de la volonté, exposée aux 
occasions et privée des secours de 
la grâce. | 

Si, en malière aussi délicate, 
compte tenu de toutes les cireons- 
tances, une instruction individuelle 
devient 


de Dicu. : mission 


server foutes les précautions 
connaît si bien l'éducation ‘’chré- 
tienne traditionnelle et que l'auteur 
Antoniano déjà cité, développe snf- 
fisamment en ces termes: 


“Toile et si grande est notre mi- Pan scelle écoie 


sère, notre inclination au péché, 
que souvent ces choses mêmes que 
Von nous présente comme remède 
au péché deviennent ôecasion cet 
excitation à ce même péché, FE im- 
porte done extrêmement qu’un 
père, digne de ce nom, qui a à trai- 
ler avec son fils de matière aussi 
dangereuse, se tienne pour bien 
averti de ne pas descendre dans le 
détail des. choses et des modes 
riés dont sait user lPhydre infer- 
nale pour empoisonner une si 
grande ‘partie du monde. Autre- 
ment, au lieu d’éteindre le foyer du 
mal, il risquerait de l'allumer ct 
de l'activer imprudemment dans le 
coeur encore simple et délicat de 
son enfant, Généralement parlant, 
d'ailleurs, tant que dure l'enfance, 
il conviendra de se contenter de 
ces moyens qui, par cux-mêmes, 
font entrer dans l'âme la verlu de 
chasteté et ferment Ja porte au 
vice” (44), 


D) COEDUCATION . « 


C'est une erreur du même genre 
et non moins pernicieuse à d'édu- 


calion chrétienne que cetté"ymé=. 
thode dile de ‘“coéducation des 


sexes”, méthode fondée, elle aussi, 
aux yeux d’un grand nombre, .SÛTE 
un naturalisme négateur du péché 
originel. En outre, pour tous ses 
tenants, elle provient d’une confu- 
sion. d'idées déplorable, qui rem- 
place la légitime communauté de 
vie æntre les hommes pàr la pro- 
miscuité et. le nivellement égabi- 
taire, Le Créateur a ordonné et 
disposé la parfaite communauté de 
vie entre les deux sexes seulement 
dans Punité du mariage; ensuite, 
elle les sépare graduellement dans 
la famille et dans la société. I] n°y' 
a d'ailleurs dans Ia nature elle-mê- 
me, qui a fait les sexes ‘différents 
par eur organisme, par leurs in- 
clinations, par leurs aptituiles, au-. 
cune raison qui montre que la pro- 
miscuité, et encore moins une éga- 
lité de formation, puissent ou doi- 
vent exister. Les sexes, suivant les 
admirables : desseins du, Créäteür, 
sont appelés à se compléter réci- 
proquement dans la famille et dans, 
la société, et justement par leur di- 
versité même. Celte diversité. est. 
donc à maintenir et à favoriser 
dans Ia formation et dans l'éduca- 
tion, en sauvegardant la distinction 


nécessaire, avec une séparation 
correspondante, en rapport avec 


les âges différents et les différen- 
les circonstances. Ces principes 
sont à appliquer en temps et heu, 
suivant Îles règles de la prudence 
chrétienne à toutes les écoles, mais 
principalement durant  ladoles- 
cence, la période la plus délicate 
et la plus décisive de la forniation. 
Dans les exercices de gymnastique 


ou de délassement que l’on ajit par-| 


tieulièrement égard aux exigences 
de la modestie chrétienne chez la 
jeunesse. féminine, pour laquelle 


sont de grave inconvenante tous | 


genres d’exhibition et de publicité. 
Nous ressaouvenant des paroles 
redoutables du divin Maître: “Mal- 
heur su monde à cause des scan- 
dales” (45), Nous. adressons un 
pressant appel à vetre sollicitude 
et à votre vigilance, Vénérables 
Frères, au sujet de ces erreurs, on 
-ne peut plus pérnicieuses qui, ‘trop 
Jargement, se.répandent dans le 
peuple chrétien pour le plus grand 
dommage de la jeunesse, -- : 


nécessaire, en temps 0p- 
portun,-et de Ta part de qui a reçu 
d'éducateur jet 
grâce d'état, il‘reste encore ae île 

“que 


=, 


nation ne font nullement oeuvre 
“politique de parti, mais oeuvre re- 
:ligicuse” indispensable à la paix de 
“leur conscience; qu'ils ne chere 
jCchent pas du tout à séparer leurs 
fils du corps et de l'esprit de la 
nation, mais, bien au coniraire à 
leur donner l'éducation la plus par-! 
fuite et là plus capable de contri- 
bucr à la prospérité du pays. Un 
bon catholique, en effet, en vertu 
même de la doctrine catholique. 
est le meilleur des citoyens, atta- 
ché à sa.patrie, loyalement:soumis 
à Pautcrilé civile établie sous n'im- 
porte quelle forme légitime de gou- 
vernement, 

Dans telle école pareillement" 
avec l'Eglise et Ja famille chré- 
tienne, il n'artrivera pas qu'i y ait 
contradiction, ‘au grand détriment. 
de l'éducation, entre les lecons des 
divers enseignements ct celles de 
l'enseignement :religieux. Si l'on | 
croil indispensable par serupule 
de eonsciénee professionnelle de 
‘faire Connaître aux élèves certai- 
nes ocuvres contenant des erreurs 
œil sera nécessaire de réfuler, ce-. 
la se.fera avec une lelle:prépara- 


Ù 


üion et de tels préservatifs de saine 
“doctrine que, loïn d’en être affai- 


blie, la formation chrétienne de Ja. 
jeunesse en tivera profit. 
pareillement 


.ëtde de la langue nationale et 


Nous envoyer encore beaucoup de 
semblables ouvriers de Yéducation 
chrétienne, aont ]n formalion doit 
être -scuverainement à cocur aux 
pasteurs des Âmes ef aux supérieurs | 
majeurs des Ordres religieux. 

Il est nécessaire, d'aulre part, de 
diriger et de surveiller l'éducation 
de l'adolescent, car “son âme, pour 
se plier au vice, cst molle comme 
Ia cire” (58), En quelque milieu 
qu'il se trouve, que lon écarte de 
lui Its occasions dangereuses ct 
qu'on, lui procure opportunément 
celles du bien, dans sès divertisse- 
iments comme dans ses fréquenta-; 
tions, ear “les mauvais eñtreliens | 
ccrrompent les bonnes moeurs” 
(59). — A suivre. 

42. lean, 1, 8: Spifitus ubi vult| 
spirat, 

43, Rom, VIT, 93, 

4{. Silvio Antoniun6, “Dell edu- 
cazione crisliana dei figluoli, lib. 
Ie, LAXXAVEIT, 

45, Matth "XVII, 
scandalis 

51, PQ 1, XANAX, 570, 

52, Inst, Or., L, 8. 

53. 1. T'hess. np. 21: Omnia pro- 
bate quod bonum es! tenete. : 

1, Seneca, Epist, 45, 

55, Leo NUL, Ep, Ene. “luscruta- 
bili,"91 apr. 1878. 

56, Oralio H, P, Gt XAXV, 496; 


| 


4: “Vae mundo 
a 


Seigneur, 
C'est avec plaisir que je m'em- 
presse de vous annoncer immédia- 


recevoir un volume et deux cof. 
frets contenant les pétilions en- 
voyées en vue de hâler la cause de 
canonisation des Bienheurenx Mar- 
lyrs cauadiens. 

L'auguste .Pontife s’est 
très réjoui de cet acte de piété «1 
m'a chargé de remercier Votre 4 
lustrissime et Pvérendissime Soi 
gneuric et, pat sa courloisie entre- 
mise, fous ceux qni ont signé ces 
pétitions. 

Elles ont été Iransmisrs an Di- 
caslère ecthpélent, dans le cas, la 
Sacrée Congrégalion des Rites. 

Sa Suinicté à cenfiance que cvs 
bons fidèles, qui montrent une 
tee dévolion à evs invincibles 
champions de La cause catholique, 


ne cesseront de faire monter leurs | 


ferventes prières vers le Trône du 
Très-Haut, afin qu'if vouille encore 
aceroilre sur terre a gloire qu'ils 
ont méritée en répandant leur 
En attendant, comme gage 
particulière “bienveillance, Sa Sain- 
telé accorde bien volontiers à Vo- 
tre Seigneurie ct à chneun des si- 
gnalaises de La supplique ln Béné- 
dielion apostolique. 
“Avec Flassuranee renouvelée de 
ma sincère et particulière estime, 


de su 


des lettres classiques ne deviendra !4rs artium et scientia seientiurwm. | de Votre Iustrisime el Révéren. 


pas otoasion de ruine pour la pue: 
relé des moeurs: Le maitre chrétien 
saura suivre l'exemple des abeilles 
qui recüecillent dans Jes. fleurs ec 
qu'elles ont de plus pur pour Itis-: 
ser le resle, ainsi que Penscigne $, 
Basile dans son discours aux jeu-| 
nes sur la lecture des classiques. 
(51)Prudence” nécessaire que sug-. 
‘gère le paien Quintilien lui-même 
1 (62) et qui n'empêchera d'aucune 
‘facon le maitre chrétien de récol- 
iter et de meltre à profit tout ce que 
notre époque a de vraiment bon! 
dans ses disciplines et dans ses mé- 
thodes. Le maitre chrétien se sou- 
(viendra de ce que dit lApôtre:' 
“Exnminez loule chose et retencz, 
lee qui est bon” (58). Il.se gardera 
par conséquent, en aceu£illant quel- 
que nouveauté, de répudier incon- | 
sidérénient ce ‘qui est ancien, dont 


‘lune expérience de plusieurs siècles 


a montré la valeur et Teflicacité, 
Remarque qui s'applique spéciale- 
ment à l'étude .du latin, étude dont; 


nous voyons la décadence progres- | 
siverde nos jours, précisément par 
suite de l'abandon injustifié de mé- 
thodes employées avec fruit par 
un sain humanisme; étude si flo- 
rissante en particulier dans les éco- 
les de PEglise, Toutes: ces nobles 
traditions demandent que Fon don- 
ne à la jeunesse confiée aux écoles 
“atholiques, une ïinsiruclion dans 
les lettres et dans les sciences plei- 
nement conforme aux exigences 
parliculières à noire époque, mais, 
en même temps, solide et profonde; 
on aura soin spécialement, par une 
saine philosophie de se tenir éloi- 
gné.de la ranière superficielle et 
confuse de ces hommes qui “au- 
raient peut-être trouvé le néces- 
saire sis n'avaient pas chanté le 
superflu” ‘(54). En somme, tout 
maître chrétien aura présente cette 
formule de Léon XII, brève et 
pleine de choses: “Que l’on mette 
ses efforts el son plus grand'zèle 
non seulement à appliquer ung mé- 
thade: adaplée et solide, mais, plus: 
encore, À donner à l’enseignement 
luismème des lettres el des sciences 
une conformité parfaite avec x foi 
catholique, surtout dans la philo- 
sophie dont dépend en grande par- 
liu Ja benne direction des autres 
sciences” (55). 


LES BONS MAIÎITRES 


Cest moins la houne organisa- 
tion que les bons maîtres qui foni 
les bônnes écoles, Que ceux-ci par- 
faitement préparés et  instruits, 
chacun dans Fa partie qu'il doit en- 
soigner, ornés le toutes les quali- 
tés intellectuelles et morales que 
réclament Teurs si importantes 


fonctions, soient enflammés d’un 


3 


IL 


57. Matth. IX, 37. 
58. Horat., Ars poel, n, 163, 
59. 7 Cor. XV, 33, 


ae ee te te 
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APOSTOLAT DE 
‘LA PRIERE 


Intention générale bénie par le 
Saint-Père pour le mois d'avril: Le 
Congrès eucharistique  internatio- 
nal de Curthage. 

Jésus est Roi non seulement d’un 
peuple, mais de tous les peuples” 
Aussi fous les chrétéiens doivei.t 
avoir à coeur le succès dù Congrès 
eucharistique de Carthage, ca 
rien n'est plus capable d'étendre 
ef de glorifier la royauté nniver. 
selle du Sauveur que ce concours 
de chrétiens venant de tous les 
coins du monde pour adorer, louer 
le Seigneur caché dans Fhostie par 
amour pour les hommes, 

Intention missionnaire, Yes mis- 
sions des régions boréales, 

Résolttion apostolique: Je prie- 


srai pour le succès du Congrès eu- 


charistique 
thage.: 
Statistiques de 1980: L'Apostolal 
de la prière est établi dans 75 pays 
ct 1,014 diocèses; il comple pré 
sentement 98,500 centres el 30,200,.- 
000 associés. Publications de VA- 
postolat de la'prière: 63 Messagers 


international de Car- 
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serment, | Am 0 ob mms à 
Den ne 
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l 
Lu Andrea Cassulo, 


Calices, Ciboires, Ostensoirs, Chandelliers 
et Croix d'Autel, Lampes, Fleurs, Souta- 
nes, Articles de piété, Banc d'Ecole, etc. 


La Compagnie F. J. 
911 Me ARTHUR BUIEDING, WINNIPEG, MAN. 


CURE ELERESETELELRERURREEALTERLERRARLELTÉRUUMUR EN UNS EU RM 


+ monts nement annee 0 ce 2 M 


dissime Seignens :, le: cvileur, 


Ë. eard, PACELLE 
Tue el Rdme Seigneur, 
Arch, tittlaire de Leonlopolis, 
Délégué apostolique, 
Ottawa. 


Divers 


Condamne les modes 
indécentes 


Saint-Jenn, N.-B, — Dans une let- 
tre ue dans toutes les églises ca- 
tholiques du diocèse de Saint-Jean, 
N.-B., S. G. Mgr E.-A, Leblanc, évé- 
que de ce diocèse, condamne l'in. 
décence du vêtement féminin, La 
lettre dit entre aulres choses: Mal- 


gré les avis, les recommandations |: 


et les avertissements, un trop grand 
nombre de fenmes, mues par une 
pure vanilé, ont adoplé dans leurs 
vêtements une indécence qui esl 
très coupable et est ane source de 
tentation pour les autres, Et que 
dire d’un grand nombre de nos 
jeunes filles eatholiques, nos futu- 
res mères? Ne semblent-ciles pas, 
par leur immodeslie dans le vête- 
ment, exhiber icurs corps comme 
une provocation aux plaisirs sen- 


pe ES 


Gros 
TONKIN, Limitée 


WW, GOSS, Gérant, 


(sans hypothèque sur les immeubles) - 


aux Diocèses, Paroisses, Communautés religieuses: de la 


Saskatchewan, du Manitoba cet de l'Alberta. 


BUREAU : 98, RUE ST-JOSEPH 
‘Téléphone: 


Es 


Nous avone toujours'en magasin à 


d'occasion. 


2-3337 et 2-0363 


QUEBEC. 


D'ÉGLISE 


de la Célèbre fonderie Paccaïd, d'Annecy-le-Vieux. 
Haute-Savoie, FRANCE. h 


QUEBEC, des cloches neuves ef 


Nous avons aussi une MACHINE, pour sonner les Cloches en branle, 


qui est installée à notre atelier à QUEBEC... . 
Cette Machine est une merveille à tous les points de vue, 
Représentants-Généraux av Canada : 


et aux Etats-Unis: 


C.Emile Morissette Lée 
L , 236 1e Latourelle, 


QUEBARC. 4064 


Ses 
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£. O. Tourangeau 


rue St-Hubert, .: MONTREAL. 
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tunent que le Saint-Père vient de! 


montré, 


sun g, | 


CRETE ESS vanasansnmst 


an Le 


sus k pe ile avait élé aiourné sique du Nord; M. G-H. Bourgurt 
mexicain ui ayant donné lassue{cile avait été ajourné peu de temps: Dole seur 4 l'Université dl NS 
rance que son relour serait bien avant lt perte des Etats de l'Eglise} Proiesse i ! à MECS 
+ * D * . . , û L 0] 
vu Let l'avènement du pouvoir ilatien, jen est Pnnteur, 
° CCE x, An x ‘3 » 7 $ 4 . + 
Gest à ce concile qug le rune avail| Sous te Hitre Faits el Nouvelles, 
| —_—— Xe éme promuolgué le dogme de Plimmaeu- 


: la revue nous apporte une série de 
lèe Conecplion et de Pinfaimibitité : : v. ct 
M ‘ setits articles el d'études statisti- 
e dd 1 », | , 
Le sacre dc Mgr Murray ja Pape. Îques sur de pétrole en Alberta, le 
TT sort de Chicoutimi, l'industrie hv- 
\ Montre * sacre de, S. G. eee un Canin, les rés 
LUS Vice a ee pue Sources de Ha région de da Baie 
cu de «toria, attri T- , . ‘: 5 dus pu. 
credi 7 mai roehain en l'église de une cu | Hudson, industrie minière cu 
so: UE NS ÉNRRDTRSS “l'ai dludié les sciences naturel. uatdienne, Pannée cepnomique en 
SuintoAnne de Montréal, Mur Cns- doi CIC ICS SETCNOPS THE pe Lo F 
svlo présidera le sacre, et un des es: je suis entré dans les plus in} lehécosluciquie, el lentente polo: 
ù , € ù . L L . “ , , 4 4 Q , sy" 
cecconséerateurs sort SG Mgr [times socrets de Bi nature ele m'aime du eharbon, 
Georges Ganthier, archevèque co- | cette heure que des motifs pont l 
adjuieur de Montréal, dur] davantage el DU, le Greg des ailicles de revues eti- 
teur, darts junais in fi rue OM ropéennes, américaines el eana- 
tre ut ue " " ni L ae diennes Sur des monvements migri- 
‘ . voeux, Aucun obstacle à la curiosité l'orennisation internationole 
mt . âtrelie en de undin ve A tobres, l'organisi ou in ! di 
Le cardinal Pacelli, archiprètre |{& de mon esprit. La vraie science fe iandions l'évolution des 
: AT i el diuio j a 
5e ve 6 Û Û a dl: , , s , 
du Vatican nest pas CRETE Re RE PONS ET ports, En marine d'État améri- 


- , “elleiolise NO ‘ . à , 
a d'uge humble religieuse, C'est pont ne, l'afftence des étrangers en 
celr que, aujourd'hui, je chante, 4 


; 


me dei en same Ne dune eee 


Aux avocats sans Dieu 


La chronique A frupers les renies 


menu menemee me Ne mme dance come 


filé vaticane. Pie XI na nome , : France, l'action économique des 
Gité vatieanc ; Pie AT n non vec plus amour el le raisons que) des de profession lil ll le 
mé le eardinal Pacelli, secrétaire |, .. …. : se cphonuies de profession libérate. 
| d'Etai, an poste d'arechiprétre du [EUR la sloire de Dieu, Seigirent 
ralieu) ue " : et Maitre de PÜnivers." Conune  d'habilude jure abor- 
Vatican, pour succéder au cardinal k , hnte biblographi ombléte de 
Merry del Val . Ces purekes sont d'une savante ptite bibliographie eampate 
: … lemme, docteur ès Seichees nature {fiseieute, 
a ue us Re me meme “vfleos I q': ice Socur ‘Fhérôose . . 
à cites, qui SApEEn bre jus Here Avec la Bvreatison de mars, Le 
UNE JOURNEE PAPALE es FER Us CO talité éeenomique. complète son 
à °] DE 


premier volume depuis sa Forme 
uisution en avril dernier, Les dix 
faseieules qui composent ee vole 
ue contiennent  foute une sèrie 
d'articles du plus Haut iniérét dus 


Québec." Le comilé régional 
québécois de PAS CE GC, organise 
peur de fer juin une journée pa- 
pale, à Poccasion de la clôture du 
jubilé de Die KE OH y aura messe 
pontificale Le malin, grand défilé 
ins l'après-midi; ralliement elue- 
cimnation di pape. S. 
nil Roulvun n approuvé le projet 
dès janvier. Les organisateurs ont 
invilé S. Ex. Mer Cassulo, Le délé- 


Soeur Thérese à eu la bravourt 
sel a loyauté à Pic de prononcer! 
icette magnifique profession dv 
foi, lorsqu'elle passait dernière. 
linent, les examens qui fui ont valu La da phone de spécialistes des ques 
le doctorat, Devant son andiioire fans éeouc miques et d'écrivains de 
d'élite, elle remercia ttssi ses pro: Eréputtion internalionnde, Celte re 
lesseurs en sa communauté Qui vue, la seule du genre an Canada, 
s'est imposé de durs steriliees !péhond à un nhesoin, Tous ceux qui, 
pour leur permelire Re eontinuation par four situation, sont sppelés à 
de ses etudes. 


E. le cardi- 


jéclairer, à conseiller, à diriger de 


eué papal vient de répondre au RE vedent la fire habiluellement. On 
Saué Hp ' de répüondre à . dannipne NUE bre 

. ae eut se ln procurer à 95e Foxseme 
lprésicent, Be De Ls-Philippe Rov, Ù ’ | | 


POUR VOTRE MENAGE paire ‘lotte is meilleures, praie 
DE PRINTEMPS APPELEZ vies de la province. Ou s'abonne 


qu'il assistera avee plaisir el offi 

leivra à In messe, 
On S'allend à un 

10,000 jeunes gens. 


89.00 par aunée dans tes mè. 
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Dr T. Erskine-Patterson 
B SC, Ph.C., Sp.0. 
CTIHOPIRACAICEEN 
Ancien professoir de technique PSC 
Collège Cauudten el de Chiropractique 
Licencié de Pacte do la Saskatchewan 
: 1918 
102 Canada Bldg. PRINCE-ARUENT 


J. J MaclSAAC, LL. B. 


Avoent Notaire 
Mitchell Block, Chambre 9 
Téléphone 2582 


PRINCE-ALBER, SASK, 


Hx-Interne de l'Hôpital N.-D. Montréal, 
des hôpitaux de Now-York 6t Chlouzo. 


Dr J. PF. DESROSIERS 
MEDECIN-CHERURGIEN 
Chlrurgien et Maladies de la femms 

Burentr-201, Edifice CPR, 
Résidence--902 rue Queen 
SASKATOO'N, ‘ 


“rnmannupesenmnx 


JOHN CG. DIEFENBAKER 


M.A.,, L'LB, 
Avocat, Procureur 
CHAMIHRES 1 et 2 


Tanque Canadienne Nationale 
s  PRINORBALBERT, 


cac 
SASK. SASK, 


À. C. March & H. J. Fraser 


ont le plaisir d'annouter qu'ils pra 
Uuuevont le droit soug le non de 
MARCH & PRASER 
suites 6, 7 et 8 Mebontid Biovk, 
PRINCR-ALBERT, SASK. 


Ré«,: 326 Bureau: 348 


ADRIEN DOIRON, B. À. 
Avocat, Procureur et Notaire 


VONDA, SASK 


‘Tétéphoues 


TÉLEPHONTE 3043 


Dr J. A. CARRISS 
DENTISTE, 
Appuarell Iiayvon-X Moderne 
11-12 Nonvel Edifice Inox 
PRINCE-ALDRERT 
An-dessus de Woolworth 


MHIOS HROBEÉRTSON, 
G. B. HOWARD, 
Dentistes 


Suite Ne, 7 Edifice Mitchell 
Radiographie des dents 


TELEPHONE 2457 
PRINCE-ALBERT 


D.D.S. 
D.B.S 


SASK, 


Y 
Dr J. E. REINHORN 
DENTISTIE 
Bureaux nvec le DOCTEUR SOUCI. 
GRAVELBOURG, SASK 
Téléphone 42 Ouvert le soir 


Dr Victor BOURGEAULT 


Ancien 
Parts, 


externe des hônitaux de 
Spécialiste: maladies des 
véies urinaires, 


TEL: 29 : PRUD'HOMME, SASK. 


T. C. DAVS, K.C. 


autrefois Attosney General pour la 
Saskatchewan, annonce qu'i retour- 
nera à la pratique active du droit à 
Prince-Albert sous la nom de 
DAVIS & DAVIS 
. Chambre 2, Masonic Temple, 
PRINCE-ALBERT, SASK. 


DR LEO LANGLOIS 

MEDECIN-CHIRURGIEN 

Des hôpitaux de Chicago 
Traitements éluctriques et aux rnyons 
Vitrn-Violets, Maladies de la femme 


Bureau:—/Théâtro  Empress  TÉR 2168 
Résidence: 03 Edifice Carlton Tél 2107, 
PRINCK-ALBERT SASK. 
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en 


raince, à 


+ gcrald; parrain et mar et 
jp Mme Emile Benoit. 

# ! Le © avril, M. Jean Bruneau por- 
— Dimanche, le 30 mars, eut lieu tait au baptême unc fille, née 1 
à la salle Saint-Jean-Baptiste, une veille, Elle a reçu les noms de Ma- 
troisième partie de cartes sous les rie Théodora Jeannine; marraine, 
auspices et au profit de notre cer-[Mme Vve S. Beauchesne, 
cle de jeunes gens de PA. C. I C. Tr X 
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“ 


| WILLOW BUNCH, Sask. 


. 
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Plus de 80 personnes étaient pré-!4u couvent. | : 
sentes à cctte belle soirée. Les ga-| TABLEAU D'HONNEUR 


Notes du mois de mars 
Grade XE, — Mie Afiec Lemieux, 
90 pour cent. 
Grade X. — Julielte Champigny, 
84; Georgette Deschamps, 83. 
Grade IX, —- Alice Bennett, 81; 
Bernadette Colleaux, 78. 


gnants furent: au bridge, 1er pris, 
Mie LL. Hensworth, un nécessaire 
pour jeunes filles, don de Mile Mé- 
lida Roy; 2ème prix, Mine Je Maur-i 
chand, mouchoirs de fantaisie, don 
de Mme W. Winslow,; l:r prix des | 
hommes, M. Rolanc Raïsaville, une 


boite de  cigareltes Buckingham, Grade VIE — Gracin Dupont, 
don de Mlle Valerie Kreisch; 2ème 90; Annette Légaré, 74, 
prix, M. René Soucr, ure Cravulé,ÿ Grade VE -— Prodentienne Ta- 


‘pointe, 99; Anloinelte Dupont, 89. 
, Grade V, -— Claire Lapointe, 87; 
Denise PDuperrenull, 85. 

Grade IV Sr. Gabriel Jolvs, 92; 
Thomas Bennett, 86. - 

Grude IV Jr. — Me Eliane Cour- 


do nde M. Lionel Liomotz eux, mai: 
chand de nouveautés. Au Whist, To 
prix, Mlle Corona Poirier: me 
pris, un cravon, don de M. Eur: 
Duaperreault. Le prix de consola- 
tion, une salière el ane poivrière, ! 
don de M, Rod, Légaré, fut gagné chesne, 80. 
par Mile Marie Rainville. [ Grade HE Sr, Marie-Jeanne 
À la fin de la soirée, un suceu- Campagne, 86: Marie-Louise Cnm- 
lent goûter fut servi par le cercle. pagne, 84, 
H avait été préparé par Mmes 0., Grade HT Jr, -- Léopold Duper- 


Halle, WW. Winsilow, C  Dufault, .reault, 785 Gladys Gaudrv, 78, 
Miles Lacouraère ef Courona Pois Grade Hi Madelcine  Des- 
rier, Le cerele Hent à remercier elunps, 99: Bernadette Beaune, 


bien cordialement toutes ces per- 90; Polorès Fréchotte, 89. 
sonnes ainsi que colles qui ont don- | ÉCOLE DES GARÇONS 
né des prix pour eetle soirée où Grade VIE, Adéodat Lauzière, 
qui ont bien voulu: lFeneourager de 87; Edouard Choquelie, 86. 
1 Grade VIH, Cléas Duperreuull, 


quelque manicre, | . 
de cette Si Gorden Gnmdlrs, 77. 


Le programme récréatif 
o e on ‘ . l pe , PATATE . o1. 
soirée fut exéeuté par: Mile Lvonne Grade QE ; Gérard Jos, 91 
buperreautt, décianeations MM, Ju- Alex Silaliit, st. LR, ge 
Grude NV, -- Henri Légaré, RG: 


les Marchand, violon, Lo Duper.  Gftdes ! 
reuult, coruels , Boulianue, pianos Clude Sinonneans Si, 


LL, Moudor, baron, et Souner.! &— Xe 


déclamation. M Géraru  Duper-: | MONTMARTRE, SASK 


reaudt faisait lüffies de commis go à mn uY. 
sure-ordonniatenr, Nous avons parmi nous M 

Dimanche, 4 niars, pr, fes di Pape Bodin qui rumplace MR 
rectours de x Sociélé Siint-fean- Tremblay, pari pour un repos | 
Bapiisle se sont réunis pour Cëlé qrexige su santé, | 
bros au sujet d'affaires finuneières, M Fabbé BR. Vachon, ancien 


lvienire de La place, est en visite 


unportantes, 
pour quelque Lénips, 


Nos uéléauts de fa convention de 


PA CE GC à Saskatoon, sont reves - Une assemblée du Wheat Pool 
nus enchaniés de leur vovage, el avait Heu Je 23 après-midi, dans la 
surtout remplis espoir dans es salle municipale, L'orateur de Fas- 


récuats prudiques de cette granede Picmbiée fut M. de Montarnal, délé- 


convention, Ces délégués étaient: loué canadien du Wheat Pool, M, de 
MM. EC. Gudieux, vice-président Æontarnal avec Péloquence et li 
de PA GR. EF, BeHefleur ef ffaconde qui Jui sont reconnues, : 
LA, Mathieu, connmissaires, juous cutretint, deux heures durant, 


Sur fa question neluelle du Wet 


Pool, 
[ uous exposa l'arrivée en scène 


LBapténes. | 

Le 28 mars, a cie Fait enfant de 
Dieu et de Flglise Joseph Ori Gar- 
uckd, fs de-M. et Mine Léo Fitz- 
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ei à da ruche active d'organisatrie 
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de cette nouvelle organisation dvsagréabie 
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chants joyeux et de toute moralité 
n'ont-ils pas rencontré le meilleur 
de nos sentiments? Nous avons tous 
applaudi nos jeunes acteurs ct ac- 
trices, et pour 
mique, exécutée 
nous à vivemént intéressés; sa hau- 
te portée morale est une réplique 
aux trivialités de nos cinémas, 
Mais si le succès de Ja soirée 6 
dépassé nos espérances, en: lap- 
pottant la somme de $62, c'est que 
quelqu'un avait mis dans sa prépa- 


fermiers. Elle était reçue avec en- 
train et mème avec optimisme, 
Maintenant, dit l'orateur, il semble 
que cet âge d'or des premiers 
temps a fait place à une phase de 
lutte opiniätre de la part d'adver- 
ires. En effet, il semble que s'il 
voa de la misére du pays, c'est Te 
[Wheaut Pool qui en est l'instiga- 
teur! à, 

M de Montarnal expliqua avec 
précision, elarté, Pétat actuel du! 
WAeat “Pool, son administration, 
ses résultats et ses vues, 

Jlomit à jour les causes de la et de sacrifices que l'on n'apprécie 
baisse du prix du blé canadien:}pas toujours à sa juste valeur. 
chômage en Angleterre, récolte! Je m'en voudrais si, au nom de 
abondante de l'Argentine, de Pfa- ’ 
depuis denx ans. Enfin l'orateur 
releva  plusicurs reproches faits 
trop gratuitement au Wlheal Pool. 

La conférence fut animée, ins- 
lructive, ad rem, lestée d’une sage 


pives duquel s'est donnée 1 sai- 
réc, je ne remerciais ici Mile Gos- 
iselin de tout ce qu'elle à fait pour 
lassurer ce suecès, 

Le secrélaire du cercle locul. 


pondération, ë L æ 
Le soir, de ce même jour, un Î MEYRONNKE, Sask | 
souper, organisé par les Dames del, % 


l'Autel, sur la demande des mem- 
bres du MW'heaf Pool, fut servi au 
souhassement de Péglise, Une foule 
d'environ 164 personnes s'y pres- 
sa, Chacun trouva pour son appé- 
tit Un sueeulent programme de 
chant ot de musique agrémenta la! 


Nos délégués à la convention 
de Saskatoon sont revenus enchan- 
tés de leur voyage, et très satisfaits 
du travail accompli durant ces 
deux jours mémoräbles, aussi, les 
gens lurent avec avidité le eompte 
rendu dans le dernier numéro du 


soirée, Patriote, , 
Deus vrateurs du Wheal Paot se Dimanche dernier, avrés la 
firent entendre, Le premier, M. def 77 Otnanene dernier, pres 
en français; il grand'messe, M. Laplante, prési- 
ançuis; 


Montarnal,  parla 
daita de ht coopération en géné. 
ral, Dans une suite d'idées ‘prises 
sur Le. vif, il montra que depuis 
l'origine du monde jusqu'à l'heure 
actuelle, il a fallu de la coopèra- 


dent du cercle local, convoqua une 
‘assemblée générale, afin de reve 
Voir un rapport sueccinel, qui fut 
donné par M, Van Elslande, secré 
jtaire de F'École séparée, Dans son 
rapport, il fit un oubli, que M, Roy 


tion pour faire d'une entreprise un us . ; se , 
succés, FE nous dit, sinon en ees°*(Mpressi ‘le rectifier, C'est (ue 
mots, du moins en ce sens: Phom. {dans les sinon issenrenls Ou ns 
ie n'est pas fait pour vivre seul: vai te. DOnnes niaitresses, SES 
it fau en tout Punion, puisqu'ette Cemmissaires d'école furent priés 
est Ia garantie de Ia force, I faut de tenir Foeil sur Les vieux gar- 
done l'union du Wheut Pool. M. CONS. . ere 

Nensone parla ensuite en anglais, 7: population de Merronne 


semble ne pas devoir diminuer, si 
de discours prononcé en Franeais, ON pet en HIser par les RUES 
Les deux orateurs nous onl don- des lite semaines, el dont 
né un vrai cours sur Les questions [YONNE I 
sociales, économiques, agricoles et! Joseph Oswald Hager, fils de Ar, 
industrielles | et Mie Georges Parents parrain ef 
“ à DE] 4 + « H 
Le souper int an proit de l'E marraine, M. et Mine O0, Salvail 
+ J { Lu supt TU .i +] n 
glise ep 4 remporté une somme sa- y Manie tt Re Lucile. fille 11e 
lisfaisaute. Nous  félicitons nos Le : 6 OUR :, pe: 
des . à © rain et marraine, AL el Mme E,Bris- 
gens d'étre avecarus si nombreux 


bois. - 

ee Due Marie Gel Hamon He de 
le tem Sn à nb Pi iM. el Mine Nap. Iomel: parrain et 
e temps qui court el Vu Et PÉNUE Eiareaine, M. et Mme Antonio Hu 
rie de Fargent, qu il a fallu faire ef- mel, 
fort pour répondre à l'appel Mer Daniel Marie Odiel, fils de M. et 
Mine Victor Verheolst; parrain et 
marraine, M, et Mme Louis Wat- 
teyne; | 

Joseph Napoléon fils 
de M. el Mme Antonio Hamel; par- 
rai nét marraine, M. et Mme Napo- 
léon Carignan. Lo" 

La sule au prochain :nurméèro... 

— M. bouis Watteyire est revenu 
dernièrement d'un vovageren Bol. 
gique, et on eut pu croire que la 


traitant à peu près le même fonls 


ces de eelle soirée, 


D —— 


— + 
: ALBERTVILLE, Sask. | 


Ravnall, 
; 


a ne 


-- Eh bient avez-vous passé une 
soirée, Les amis! Ces 


ee voyage, enr it eut Hi côfSolation 
de revoir sa bonne mêre ainsi 
qu'un de ses frères qui, defuis, ont 
entrepris Je suprème voyage sans 
retour, Prions pour Le rcpas des 
âmes de ses parents défanis. 

—— Mine Larean, qui a êlé seuf- 
frante depuis plusieurs semaines, a 
subi une opération tout’ dérnière- 


nous formans des voeux pour son 
prompt rétablissement, | 

-— Mile Blanche Alix est aussi en- 
‘re les mains des docteurs de Gra- 
velbourg d'puis quelques jours, et 
à colle aussi, les citoyens fe Mev- 
ronne -souhailent une ‘ ghérison 
complète. ‘ 

— Mme Raoul Gauthier a passé 
quelques jours à laôpital de Gra- 
velbourg, et est atlendue chez elle, 
ces jours-ci, ‘ . 

— Charles Girardin est revenu 
parmi nous, accompagne de sa jeu- 
ne épouse, et a rachelé sa boutique 
de ferblantier de son cousin Jos, 


| 
| 


R 


1. Lecontoi'New Yorker”, l’une deu 
plus récentes innovations dons le 
service du chemin de fer Dominion 
Atlantic, faisant raccordement direct 
uvec le service bi-hebdomadaire de 
navires effectuant ta navette entre 
New-York et Yarmouth, Nouveile- 
Écosue, à 
2. Le vapeur ‘Evangéline”’ de la 
Eastern Steamship Lines, jaugeant 
5,000 tonnes, mis en service cette 
“nnée entre New-York et Yurmouth. 
La popularité des endroits pitto- 
resques et historiques de la Nou- 
velle-Keasse, auprés des touristes 
américains, s’est accrue à tel point 
depuis quelques années, que cette 
affluence à suscité l'établissement 
d'un service direct de navigation 
entre New-York et Yarmouth, avec 
raccordement de trains dans cette 
dernière ville pour llulifax. Aux 
débuts de la saison uetuelle, un 
nouveau navire appelé }’ “Evangé- 
lino’”, rappelant le nom de l'héroïne 
de Longfellow, fut mis en service 
par la Éustern Steamship Lines, et 
fit son premier voyage avee 150 
passagers à son bord. Le vapeur 
accosta à Yarmouth, à l'extrémité 
sud-ouest de l4 Nouvellé-cosse, 
C'était le premier uavire à faire 


ne 


| 


D.sASKATOON 


ause, La pièce co-, 
à La perfection, 


ration une somme de dévouement, 


| 1 ä- tous, spécialement au nom du co-" 
lie, de fa France et de Ja Russie, mité de l'A. CF. C, sous les ans 


divine Providence lui avail inspiré. 


4iment à Phoôopifal de Gravelbours, et: 


Au pays d’Evangéline 


“qui s'occuper dorénavant de: la 
vente d'essence, et de piéces de re- 
changes pour automobiles. | 

7 M, KeX, Briére a reçu dernié- 
coment u. char de tracteurs et un 
char dé atichincries, en vue de la 
saison prochaine qui est à la veille 
de s'ouvrir. 

— Un forgeron de Tangue ‘an- 
guise, qui avait Joué sa boutique 
de forge pour la saison d'hiver, est 
revenu ici pour essayer de la re- 
vendre, et comme il y a très peu 
d'argent dans le pays, il serait sa- 
tisfait d’un léger paiement comp- 
tant, pourvu que Pacheteur puisse 
fournir des sécurités sôlides, 

Ce serait une bonne occasion 
pour un bon forgeron eanatten- 
trançais, de s'établir dans un mi- 
lieu catholique, * 

_— Nos joueurs de dames conû- 
muent de se rencontrer au gârage 
de Girardin et Fortier, afin de pre 
fiter ces dernières journées d’inac- 
tivilé, car bientôt, il faudra se re- 
mettre an travail, 


À 


BONNE MADONE, Sask. l 


—'Nolre cercle de l'A, C'EF. GC, 
quoiqu'un pen en relard, pour sa 
contribution, m'en est pas moins vi- 
raut et actif, Dimanche, Le 30 mars, 
nous avons eu une partie de car- 
tes, Les recettes ont été envoyées à 
qui de droit, M. Louis Reynai, 
président du cercle, et M. 4 David, 
secrétaire, n'ont pu assister à 
réunion, cependant ils surent se 
faire remplacer dignement. 

_— Nous saluous avec plaisir Par- 
rivée d’une nouvelle famille catho- 
lique en nolre paroisse, M. Cross. 
H vient de s'établir à Reynaud, TI 
ouvrira un magasin gé éraf et aura 
charge du burexx de poste, Nous 
lui souhailons tout le succès qu'il 
mérite. 

— MM. Emile Reynaud et Lau- 
rent Vev, fous deux à l'hôpital de 
Wakaw, sont en convalescence, Ts 
nous reviendront bientôt, 


+ 


| 


+ 
Baplèmes, 

— Le 17 février, à M. et Mme Er- 
nest Rainville, une tille baptisec 
sous les noms de Marie “Thérèse 
Béatrice; parrain et marraine. M. 
et Mine Ovilà Beauchesne, de Sou- 
ris Valley,” 


k 
| 


LS 


EE, à 


RADVILLE, Sask. ji 


0m mener A mn 


rain et marraîne, AL et Mine dérème 
Deschambeault, ee 
Quarante-Ileures. : 

M. le curé est allé, dimanche 
soir dernier à Souris Valley pour 
aider M le curé durant les Quaran- 
te-lleures. ° 
Neuvaine à& Saint Joseph, 

— Un grand.nombre de parois- 
siens ont suivi la neuvaine à saint 
Joseph. lv eut de nombreuses 
communions tous les jours, Le jour 
de La fête, une grand'messe ul 
chaniée, Dix-huit petits enfants ont 
ait leur première communion, ac- 
_compagnés de leurs parents. [y 
Üeu:, ce jour-là, 178: communions, 
Rtites aux intentions du Souverain 
Ponlile, , 

Le soir, nous avons eu une Heure 
Sainte telle que recommandée par 
{le Pape. Les enfants du couvent 
avaient préparé une messe spé- 
cie ce jour-là en l'honneur de $. 
“Joseph, Les enfants ont lrès bien 
réussi, Le speetacle était vraiment 


beau, Les religieuses qui ensei- 
fgnent Je chant à nos enfants du 


couvent, méritent nos plus cialeu. 
reuses félicitations pour le zèle 
qu'eljes déploient à éduquer et ins- 
iruire nos enfants de tadville, 
% ; & 


FERLAND, Sask. | 


PF  —_—. 


Mme Emile Johnson se remet 


| 


nn ee A D L 


pannes 


escale dans ce port, directement de 
New-Vork, depuis près de 20 ans. 
1 "Kvangéline” effectue mainte- 
nant un service bi-hebdomaduire 
entre ces deux villes, partant Îles 
lundi et jeudi de New-York et 
arrivant dans l'après-midi du jour 


suivant à Yarmouth. Le retour 
de la Nouvelle-Écosse se fait tous 
les mardiet samedi, Pour compléter 
ve service, lo convoi ‘New Yorker” 
train spécial du chemin de fer 
Dominion Atlantic, propriété du 
Pacifique Canadien, fuit raccorde- 
ment avec les arrivages et départs 
de L’"‘Evangéline’”, facilitant ainsi 
aux touristes Vaccès des stations 
balnéaires et villégiatures de cette 
province et mettant Halifax à sept 
heures de trajet de Yarmouth. 


| 


tranquillement 


lrain et marine, M. et Mme ioriu- 


“a: DURE .{ivon; ce sont MM. Léo Fauchon et 

— Le ‘ii mars. M. et Mme Henri A vita Chabot, pour Pécole Ferland, 
Fradetle, unc fille baptisée sous les 4) M, Alexandre Laberge, représen- 
noms de Marie Léa Lucile; par- jun l'école de la Survivance. Tous 


t 


| 
| 


| 
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CEST FOLIE que de souffrir 
longtemps de névralgie ou de 


maux de tête, quand les pastilles 
Aspirin apportent un soulage- 
ment si prompt et si certain. Les 
médecins les recommandent de- 
puis 28 ans. Ces pastilles n'attec- 
tent pas le coeur. Prenez-les pour 
grippes, rhamatismes, sciatique, 
maux de reins,  Gargarisez-te 
si vous avez mal à la gorge, ou 
pour les amygdales, Vous tron- 
verez dans clique paquel des in- 
dications éprouvées. Toutes les 
pharmacies, aujourd'hui, ven- 
dent PAspirin authentique, qui 
peut facilement être identifié 
par le nom sur la boile el la 
croix Baver sur chaque pastille, 


Asvirin ls à Pradenmmrk Regtatered 1n Canada ‘ 


d'une grave mali 
die, Nus meilleurs voens de réta- 
blissument, 

_ M, el Mme Napotvon Dion sont 
les heureus parents dune fille bap- 
tisée le 24 mars sous les noms de 
Marie Adéls Léonie Isabelle; par- 


Î ‘a … 
nat Dion, onele et tante de en 


fant, 

Trois commissaires, délégues 
de la paroisse de Ferlani, ont pris 
part au congrès conjoint de Saska- 


revenus enchantés du 


trois sont L 
se promettent bien d'y 


congrès ct 
retourner. | 
— MM. Jos Morin et Ls Fournier 
étaient en voyage d'affaire à Régina 
li sesnaine dernière. | 
-—. Joseph et Antonio Chabol 
élaicnt en voyage d’affaires à Pou- 
lei, - 
=. Mile Éecicre, gasle-malade de 
Gravelbourg, est attachée aux soins 
de Mine Johnson. 
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Ecrivez à La Cre Bonnen Like, Dept.B82 
140 Quest, rue St-Paul, Montréal, 


ÈS 


É è 


EE 


Le ministère des Travaux publics 
recevra jusqu'à midi, le mardi 22 avril 
1930, des soumissions pour li cons- 


teuction d'un édifice publie à Liovd- 


minster, Sask,, lesquelles soumissions | 


devront être enchetfes, adressées at 
soussigné, et vorter sur l'énveloppe, 
eu sus de l'adresse, Les juutst Sou- 
mission pour un édifice publie, Lioyde 
minster, Sask.” 

On peut consulter les plans et le 
devis et se procurer des formules de 
soutnission aux, bureaux de VArehie 
tecte en chef, du ministère dos Fra 
vanx publies, Ottawa, de l'architecie 
résident, édifice du burgan de poste, 
Régina, Sask,, et du maître de poste 
de Tiovdninster, Sask., 

Ou ue tiendra compte que des sou 
Missions faites su Ja formule four. 
nie: par le ministère,  eonfornément 
aux conditions mentionnées dans In- 
dite formuie, “ - 

Un chèque égal à 10 p. 100 du mon- 
tant de Ia soumission, fait à l'ordre 
du ministre des Travaux publics: et 
accepté par une banque à charte, de 
vra 
on. 
des 


neveptern aussi comme garantie 
bons du Dominion du Canada ou 
des boñs do la Compægnie du che- 
min de fer Canndien-Natianal, on des 
bons et un ehèque, si c'est nécessnire, 
pour caimpléter le montant, 

Où peut se proeurer nn bhrenn de 
FArohitecte en ohef, ministère des 
Vravaux publics, dos tracés blens 
blue prints) en fournissant un vhè- 
eue de hanque nevceptfé au montant 
fe $20.00, pavahle à l'ordre du mi- 
niatre des Travaux publics Ce chèque 
sera reniis si le sonrnissinnnaire offre 
une soumissioft rémnlière 
ù Por nvnra, : 

N. DESJIARDINS, 

. Soacrétaire, 
Ministère des Trnvaus pnhlies, 
Ottawa, Je 24 mars, 1926 
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neepmpagner chaque soumission. 


:. Annonces 
© © & . 
Classiliées 


— 

Fe paiement doit fou. 
jours aCrecompREncr la co” 
gie de lPinnoneei sinon 
elle ne ser pis in«érée, 
TARIF: 2 sous par mo. . 
Minimum, 50 sous par fn | 


sertion, 


INSTITUTEURS DEMANDES 
mm 
N'DEMANDE pour le mois de mara 
uh instituteur ou institutrice bilin- 


gue pour le district : scolaire Ste 
Louis No 728 avec salaire de 1100 
par, année, S'adresser en méntion- 
nant expérience à. Théodule Landry 


secrétaire. Cantal, Sask, 49-67-P. 
CRIS st 


ON DEMANDE immédiatement Tnsti- 
teur: bilingue, Salaire 1200.00, 210 
ijôurs de classe centre français, S'a- 
dresser à M. Eugène Gervais, See-" 


trésorier, Alida, Sask. 4-7-P 
TT FEMMES DEMANDEES 


7 
PELIE assez agée, ou veuve avec pe- 
dit pañenon, ou petite fille, où sans 
enfant, ayant de l'oxpérience dans 
un presbytère, bien vouloir corres- 
pondiesnvee M, l'abhé Cha, Poirier, 
eur db Courval, Sask oo 46" 


‘' POSITION DEMANDER 
——— —— ee 
BARBIER — Homme marié avec di 
années (l'expérience, pouvant fournir 
de bonnes références et parlant les 
dis taugues demandé position pere 
ianénde comme barbier, soit à pa: 
gég nb ta lover, dans un centre Cane 
nadden-franceais. , Adressez à Boîte 


A 


rogtale “29°, Dollard, Sask . + 4-P 
Re . 
RON NOMME avee 4 ana d'exnfe. 


ribñee dans les affaires mtunicina- 
lek désire position ramme secrétaire 
de thiunieinatité. Parle le francain 
et lariinis. Grade de ‘M,A,* ahte- 
nu à l'Université du Manitohg. S'a- 
drrseosà Boîte LN,J" Le Patrio, 
tea Prince-Alhert, Saak, 4ñ-?-C. 


ou 


il A VENDRE 


fe 
th = | 
A VENDILE: Magasin général dans le. 

Nord a la province, vilinge exeln- : 
eiiiont canaction francais exeele 
tell iélriet ngricate, hanne elien- 
téle! ne anbhaine nn prix demandé, - 
drivéz boite API. Zénon Park, 
Sas, | ñ-6-C. , 


A VENDRE: Bleunes boeufs “false 
tein"—2 enregistrés, 3 “grades? 
Pour plus amples informations, s'a- 
dresser à!  Ovrnhelinat St-Patrion,” 

..Prince-Albort, Snk, :.5-2.C 


PRETS D'ARGENT sur :formes en 
entture, ‘International Lomm Coÿé 
404, Trust ‘and Loan Btde., Wfñnis 

7 7 '. 60-x-G 


por, Man, 
TABAC! : TABAGE- 
TABAC “haturel canndien, 12 variétés 
Tabau haché, mélangé : doux." ,exé. 
cuté «sur commande, Cigares diftéeé 
rentestinarqies, Mt . 
Listé de prix et’ échantilions ‘1-20, 
106 0t.jolf hachair à tabie dénné! 
gratis. avec touie'dommande”-dé 108 
livrès-et plus, valeur #1.00; "Adrérè 
KT. Gareau et Fils, ‘Sa 


RÉUATENIEE) A s02: "Salnt” 
ST. CH£ RLES Résh_de-l'Achigan, Que. FRERE NES 
el Le CLÉS A, Ÿ _ _ _ — —— on .) o 


: 


CAT. Ï TT: TE ° 
nr iX e . 3 : 
ivéotie peur fair, du pain: : 
AUX lecteurs de ce journal 
j'enverrai une excellente recette 
pour, faire du pain. Yygiénique, 
débshible, sans fermentation, ne 
RU . 
requieris pas de lait de beurre, Le. 


pain une fois cuit consiste en fa. | 
riue ordinaire, eau et sel, FU 
a: peut emploser n'importe. | 
diekekfarine, Prend un quart 
d'heëre pour “lever”, puis une , { 
heure uns l6 fourneau, Nam- 

fr 1X éinnignages spontanées de 


nets, ete, Joindre mandat- 
poste ‘infernational de 26 cents ? 
pour la recette, 2 
5 tas," BYRNE : 
| 83 Unner Leeson St, Dublin, 
Ervinnde... 
ÉDETATESN #0 "+ no: 
24 us. ——— mn nes + Le 
mt ta , 
D'PRET UPS do 
Norlh Star Lumber.Po, --| 
“sas TS au 
2: esir t Ch rb LE 
De FRE RTE 
Lôrsque vous aurez be- | 
| soin é charbon et de bois { 
ù at fe ste me 
vous..ne , pourrez. faire : 


mieux. que d'appeler à 
2275. Nous vendons les 
meilleures marques. de 
charbgni  MIDLAND-—- 
WESTERN GEM. et : 
11 WIÉDFIRE, charbon de. 
poêle ou brut. Charbon de 
poêle,, $9.00 la tonne, | . 
chäïbon ‘brut $10.00 . la. |. 
tanne. Bois de chauffage, : | 
Pin, Tamarac, Peuplier, 


| North Star Luriber. 
| Co. Limited 


Où_vans tronverez ln bonne 
qualité 


: Cour de Prince-Albert, 
. JAP. HEPRURN, Géront, 


# 


Fe mmmpesqee ce eee e 


PATRIOTE DE-L'OUEST, mercredi, le 9 avril, 1930 


_—— 


À d CEE ES _ | du € 
L argument du |ionniére. 
C'est un vieil, vieil ami à moi. + Mais, 
Nous ne sonnies pas nés ensem- [Jes pit 
ble, mais presqne. Îl.a trois jours 
de moins que moi. Je suis donc'e 
l'ainé, et il me doit le respect. 


On a fait ses études ensemble ne : He 
subi côte à = ce qui me peinait. chose encore avect... 


côte une foule d'exu- ! . Re : Das : 
mens, Mais, à vingt ans, la vie amet .— Elles feraient bien mieux de! Vraiment, j'étais bien 
pitoyable nous a séparés, “phiarmolter moins de prières et |r#5s€... , 
Lui, il a bifurqué vers les affa. dire moins de mal du prochain!. 
: h . te = "e , ie" 
res. .…, des “affairrres”! .. Mro@Mais qu'est-ce que fa en sais? 
Moi, modestement, je suis entré, 77e sais tout! 
, s . n + RE PA : 
au Grand Séminaire, n Cf Alors..., si tu sais tout... - 
Et, pendant. cinq ans, nous nous! . Jantôt, et le plus souvent, il ve- 
sommes perdus de.vue, #titime demander à déjeuner, 
t L e 0 o = 
L % pg'.... “4 “Comme j'ai besoin d'un peu de 
Que s'est-il passé péñdant ces calme, äu moins enire mon tapio- 
cinq ans? éQuele vie de patac tel la fin de mon bifleck, je sti- 
mer . L'epniiot + or spi as ‘y F , 
chon et de Külons de, chaises mon. OS qu'on ne parlerait pas ‘re-|éése de l'Enfant-Jésus.…. 
ami a-t-il menée®.,.: Quels divres, |” ne ° Hn i i i 
* d..: À! S, [Be Lun nc uñG à à re tendit une main moite: 
quels journaux. ail-it ingurgités?. "À qu était toujours prêt à m'en par-!  Mepei d'être venu! C’est 
Quels gaillards” a-lil fréquentés? , Fer Une a gene assez grav is! ‘es - 
Bref,, quand je d'ai AVE” del! "C'était toujours lui qui tivait le ee Braves Ju sais! C'est le co 
Le, qui jelui révu, q pretñier coup de canon lon transversalf... Le chirurgien 
ques jours- après ‘oui ordination,, P! p. 0 ‘ "+. fera ce qu'il pourra, Mais j'ai bien 
Plus conjiance dans la petite sainte 


là, le plancher lui brülait 
eds. ; 
M eritiquait mon vieux suisse, —, 


' | camarade, devenu si parpaillot, 
ë qui me vexait, 


Mais que lui dire?... 


péréps. 


CARE | 


: t . s 6 . D D'EE7 i aicrie enrvnrs 
il était ‘devenu anticléfieal, mais! “ je lui faisais observer: 


anticlérienl odieux, forcenc, -enra-fer "Constat Tu as la foi en- hérese de l'Enfant- $ dans 
mé oc te. cn à feore-plus que moi. Seulement, chez re eee Enfant-lésus que dans 
: : doi; rest devenu du vinaigre, ° ‘ ‘ 
Je l'avais cofinn doux, :limide, alors? du vinaigre tt 
ieux. ‘petit : agneau: t cents SR tre gout y ge mt 
pieux Am petit : agneau tout LE Alors? Le Vitre, com- Tu ne dis rien?... 
sl ‘+ 4 ‘ L — . 0] 


Hg. le. vin, suppose l'existence de |! 


I me revenait mordant, agres- daivigne tu as? 


— Qu'est-ce que 


sif, boutré d'objections, ef sès yeux nac — j'ai 

d'aneien bon Chien hors de ia de ne comprends pas... nt Et "hi nt jar à tu de 
ë » s de l: ' DR PRE savoir?... E tj" 

dès qu'on abordait sun. sujet retis Que dish mc jun notes qu pen JU AU Tu me 
on ait un .sujet re CU 4 % dégoûtes un peu... 


ee fllloites les discussions que nous 

que Sir ENS . 

! ° {avé vues ensemble! 

FéGgrlains jours, tendrement, je. 

ui:sappetais nos impressions d’en- 
lance, Certains autres, je lui ex- 

: . | sais les srilés essenti te 

quelqu'un en est jamais revenir?. LM les vérités essentielles du 
Tout un ensemble de basses oh- | OS... OÙ Je TÉRIAIS, Une par 

une. S0S objections, 


jcetions ‘de vieux. éommis voyas tige PE . : . 
° Mais il voulait loujours avoir le 


gieux: ce | , 
— Est-cè que lu érois, 
Dieu existait!;!, | sur 
Une âme... En as-tu jamais 
vu, toi, une âme?... 
Et l'au-delât... Æst-ce : que 


— Comment cela?.,, Explique- 
toi... 

4 # 
— Prècisément, je. vais m'expli- 


je m'épuise après toi.,., que je te 
donne tous les arguments de la 
théologie. .., que je t'expose les 
hautes preuves de la fai..., que ‘ic 


geur, au Café du. Commerce, dre te dévelappe les belles raisans ma- 


Comment, en un plomb vil, l'or | fier mot. . . lrales : ë : 
ur s'étaitil changés n AU allaitit ramasser tout ce qu'il lraies..., que je te prête des livres 
1 ‘ # Fu me, sogtait?, - émouvants, substantiels, et coû- 
. A D MALTE , “es. . CPR se d 
Un soir, fatiené hénce, SR Se avait dns le cerveatt un ap- leur. que, 4 ailleurs, nu ne me 
on Re aigue, ägacé, surment | hnpoitia faire des objections, com- [rends jamais, 
mu LU Q FH Q Q 0 Q A sn . + L CP 4 . 
—- je le portais sur mes deux épau-. nie jepeharentiers ont une machine | ...Tu as résisté à tout... à 


« 


les depuis midi, = if me éila triom l'intelligence... au cocur..., à la 
phalement, sur le pas de la porte, ; 
Jonas el sa baleine! | 
- de ne vois pas bien ce-qui Pé- 
tonne tellement, ui dis-je, Caen 
fin, Jonas -n'est resté que ‘Hois 
jours dans dx baleine, Et toi, ñ y] 
u plus de trente ans que Lu es dans 


à faire Jes saucissons. 
H'suait l'opposition, grâce..., à la prière. 

ï- Pès-que je lui expliquais quel- ... Et, parce que, demain, on va 
quéréhose,. il cherchait, non pas si [l'entr'ouvrir un boyan, te voilà in- 
TE 1 vrai, mais comment il pour- stantanément converti, mais deve- 
il ie démolir, 
la vieille défunte Catu le haïs-frèse de l'Enfant-Jésns... 

sail,, parce qu'it me “serrail” fPes- 1 leva deux bras indignés vers 


uu as, et à dix mille francs la bou- 


- Je sautai illico dans un taxi, et 
je me préparai à tirer les grands 
jeux pour ne pas laisser partir comme disait le monsieur qui tom- 
saus un bout de contrition ce vieux bail du cinquième étage... 


Je hi 
Ou il s’en prenait à mes fidèles, favaisé déjà, tout dit, et quelque 


embar- 


Aussi, j'invoquais saint Joseph, 
patron de In bonne mort, et saint RES MOI 
Expédit, patron des causes déses- cle redouble d'activité et de 


Quelle ne fut pas ma stupèfac-'et chacun apporte son coucours 
ion quand, arrivant dans sa cham- Pour couronner de succès locuvre 
bre de la clinique, j'aperçus sur sa qui a été fondée jei il y à un an. 
table un gros crucifix et une Vic — 
grand format — de la petite Thé- les membres ont élu un nouveau 


quer: voiei plus de trente ans que! 


vu pieux..., priant la petite Thé-. 


fquiet sur la conversion de mon 
ami, 
— Pourvu 


que cela dure!... 


Pierre L'ERMITE. 
Activités de PA.C.J.C. 


CERCLE DE WILLOW-BUNCII 


Depuis quelques mois, notre cer- 
vie, 
Les membres semblent s'intéresser 
de plus en plus à notre association 


A la dernière séance de février, 


conseil, MM, KR. Boulianne {ut él 
président; L. Dupont, vice-prési- 
dent; :G, Duperreaull, secrétaire; 
FE. Rodrigue, assistant-secrétaires Re. 
Brunonu, trésorie!: 4-B. Lemicux, 
J, Colleaux, conseillers, 

Durant le mois de mars, le cercle 
a fenu deux séances d'étude reli- 
gieuse, avec une assistance moyen 
ne de vingt-cinq membres. Les su- 
jets qui ont été trailés furent: “Le 
Féminisme” et "Nos difficultés 
scolaires.” À cause de l'entrain que 
chacun des membres apporta à da 
discussion, nos assemblées ont été 
des plus intéressantes. 

Fidèles au premier mot de I de- 
vise de VA. CG. Æ GC: Pièté, Etude, 
Action, les membres se sont cettor- 
cés d'édifier par Jeur eonduite, 
Plusieurs l'ont la communion men- 
suelle et, pendant le carème assis. 
tent à la messe chaqne matin et 
aux offices du soir. Les membres 
du cercle ont décidé de faire les 
frais du chant, une fois par mois, 
à la messe de neuf heures. À cha 
cune de leurs réunions, une prière 
spéciale est ajoutée au début de | 
chaque séance pour le réglement de 
noire question seolaire, suivant | 
j' du Comité central, 

Notre cerele n'a pas été moins 
fidèle à la mise en pratique du! 
dernier mot de sa devise, Action, 
puisque, depuis dn- mois, if a or- 
ganisé trois parties de cartes pu- 
Jbriques au profit de l'Association, 
De plus, un concours de bridge a 


la peau d'une bète!.… lomag,. Elle: eut souvent la tenta- lle plafond: ae leuu entre tes membres de no 
J'avais Jorl. -., très lort. HN faut iion de. Le purger, [l l'a échappé | -- Mais tu’ devrais extlter!... Mi fut re un ee Sos 
loujours être maître .de ses. nerfs. | bellet _ J'exuttet. …. Seulement... tout Cal fui sexe pres chacune de 
Je ui fis des exenses plates Moi, “t'ai civère à  Voimor a - > suis Ces soirées, Les membres ont entre- 

‘ Ê ! ses S. Moi ! Dersévèré à l'aimer, de même... Que veux-tu... Je suis , Site 
Moi, fai 1 CO fi * Q pris de recueillir des abonnements 


Mais, très froissé, il resta-lrois !eojume on aime un vieux boutedo- an peu humilié de constater que 


mois sans revenir, %.  : . [eus de toujours. l'argument du “bhoyau” est plus à li Soie sata apliste. Ils 
Seulement,. il, avait. besoïi ‘def \jais, depuis deux mois,.éclipse fort que tous les autres... leur: neureux. de témoigner ainsi t 
moi pour se faire les dents, Alors, tone... Plus: de nouvellés! | _ Mais ‘rappelle-toi..: Cest le eur reconnaissance" ervers cette 
de nouveau, il réappatot-plus mau-| Palais m'informer quand, cette colon lransversal!... ù La ele ue FE ENE NE BEREEUSE POUE à 
vais que Jamitts, Let semaine, j'ai. recu un télégramme: + % | A..C, d, €. 
% ‘ L'opération est faite. 


Viens pile me voir... On n'oubre 
Jde ventre âprès-déniain, 


ne 


Et ta :pelite vie. récommeoné 
Vantôt, il passait ie voir à ‘la 
sacristie, . LE Ù Ù 


Elle a, comme toujours, naturel- 


C'est. toujonrs’ périculeux de selement réussi. . 
faire, onvrir. le ‘ventre, 


‘même par Tout va bien... 
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, Est ait t, . , 

L n'est pas étonnant que le Pontiac 

L Gros Six;"avec SES hombreuses qua- 

‘ Jités typiques des grosses voitures, ait 
si vite acquis une aussi. belle réputation. 
“Et aujourd’hui, les avantages de la . 
passes sièn du Pontjac sont augmentées. 

ir. - HIIGE. 
Car le Pontiac a été amélioré dans ‘ses 
_superbes carrosseries, dans son souple 
. mateur et son solidé thâssis. La beauté 
‘pour laquelle il était déjà réputé est 
“encore accrue par, la création de nou- 
elles harmonies de/couleurs. Son inté- 
rieur spacieux est rendu encore plus 
confortable, avec ses ‘sièges profonds et 
moelleux. 1l compürte toutes les qua- 


_ lités qui lui ont déjà valu tant de succès 
et présente de nouveaux perfectionne- 
ments qui en font un véhicule encore 
plus beau. Ainsi, les amortisseurs hy- 
drauliques améliorés le rendent plus 

‘ souple et confortable . . les freins 
internes et protégés, plus sûr . . et le 
nouveau mécanisme de direction à 
roulements à billes, plus maniable. | 


Venez à nos salles d'exposition et nous 
vous donnerons une démonstration, 
Venez vous rendre compte par vous-. 
même de la superbe performance et de 
la remarquable valeur du Pontiac. 
Profitez des avantages du Mode de 
Paiement Différé G.M.A.C, 


rip 
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* Boyd Brothers, : Prince Albert, : Sask.—Gravelbourg Motors, 
“ : ‘Gravelbourg, Sask.—Radville ‘Motor Company, Radville, 
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ou  Sask.—Nichol's Garage, Wolseley, Sask. 7 | 
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s 


d'école tenu à Saskatoon, les 26 ot 


Alors, je redeviens un peu in-} 


Sr 


hière assemblée qu'ils fernient tous, 
leurs efforts pour fonder d'autres 'du Cartel, nous donna un compte 
cercles de AS GE GC dans les pa lrendu de Leur assemblée tenue à 
roisses environnantes. 


blir d'autres cercles 
‘kalchewan, afin de pouvoir cons me musical, auquel tous contribué 
difuer une Lnion régionale, 


heureux d'appartenir 
1Comme preuve nonvelle que les rialion qui est propre à 
, . « LU . 

membres de notre cerele sont 'rem- tant de bicn. 
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est incorporée duns Les Pneus ‘GP Coussinés à la Gomme vous donnant 


à la Gomme, 
“Mieux construit pour mieux durer ?”’ 


TORONTO. 


La plus grande Compagnie de Caoutchouc entièrement Canadienne, 


Demandez notre ù 
GUIDE ROUTIER GRATUIT 


Une copie de cette annonce preseutée à 
aucun Poste de Pneus Coussisés à la 
Gomme vuus donne droit à nutve Cubes 


Routier complet, 


_ are, en 


TA DERCHA 


Plus durable quaucon asire pneu du même prix 


Vous pouvez maintenant équiper votre char avec des pneus qui ont deux principales caractéristiques pour N 
leur donner une résistance plus durable , . . à l’intérieur, des Coussins de Gomme pure et à Pextérieur, 
une merveilleuse surface de traction “Resisto.” Cette combinaison pour une plus longue durée en milles 


+ C 
une meilleure valeur à un prix 


pas plus haut que pour les pheus ordinuires, Examinez les au plus proche Poste de "Pneus Cousinés 


Gutta Percha & Rubber, Limited 


bauulée eu 1844 


ë 


propre aux 
Pueus 


G.P. 


del jonte 


NE eubits ave parie 
tenfaces per Coussin 
Genres pure 


M. AE, Toupin, notre délégué 


Règina, pendant ln semaine précé- 
Notre désir serait de voir s'éna-:dente, 
dans D Sus-) y eut surtout un joli program- 


irvnt avec pgaielé ot vntrain, sans se 
Espérons qu'avec Le concours faire prier 
les curés voisins, un grand nom- 1H fut résolu que Le comité parois- 


bre de jeunes gens deviendront noi $ial envoie des félicifations à M. 


"el  seronl 
une’ A4ss0- 
leur faire 


‘eatuarades  acéjistes" Ragmond Denis’ pour l'honneur 
bien mérité que viènt de Jui confé- 
cer dé gouverneinent francais, 
est regrellable que ces char- 
maintes, soirées “ne puissent se ve- 
péter peus souvent, car-ces réunions 


Laurent MHONDOR, 
set vélaire-correspondant. 


| JACK FISH, Sok | 
Naisrances. . TT i 


— M. et Mme Pierre L'Heureux, 
one fille baptisée Marie Thérèse 
svannine Flore, j 
M, et Mme Pellard, une fille bap- 
ste Marie Cécire Litane, 
M et Mme Wilfrid Lavigne, un 
fils baptisé Joseph Edoua-d Wil- 
lian. - 

M. et Mme Louis Charpentier, un ! 
fils baptisé Jnseph Alwin Denis. | 


enregistrer dans ln paroisse, mais 
Mme Amèdée Lavigne vient de pér- | 
dre sa fille Laura — Mme Narcisse | 
Létournean, de Rosetown. Nos svm 


| — Nous n'avons pas de décès À: 
4 


pathies à la famille en deuil. | 
M. le curé, MM. Hervé Bru,l 
Artbur Lavigne, Laurent  Blan-| 
-chetle, Marlin Esquirol, Georges 


L'Heureux sont allés à la conven- 


| 


% 
— Au: congrès des comanissaires 


D 


27 mars derniers, la commission 
scalaire de Marcelin était repré- 
sentée par. les ‘messieurs suivants: 
JA. Boyer,:P.-7, Bcaudreault, d.- 
P. Labrosse, J.-L. Landry. Tous 
nous sont revenus enchantés de la 
réception ‘qui leur a été faite et des 
résolutions ‘passées au congrès, M. 
P.-1. Beaudreaul, profilant de l'oc- 
casion, pour .un vavage d'affaires, 
nous est revenu que huit joùrs plus 
tard... - 

— Dimanche, le 40, convoqués à 
à salle paroissiale, nos, délégués 
nous . donnaient un compte-rende 
des séances du congrès et, à la mè- 
ie occasion, M. de Montarnal nous 
Acgnait une conférence sur les opt- 
rations du Cartel du blé. Comme il 
le disait si bien, il faut s'unir pour 


, 


D RE 


‘administration. 


aident, à Fairesde la paroisse une 
grande famille, ‘ | 
i d 

M À 
| DELMAS, Sask. 


se 


| 


1 
À 4 
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M. Aulev, jadis au service de 
notre boulanger, M Fétreuutt, nous 
an quittés pour Maidsione, of il 
vient de Jouer une boulngerie. 
Nous lui soubhailons suceës, ï 

. M. J. Chapul a vendu sa bou- 
ehesie à M, E Poulin, Flensemen- 
vera juisméme sa terre, M, Poulin à 
fait éonstruire une bâtisse considé- 
ruble, Elle a 44 pieds de faciale, 
Elle sera Fone des plus importan- 
le, maisons d'affaires du village, 1 
ouvrira une épicerie, 

- Dimanche, le eluh de Deloras 
donnera une partie de cartes ‘au 
ofit de l'église, Le programme de 
ehant et de musique fut très uoûñté, 
Tout le monde fut satisfait, * 

x 


# ‘ 


“{Immortel Amour’ 


ne 


C'est le titre d'un recueil de poé- 
sies publiées en diverses revues 


ë] 
è 
CERTAIN + 
sparail à vue d'ocil, 
Les travaux des champs conrmen- 
ceront vers de 16 courant en ju- 

- M. IE Charlebois est à cons- 
iruire une éeurie moderne sur {a 
ferme achetée récemment de M. P. 
Verreault. 

M Paul Verreaull et sa fa- 
mille comptent s'élablir sous pet 
sur des homestends duns te distriet 
de Spirilwood, 

.—- MM, Joseph Beauchamp, FH 
Charlebois et Albert Dscjardins 
font essai d'un engrais chimique 
foruni gratis par le CN. R. sur une 
partie de leurs fermes respectives 
Des emplovés di €. N, BR. feront fe 
travail en temps et lieu. L'on pré- 
tend que le blé arrive à maturise 
au moins dix jours plus tôt: Si res 
opérations réussissent, ce sera d'un 
grand bien, . 

—. M, Daoust de Donrems est en 


‘tance, nu 
- æ'  Viiei dune ces poésirs, ah nom- 
Sask. ? bre dune einquantaitse, qui repré- 
&R—— — + sentent tout le meoillesr de la pen 
— Le ceréle local de DA. CF, C. sée, de l'âme du:poèle. 
organisa pour dimanche, Île 40 Ce qu'il faut admirer dus ecs 
mars, an débat avee comme sujet: rehants, c'est la sensibilité vive de 
“Le plus grand homme d'Etat: Mac cette femme dont Pâme vibre au 
kenzie-King ou Henri Bourassa.” contact de la moindre parcelle de 
M. Wilfrid Raymond nous. dé-{heauté, c'est la délicatesse souple 
peint en termes très élaquent la vie jet” pure d'une âme”qui semble n'a- 
publique de M. King, son gonver- | voir éprouvé que les émotions su- 
nement, ses ministres, le bien-être | périeures de la vie, et qui trouve, 
et le progrès du Canada sous son | u | 
NH était résolu à | simples et es plus justes; c'est 
el 
qui 


de mieux. 


lion des commissaires d'école ce chez M. HA, Boyer et Geo, sous le nom impersounel “Unere-” 
Saskatoon son frère, jlisieuse de Jésus Marie, ‘ 
© —— Dimanche, le 30 avait lieu, M, Emile Godbout est allé à OT , . 
dans le soubassement de l'église un { Prince-Albert, jeudi, pour revenir | Avant même da mer je l'auteur, | 
concerl en français et en anglais, | vendredi. : Mère” Marie . MED mere “lise 
et nos amateurs ont su nous faire| M. Jas April, ferblantier, est. gieuse de Jésis-Marte, Mres. es 
passer une agréable soirée, eu voyage d'affaires à Wakaw. pputait ses ,poést preres, mise 
# + De me cr +1 Mme Emile Grezand qui a été SIOUNRLECS, rcigieuses, anciennes 

" M, séricusene alade, pre “1 dièves des réclamaient uver fnsis- 
| MARCELIN, Sasle, sérieusement malade, prend un peu 

« 


| STORTHOAKS, 


soutenir pendant des heures que |l’exubérance à la fois contenue 
M. King était le plus grand homme fabondante d'une finagination 


k , . . agenoaote , 
d'Etat connu au Canada, mais on [projette sur tous les aspects d'un 


ne Jui aveorda qu'une desni-heure [thème poétique ses inventions fa- 
pour convaincre son auditoire, ‘leiless: c’est aussi le sens de Phar- 

Son adversaire, M. Lucien Hou-!monie verbale où se rencontrent, 
de, nous montra, avec -éloquence, javec fa douceur, des syHabes, la 
le grand rôle joué par M, enr douceur plus profonde des impres- 


mener les choses à bonne fin et il!Bourassa, comme politicien et jour sions. 


faut se tenir ensemble: un coup de 
{caeur et houp! 
"Le à avril, notre club de hoc- 
key nous permettait d'assister à une 
représentation d'amateurs locaux. 
La” pièce en trois actes intitulée: 
“The Husking Bee”, a été bien ren- 
due, un vrai succès! L'ouverture de 
la séance par “O Cahada”, s'est ter- 
minée par le chant “Dieu sauve le 
Roi."”- Des intérmèdes de chant, so- 
li de piana et de saxaphone ont dé- 
‘lecté l'audience et ont été bien ap- 
plaudis, 


naliste, depuis de nombreuses an- Mère Saint-Ephrem avait de les- 
nées, Et il termina en souhaitant prit, ct du meilleur. Elle n’en abu- 
jau Canada de produire plusieurs Sa pas; Mais elle voulut en user 
petits Bourassa. pour la satisfaction de'son âme fé- 

Les orateurs ne nous manquaient [minine et pour Pamusement de ses 
pas assurément, et nous avons dé- lecteurs. Grâce légère, ironie sans 
couvert de vrais talents oratoires malice, lours ingénieux de le pen- 
et des politiciens. sée, élincelles vives qui courent 

M, JR Garand nous donna un/comme un rapide sourire sur Îles 
résumé de la convention des com-{strophes, voilà en quelles formes 
missaires d'école à Saskatoon, se montre souvent l'esprit de Mère 

M. Emile Wilvers, chef de ré-{Saint-Ephrem, . . 
gion, nous parka de l'Association] C'est pour tant de qualités qu il 
et de ses oeuvres, convenait de ne pas laisser se per- 


Bébé avait 
tha-Salva” 
soit 


rète 
leur, en 


fa 


à Les traduire, Les mots les plus. 


er 
Démangeaison d'Eczéma cesse 


en une minute 


“SoothaSalva étonne docteurs, 
terrible cezènm. “Soon 
fait cesser démangeai- 
en une minute, Maladie cesse 
bientôt. Madame 4. Laurence, “Are 
démangesison, britiure, dou- 
une minute, EÉczéma s'en 
a définitivement en peu de jours. 
Le teint s'éclaireit" Chez tous phar- 
maciens, 


memes ee nn. 


Darmmreeee mure gérer cure 
dre es poésies Ce Mére Saint 
Ephren: etes sont maintenant as- 
surées de survivre los s'offrent 
à tous fecteurs soucieux de cher 
cher dans une oeuvre en vers, avec 
des mérites de forme, quelques re- 
flets substantiels d'une beauté su- 
périeure, Elles se recommandent 
d'ellesmèmes auprés de ceux-ti 
surlont qui aiment à suivre en son 


vol, à travers quelques  votutes 
encens, une pensée religieuse, 
L'art qui serait religieux où mys- 


lique ne fail que s'aceorder avec 
sa propre ot sa plus haute défini. 
tion. La poésie religieuse est rare 
chez nous, En voici une  gerbe 
qu'on a bien fait de lier, Du sance 
tuaire où elle a fleuri, elle s'en tra 
par le mond® répandre son doix 
parfum, De la préface de Uu- 
mille Roy, P, A, : 

Le volume est maintenant en 
vente au couvent de Jésus Marie, 
Sillery, près de Québec, Au cott- 
vent de Jésus-Marie, Lauzon el à 
librairie Garnean, vue Buade et 
rue Saint-Joseph, Québee, ‘ 

Prix, Punité, 75 sous franco: a 
douzaine, 87.50 franco, 


ae mue mme ME Pues me mec 


Nécessité de 


l'instruction | religieuse 


Jamais rette instruction na été 
plus uercssaire que de nos Jours, 
pour éclairer el fortificr la foi, 


"principe nécessaire de toules Îles 


vertus et de toute fa vit chrétienne, 
‘et pour résister aux influences du 


doute, à d'inerédulité et mêuic à 
certaines déplorubles  pouvenntés 


de doctrine qui s'efforcent de pé- 
nétrer partout. Exposer duns son 
ensemble la doctrine entholique par 
des formules aussi claires que pos- 
sible, et dans des abrégés qui ne 
demandent ni trop de temps wi 
irop d'efforts, c'est déjà préparer 
une puissante réfutation de Per- 
reur et une confirmation décisive 
de ta foi, Un grand nombre de 
chrétiens, même parmi ceux qui 
sont inteHigents et qui passent pour 


avoir unes instruction religieuse 
plus qu'ordinaire, sont persuadés 
qu'on catholique ne peut rendre 


raison de sa foi, qui est, diseut-ils, 
un don de Dicu, un acte de He vo- 
Jonté et du coeur jun fruit de ln 
urâce, mais dout la certitude ne 
peut être démontrée, Ce sont là de 
irès graves et déplorables erreurs, 
Personne ne peut croire S'il n'a pas 
de.preuves de la divinité de la Foi, 
c'est-à-dire de Ja révélation que 
Dieu a faite des vérités qu'il faut 
croire, 

| Mgr TURINAZ, 
évêque de Nancy, France, 

:&: * 


Comparaison, s . 
— Louise est à lat fenêtre, Elle 
voit passer au attelige de plusieurs * 
chevaux, L'un d'eux à uue plaie au 
genou, 
— Maman, maman, viens voir un 
cheval qui « un trou à son bas... 
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"Propos agricolés | 
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LA saison de l’agnelage 
{Notes les fermes experimentales) 

Les brebis qui ont lé sagement 
nourries et qui ont pu prendre 
beaucoup d'exercice pendant Phi- 
ver agnèlent généralement sans 
peine lorsque le moment est arrie 
vé, In a pas de période de Fan- 
née qui exige autant d'attention de 
la part du berger que celle de Par 
ynelage, Le.succës de Félevage cet 
les bénéfices que ‘on peut en tirer 
dépendent dus une large mesure 
des soins que l’on donne aux bre- 
bis à cette saison, Une bonne pro- 
duction d'agnéaux -suins et bien 
nourris est une: garantie de bonnes 
recettes. tandis qu'une pauvre pro- 
duction entraine invariablement 
une perte. À Ha station .cxpérimen- 
tale fédérale de Morden, où fait 
lutter, à différentes époques pen- 
dant l'automne, de petits groupes 


de brebis Hampshires de race pure: 


et l'on prend note du numéro de 
la plaque d'oreille et de la-date de 
la saillie, Ces notes simpifient le 
travail au moment de l'agnelar. 
car on peul mettre les brebis, quai 

la périole de la mise-bas est pro- 
che, dans de petites soges, et Le ber- 
ser qui observe le numéro de la 
plaque d'ercille et qui consulte la 
date de la suillie peut se faire une 
idée assez juste da moment où les 
agneaux doivent venir au monde. 


LOGES D'AGNELAUE. — On fait 
ces loges en metlant deux petites 
clôtures, chacune de quatre pieds 
de longueur environ cet de trois 
pieds de hauteur, ‘On: peut faire 
dautres barrières au besoin, @n 
garde Les brebis dans ces loges 
pendant quelques jours après Tu- 
gnelage ol Pon peut ainsi donner 
l'attention nécessaire aux mères et 
AUX AYNCAUX, 

SOIN A L'AGNELAGE, — 1 faut 
veiller attentivement les brebis qui 
sont en retard pour agneler, et le 
berger doit se tenir près de Ï au 
cas Cù il v aurait urgence, Si Pa 
gneau est faible, il est souvent né- 
cessaire de lui donner un pru de 
stimulant Sous forme de petites do- 
ses eau de vie ef Je nourrir à Ja 
main au imoven d'une bouteilles à 
plusieurs reprises jusqu'à ce qu'il 
ait pris suffisamment de force pour 
se stbveuit à luinème, Où peut 
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HAL TON, 


Lorsqu'une brebis net au monte Late 


rois agnenux tandis qu'une autre 
n'én a qu'un en méme Lemps, ON 
“austère lun des trois ch celle quii 
n'en a qu'un, on st veille La bre- 
bis tandis que lagncau tette pen-: 
dant quelques jours et, dans Et plu-: 
part des cas ele acceple les deux 
agneaux comme les sieus, «I esli 
parfois . nécessaire ‘d'attaclier la 
brebis puor empêcher qu'elle ne 
donne des coups de (êle à l'agneau 
étranger, . . 
Pendant la période qui précède 
l'agnelnge, il faut donner aux bre- 
bis une bonne nourriture succu-; 
lente avec une. ginntilé raisonnt-: 
ble ‘de grain, eette attention est en-| 
cote plus: nécessaire pendant, 
qu'elles, allaitent leurs petits pour 
qu'elles puissent leur fournir une 
abondance de ait et que veaux-vi 
puissent se développer 


} 


sulfisam- 
ment pour atiliser a première 
serbe des pacages, 

L'écaurtement. -  umputalion de 
la queue — ‘et la castration se font 
à l'âge de 1 à 4 jours, selon Ja 
vigueur de l'agneau, On laisse un 
certain nombre des meilleurs mä- 
les-et l'on attend pour faire la cus- 
tration qu'ils aient au moins qua- 
ire semaines, I est moins difficile 
à éut âge de réformer ceux qui: 
son{ d'un pauvre type: quand à 
ceux qui s’annoncent bien, on les] 
développera pour les vendre plus 
lard pour Er reproduetion dans te 
district, 


W. J BREAKAY, 
Station expérimentale fédérale, 
Morden, Manitoba, 


Inscriptions des homesteads et 
_de concessions militaires ac- 
cordées durant janvier en 
1930 et en 29 a 


\ - 


Les chiffres comparatifs ei-des-' 


sous, établis par PAdministralios 
des ‘Terres fédérales, ministère le 
Piolérieur, indiquent Je nombre 


d'inscriptions de homesleads et de 
\concessions militaires  acvor-léces 
au cours du mois de janvier en 
1930 el en FU29, 


ensuite qpetire l'agneau et la bre- senc Héstends one. mil! 
bis avec de reste dirslroupeau, D, 192 934 1929 1430 | 
N che {Calgary ..... Hi 21 - 4 2 
Lorsque da brebis ue met tn Bauphin 0 : H 
monde qu'un soul agneau, jl si Edmonton 24 139 7 9 
souvent nécessaire de La traire & 11 Ge-p “aivie En 101 4 13 
ain pendant quelque fenps, de Kamlonpe I n ” 
peur que de juil ne réste dans ai Lethbridee 10 & à 
D + n es t TT _ 
= one Moose-Jaw ,. 191 47 4 —— 
ae ee a Ne w-Wleshin, , 5 1 1 
Ê Peace Riv Su 109 5 8 
V M | . { ! 
ru de N esse | R.-Alber .... 209 158 5 15 
ù FOIRE CHORI IE Rovelstoke ., dd —  — 
| Manufneturé sous Ja surveillan- JE Winnipeu 19 { ! -- 
{ ce des Pères Dlanes de l'Afri- eue mme mue due 
À » . IE: “ps Cr0 ve « ré 
que Nard Pc lotaux .... 761 GG4 1 32 
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! ARTMICHES RETIGIEUX 
OBJITFS pour MISSIONS 
Mêmes objets que vous achetez 
À fa Mission 
BIBTIOTITEQUES PAROISSIA ' 

LES ET SCOLAIRES N 
Livres récents -au: prix de 
librairie 
(demandez cütalogue) 


| Landy & Co. Limited 


._. 16 rme Dundas Onest 
| TORPNTO, ‘ 


ONT. | 


Avance libérale et Pr'ompL ! 


Références: BANQUES CA 
IS7—189, GRAIN EXCHANGE A 
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Voÿez le Allis:Chalmers ou 


Lième Rus Ouest (en Faëe 


PRINCE-ALBERT. 


Liecenciée et garantie 


Lcrivez, télégraphicz, où venez nous faire une visite 


Pour Force Puissante et Sûre 
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Le blé canadien au Japon 


} 
. 
î 
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î 


En 1929, le Canada a fourni au | 
Japon la moitié du blé importé par : 
ce pays, C’est ce qu'établissent les | 
statistiques du département des Fi- 
nances de Tokio. 
| 


POUR VOTRE MENAGE 
DE FRINTEMPS APPELEZ 
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saicment par chèque certifié 


NADIENNE NATIONALE 
NNIEX WINNIPEG, MAN. 
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ment ent manner: .. 


-Progrès de la plantation 
d'arbres 


Eu ce qui concerne lt dis(ribn- 


tion d'arbres aile annuellement 
tormiers de lOnest veanaitien 
par da Section du Boisement du 


Service forestier, ministère de Pine 
téricar, il est intéressant de noter 
que chaque printemps, prés de & 
miffens de jeunes arbres sont ex- 
pésiés. I faut pour cela 2 wagons 
ut, duai le mousse ct près de fix 
milles de toile de julie de 45 pouces 
de largeur, Avant longtemps, la 
“Prairie sans arbres" sera une 
chose du passé, 
-. % 
\! ‘ea + a 

La Sasstchewan serait infestée 


d'insectes 


} sw 


Saskatoon,’ Sask. Des <omnia- 


ges pour des nullions de dolars 
seront eausés eelie année par les 


insectes à la récolle en Saskaiche- 
wan. dit un rappert publié pur K.- 
M. King, des laboratoires lacaux 
entomolcaiques du Dominion, Les 
saulerelles sont plus nombreuses 
qu'en fout autre femps deprais 1924 
et elles peuvent infester ri pro- 
vies, si le temps est see, Si des 
pluies froides lombent après Ja 
coavée des oeufs, où si fe temps est 
trés humide pendant a  pério.ie 
de développement, if est possible 
que l'épidémie soit enrayée, mais 
celle possibitié est regardée come 
me cleignée. 


mn Ne 


Carnet d’une ménagère 


“Si nous voulons sentir la pré- 
Seuce vivante de la pensée, il faut 
la soliluile, car notre pensée est ja- 


louse, inquiète el farouclie. Nous 
senaues seuls duns nus émotions 


les plus hautes.” 
+ À 

Avec la fonte des neiges, les a- 
bords de la ferme deviennent par- 
fois huprulicables, Pour éviter la 
bouc, il est des trottoirs pas 
faids du lout et très pratiques — 
que des enfants se font un jeu de 
construire, Deux rangées de cail- 
loux de ! à 6 pouces de grosseur, 
à 2 pieds de dislanec: remplissez 
l'espace avec de Ha cendre. C'est 
solide ef propre el c'est aussi un 
moven de:se débarrasser de Îe 
cendre aecumulée pendant Fhiver, 
si cicomhrante aux premiers beaux 
lernps. M 


CO CC 
Peut ce qui ful ün jour et n'est 
plus aujonr hui ineline à Ja tris- 
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PRE: î #4 


{ 5 
| “Les rencontres ieihas sont sou- 
{vont préparées de foin.” 

| Ÿ + À 

, Vonlezveis ajouter un pur de 
diversion el d'entrain & vos soirées 
paroissiafes et quelques plastres: à 


vos oeuvres? Découpez dans des 
réponses de  grapnologie ec qui 


convient pour des horoscopes, Cot- 
lez chaque article sur des petites 
ares où à défaut sur du papier 
jort de deux grandeurs pour diffé- 
rencicr [es sexes, Rangez vos, car 
tous dans une jolie boîte et faites 
liver à chacun, movennant une mi- 
nue contribution. Saus'èlre nulle 
ment superstitieux ni crédule, cha- 
cun s'amuse d'apprendre qu'i à 
bou caractère, de Pinitialive, un 
,ijtgement droit, que l'avenir réali- 
sera ses espoirs. ses ambitions, etc 
ele... 


CORRE 
L °P'ennui est le ver secret des 
esislences cemblées." 

LE T 


Avez-vous à a maison un malade, 
44 fnvalide, un convaleseent? De- 
vez-vous  orcasionnellement 
un repas au 1? Procurez-vous une 
.bhuchette d'un pied par 2 pieds: 
jajoutez quatre pattes de 8 à 10 pou- 
es de longueur: vernissez ou 
jémaillez et vous aurez une jolie ta- 
ible de Hit pour + déposer le pla. 
leu, doui léquilisrs est lcujours 
instable, posé seulement sur 
| senoux. C'est aussi trés commo-e 
pour ire, écrire, jouer nux domi. 
nes, au solitaire, faire Le jeu de 
patience, cle, ‘ 


|  % & 
1 “On n'est chez soi, on n'est à 


ilabri des caprices du hasard, on 
m'est heureux et fort 0 + dans l'en- 
ceinte de st conseien 
Y & . ; 
Désires-Vous un plaleary à fa, À 
liqueur, à 'ddjeuner? Prenez nn ca 
dre de grandeur convenable, tmuni 
ide sa vitre el d'une gravure genre 
jun peu chinois ou autre; fixes s9- 
ilidement, afin de pouvoir suppor. 
ter un cerlain poids: recouvrez le 
dessous de papier peint: vissez à 
chaque bout des petites poignées-en 


métal of vous aurez un plateau 
nouveau modéle }réc!" serviable, 
& % % 


haut Jour rêve de vie, on aticint 
eUne sont pas redescenlius!?" 

VIEILLE MENAGERE.: 
How-Bunch, Sask. 


, Wi 


Le Robin Hood Mills 


Le Robin Hoëd Mills n Fait jim- 
lesse, surtout ee qui fut Lrès beau primer ct répand à profusion une }que 


très jolie brochure en français, 
avec maghifiques illustrations en 
couleurs, Vous trouverez dans ee 
petit livre de recclles de 36 pages 
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pilisseries et différents genres deétait bas € 


pans meilleurs et qui ne pas faire 
cela, — vous alhez ètre satisfaite, 


. Ces recettes faiies avec de Ja farine 


et avoine Robin Hood sont faciles 
à préparer et économiques, Vous 
verrez surtout le bon gout qe lt 
farine Robin Hood donnera 4 tôus 
ves gâleanx el pâtisseries. 


muse ner aber ames K 
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Quelques réflexions sur 

| l'agriculture 

Dans tous les pays ct à travers 
itcis les âges, Pagriculture à pris 
june part imminente dans la vie de 
{Phomme, Nous savons qu'après st 
chute, le premier homnie se mit à 
-culliver la terre devenue dé crmais 
rebelle à ses effcrts, 

‘Chez les Egyptiens, nous voyons 
Iprospérer lagriculture, Elle était 
chez eux considérée comme la plus 
\belle et aussi la plus indispensable 
des industries. Chaque homme 
avait une terre, un tout petit 
champ, qu'il devait labourer lui- 


servir même et en rendre compte au Pha- 


Laon, sous peine d'être puni sévé- 
irement où même d'êfre mis à 
imort. Nous voyons encore chez ce 
peuple le grand désastre qu'au- 
raient causé les sept années de di- 
setle — pendant lesquelles les rè- 
coites manquèrent complétement — 
[sans la divine Providence qui leur 
nvoya Joseph pour le mellre .à 
Fabri d'une famine inévitable. 

| Consultez Phistoire, et vous ver- 
rez que tous les peuples anciens: 
iPhéniciens, (Grecs, Eirusques el 
{Romains étaient cultivateurs, Mais 
‘l’histoire nous dit aussi que l'agri- 
culture de ce peuple perdit peu à 
ipeu de sa consilérution hien qu'el- 
le continua de jouer le rôle prin- 
cipal dans Poeuvre .de deur main- 
lien, et il en «a été ainsi jusqu'à nos 
jours. Mais quelle est Ia cause de 
celle sorte d’abaissement du lu- 
boureur aux veux des hommes oc- 
{cupant Îles autres 
ciélé? Le cullivaleur est pourtant, 


dans noire pays, le représentant | 


d'une industrie plus grande que 
toutes les autres réunies si l'on en 
juge par Îles capitaux investis en 
‘agriculture. Alors, pourquoi le cul- 


hicrs rangs au point de vue social? 
Nous croyons que cela lient à plu 
Isicurs raisons dont la principale 
est le manque d'instruction profes- 
.Sionnelle agricole. Les cultivateurs 
.instruits sont rares et le pelit nom- 
bre des gens vraiment instroits que 
lnous avons on agriculture n'est pas 
suffisant. IE va à peine douse ans 
Pagricullure est florissante 
idans POuest et elle aurait prospéré 
davantage si elle avait pu compter 
iduns ses rangs des hommes ins- 
ftruits capables de se dresser de- 


in joli berceau, pouvant se Irans- des mets qui feront certainement | Vanl les lribun&ix el de se faire 


et très heuretix." 
CORRE 
Ua panier à Hage émaillé au de- 
hors et rembhourré en dedans fait 
portes facilement d'un 
ment à l'autre, 
Les 
“est des paysages que Fou vou- 
drail embrasser" 
te 
Des jarres à moutarde vides: 


Pperces les touvercles de quelques les mêmes eonditions 
trous 


vi vous voilà pourvu de sf- 
lière el poivrières paur Li cuisine. 


CSSHver foutes, : 
Peur tout usage pratique, ces 77 
iceellts merveilleuses salisferont 


vos besoins de {ous les jours. Cha 
que recette a dé exécalée dans une 
cuisine de famille sous exactement 
que chez- 
vous. 

Si vous voulez servir des gâteaux 


La plus grosse hélice 


Cetlo puissante et gigantésque 
hélice, dont nous donnons ici la 
reproduction photographique, est 
l'une des deux qui seront installées à 
l'arrière du nouveau paquebot *Em- 
press of Japan”, que le Pacifique 
Canadien mettra en service entre le 
Canada et l'Orient en juillet pro- 
chain. Cette hélice, fabriquée tout 
d'une pièce en bronze, comporte 
quatré lames géantes. Elle est 

" récemment sortie des établissements 
4. Stone & Co. Ltd, de Chaxiton, 
Angleterre, 

la fallu utiliser plus de 35 tonnes 
de bronze Spécinlement traité pour 
couler cette “roue” énorme qui & plus 
de 20 pieds de diamètre et q'é, une 
fois polie et travaillée, pèserx encore 
20 touues, Le majestueux paquebot 
sera pourvu de deux de ces lélices 
qui suront aetionnées par un pouvoir 
de 15,000 chovauxs-vapeur chreino 
ei qui je feront filer à una vitesse 
moveune de ST nevds à d'heure, 


en kronze au monde 


ne = RS à 


Contrairement à l'habitude, le 
bronue fut euulé dans les moules par 
en-dessous, de sorte qu'il ne se pro- 
duisit aucun vide duns la charpento 
métallique. Une fois le métal 
refroidi et les moules enlevés, l'énor- 
me vis fut placée sur un tonr et puis 
planée sur une machine spéciale, afin 
de conserver à l’hélice sa précision 
äbsolue, 

L' “Empress of Japan”, pour lequel 

à été fabriquéo cette hélice, aura une 
longueur de 662 pieds et une largeur 
de 8324 pieds, Co magnifique 
navire, d’un jaugeage de 25,000 
tonnes, fera son voyage d'inaugura= 
tion à Québec avant de prendre déft- 
nifivement son service sur l'océan 
Pacilique. (Ce seru ln plus grosse 
unité de l4 flotte du Fusique Cana- 
dien, jusqu'au lancement de L'#Emn- 
press of Britain”, da 42,000 tonnes 
de jaugo, qui sera affeuté au service 
trausuflonéique cute Cherbourg, 
Sottthaunmpthn ot Quésun mn 


upparte.; vos délices, Vous -allez vouloir leseenlendre en plaidant pour la jus- 


tice lorsque les fermiers avaient de 
réelles difficultés au sujet du :mar- 
ché du grain. Les plus anciens se 
souviennent combien le prix du blé 


La réponse 


rangs de la <0-. 
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t comment il variait. Hs 
se rappellent aussi que teur fniporïs 
lance était pratiquement malle dans 
Pordre social, Mais aujourd hui {a 
siluation est quelque peu changées: 
le fermier qui était au bas de l'é- 
echelle est quelque peu changée: le, 
fermier qui était au bas de Péchelle 
est monté de quelques échelons 
‘dans la socicté, et ceci, grâce 
‘Pinstruction agricole d'un petit 
incmbre qui a su guquer à Ja cause 
‘des cultivateurs li protection Sous 


le régime coopératif. Dans notre 
pays, Pagricuhure a FOujours Ets el 


sera pour longlemps encore 
dustrie la plus importante; il farrt 
dene que le fermier sache tirer le 
plus grand profit de Sa situation, 
aussi ne doit-il pas oublier qu'un 
grand nembre de personnes 8e 
fournent vers lui pour Jeur nourri 
ture el que par conséquent il doit 
s'efforcer pour letr assurer Ja quan- 
tité nécessaire ct la qualité requise. 
Cette tâche lui sera facilitée par 
l'union et celle-ci par l'instruction, 
tant il est vrai que le manque de 
connaissances générales dissout les 
unités. 

Regardez nos grandes organiss- 


lions agricoles, le Wheat Pool paï 


exemple, et demandez-vous ee qe 


serait sans l'instruction de ses 
chefs cette immense coopérative 


qui rehausse le prestige de La classe 
agricole et assure aux fermiers un 
prix raisonnesle el assez stable 
pour leur blé | 
Par ailleurs lenseignemc"! agri- 
cole général Aux jeunes gens 
villes est aussi appelé à faire beau- 
coup de bien, car en exposant Îles 
faits de Vagricultare tels qu'ils 
sont il ineile chez ces hommes de 
demain plus de sympathie et d'in- 
térêt pour les habitants de In fer- 
me. Aussi {fn science agricole, si 
belle ot si variée, élève-t-elle les- 
urit à Dieu, à a liberté, et aux 
beautés de la nalure. 
Omer L'ESPÉRANCE, 
Éludiant au Cours agricole, 


Collège de Gravelbour. 
X _ 


L’'EXPOSITION DE 


t 


Parmi les représentants des dif- 
férentes nations à Exposition 
mondiale de grain de 1932, il y en 
aura probablement de la Bolivie, 
dont le ministre de l'Agriculture a 
dit qu'il croit que ce sera possible 
d’arranger pour les frais d'une dé- 
légation et pour un élalage natio- 
nal qui représenterait les produits 
de ve pays, 

Le commissaire de l'Agriculture 
te PEtat de Montana écrit que dans 
cef Plat, on s'intéresse beaucoup à 
l'Exposition mondiale de grain. Les 
fonctionnaires encouragent forle- 
ment les cuMivateurs à + concourir 
ct recommandent que Fon com- 
meuce pendant celle saison ics pré- 
parations pour létalage, | 


LES MEILLEURES CUISINIERES DU NORD DE 
LA SASKATCHEWAN EMPLOIENT 


est simple . 


Parce qu’elle leur donne du beâu pain et de la belle 
pâtisserie qui réjouit le mari, les enfants et les visi- 
teurs. Do 


De plus, en employant la “COOKS PRIDE”, lache 


teur soutient une industrie du ‘nord de la Saskatche- 
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GRAIN DE 1932 
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| Heureux evas qui ont fixé très iivaleur se lrouve-til dans les der-! 
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LES FEVES SOJA. — Dans cetle 
de PExposilion mondiale 
de grain, chaque ol exprse tot 
porter le nom de ja varie us se 
composer de 30) livres, Le 10 al des 
prix est de 52,000. 10 Jaune ou 
jeune vert; premier prix de $150,. 
les autres graduës en descendant 
jusqu'à $13 pour le vingt-quatrié- 
me pris; 30 toute autre couleur, les 
prix soul les mêmes que peut Ja 
première chisse., 

# 


catégorie 


æ | 

Les eultivateurs du Pérou de- 
mandent des renseignements sir la 
Grande Exposition de grain de 
1992 et Le Commissaire canadien du 
Commerce, M. GR. Stevens, les fe- 
ra publier dans les jeurnaux de ce 
satisfaire à cette fe. 


pays por 
mantde. 

nm M 4 

Une detre on ut ssnlte nous 
écrits “Ce prin tjr, ütsli PECCVONS 
un grant) nembre Je demantes 
pour les 1 mPA "es de choix des 


différente svariérés de grain, Pres- 
que tous les rultivateurs qui font 
cs dearuss cent Pintention dex- 
pa Péenssition mondiale de 
ertiu de 1932, 

1H est bien possibie qu'une délé- 
sation représentative de la fête 
centenaire de Chicago assistera à la 
Grande Exposition de grain. 


EE à 


“Après la naissance de 
4 7 ‘9 ° . 
imon bébé, j'étais faible 


EN 


a. et maigre. J’ai engraissé 


de 22 livres” 


“Après la naissance de mon bé- 
bé, j'étais faible et décharnée, Je 
ne suis plus la même nersonne <e- 
puis que je prends de la Levure 
lerrugineuse. Jai engraissé de 22 
livres.” - Mme Laura Benoïil. 

Des milliers de gens nuus deri- 
ivent pour nous dire que Et ncui- 
velle Levure Ferragineuse les a fait 
lengraisser de 5 à 19 iivres en 3 se- 
maines. Les creux disgracieux se 
remplissent, Les membres déchar- 
Inés s'arrondissent gracieusement, 
Le teint s'éclaireit el so colore com- 
me par enchantemenlt, La nervosi- 
ité, Pindiveslion ‘et la constipation 
! disparaissent en une nuil, pour 
ifaire place immédiatement à un 
sommeil reposant et à un regain 
d'énergie et d’entrain, 

Deux grands toniques dans «in: 
la levure spéciale de mât pour 
faire engraisser el Ÿe fer pour ren- 
forcir, Auréables petites pastilles. 
| Beaucoup plus efficace que In le- 
vure non médicamentée, Résultats 
en La moitié moins de temps, Ne 

‘ause pas de gai ci ne gnoûle pas 
la levure. 

Cessez done d’éfre décharné, fa- 
Ligué, sans charme, Procurez-vous 
de la Levure Ferrugineuse chez vo- 
ilre pharmacien aujourd'hui et vous 
serez bien portant demain. Argent 
['emboursé par le fabricant si l'on 
west pas enchanté des résullats, 


— 


Lt: 


Pur Ti 


e 


Par Pierre 
eo 


GT 


— Moi, je, suis .beanc 
enchanté... 


pas trop. Notre île, c’est notre île! 
Elle est si: belle, telle que. Dieu et 
nous l’avons faite! Te:souviens-tu, 
Rolande?... Il y a seulement dix 
ans, quand nüus allions à l’école 
_ensemble?. . t 


quelques ‘rares 


iracasse.. .: On «coupe des : arbres | redit: 


pour des ténhis.”.. On tend des fils: 


de fer barbelés, On nous. parqhe. | dnme ouit... 
Je ne:puis plus prendre tel sentier, | vie, 


tel raccourci que jai:pris depuis 
toujours. : On parle même .de faire’ 


use ronte pavé, qui: remplacerait | 


la route de. sable, pour aller: de 
Noirmoutier au Vieil et, à la Blan- 
che, Ce jéur-là, lei autos passeront 
partout, Et quand une auto parait, 
toute la poésie s'envole... 

— Lei, ce n'est pas une. maison. 
de plus... C’est ün logis mort qui 
ressuscite,,. DR 

— Je comprends bien, ., Mais 
vois-tu, Rolande, e’est-une Mauvaise 
nouvelle tout de mêmet: 

—- Pourtant, il ne faut pas être 
égoïste... Les pauvres Larisiens 
ont bien le droit de respirer, un 
mois, l'air que nous) cespirons, 
nous, toute l’année, | S 

— La plupart des Parisiens sont 
des transfuges ou des fis,dé trans- 
fuges de la terre. Is Sont, fatigués, 
tuberculeux?,,. C’est |, entendu! 
Mais pourquoi'se sont-ils enfournés 
dans la capitale?... OÙ pourquoi 
y restent-ils?.,, à um. 

— Ce n’est souvent pas commode 
de faire machine arrière... Et 

‘puis, ils n’y restent pas toujctirs, à | 


a 

Paris, puisqu'ils arrivent chez 
nous. k , ' 

—-...Pour s'amuser... Aueun 


ne nous demandera une bèche... 
tu peux en ‘être certaine! Alors, ils 
vont vivre jout près de vous deux 
pendant'un mois? DO 
— Mais... évidemment. 

pr Qu'est-ce que ces . Parisiens- 
DCR | : BU TT ° 
.. — Oh! des jeunes gens très bien, 
paraît-il, 

— Tu les verras tous: les jours?. . 
.— Non..., mais, Filbert.,.? Sé- 
ricusement, tu ne vas pas être ja- 
loux?... | 

— Non... Je ne suis pas jaloux. .: 
Je hais la jalousie comme le plus 
bas des sentiments. Mais quand on 


h 


La Femme aux 
Yeux Ouverts 


JL D Donne 


| 


igardér et comprendre... 


L'ERMITE 


COUP MOINS ‘ .:- Après tout, se dit-elle, en, mel- 
{ Je pense comme; pen- ‘tant d'un coup de fouet Pentapon 
sait notre ancien maire:, des étran- lan petit galop... une jeune fille, 
gers, il en faut quelques-uns, mais lc’est une jeune fille! El puis, que 
divait tante Cécile si je répondais 


comme ça... “oui” tout de suite!,,. 
C'est énorme de dire ‘“oui”!... 
C’est pour la vie!... 2 © 


Les veux bleus de Rolande de- 
15€ . De l'estacade jusqu'au ; viennent rêveurs entre leurs cils 
Vieil, on trouvait, par-ci; tpar-là, noirs. Et sur son siège, regardant 
uelq ar" maisons. : Aujour-|TOcéan sans limites qui borde l’ho- 
d’hui, on bâtit partout: On nous rizon, Rolande, bien 


sagerent, se 


Te ,,.Pour toute la vie?.., 
Et c’est lo: 


Ah! 
ng, uiie 


CHAPITRE IV 


Le même jour, tout au soir. 

Pentapon n'es! pas content... 
Oh! mais pas Au tout! 

Et ÿit ronchonne ‘ferme en son 
coeur-d’âne uleéré, | 

Songez donc!.., 

D'abord, sa maîtresse a passé la 
journée entière à  l'Herbaudière 
parce que les bateaux ne rentraient 
qu’à 5 heures — heure du soleil. — 
Donc, première conséquence: at 


[eu.de manger son avoine et de si- 


roter un bon petit harbotage de 
son, dont il se délecte avec un par- 
ticulier plaisir, surtout dans l'écu- 
vie qui est la sienne, :Pentapon, 
tout attelé, déjeune dans l'unique 
rue de lPHerbandière, ‘en plein cou- 
rant d'air, attaché au murs il dé- 
jeune d’une botte de foin ct de 
quelques vieillès croûtes graniti- 
ques que s4 maitresse, très occupée 


lui offrir. 


n . , t 
Mais surtout, au lieu de revenir ; 


tout simplement par le même che- 
min —- ja grande route, bien dure 
et roulante, -— sa maÿresse Jui a 
fait prendre le chemin de sable qui 
borde la mer, et où les roues s’en- 
foncent de cinquante centimètres. 
Une route qui est la mort des ânes. 

Rolande n’est même pas descen- 
due du siège! 

Elle est restée lä-haut, mélanco- 
lique et silencieuse, pendant que le 
pauvre, Pentapon se crevait le lem- 
pérament pour véhiculer Mademoi- 
selle, ses rêveries el son amour... 

...Parfaitement... son amour! 

On a beau être un âne, et ètre 
baptisé d'un nom pharmaceutique 
idiot, on a des veux... On suit re- 
surtout 
ces choses-là, . 

Or, chaque fois que Mlle Rolande 
Vou rencontrait Filbert, c'était tou- 


TIRE OT 
Stanton Ni NE) 


3 p' A PRE) FN ES SF . 
LE PATRIOTE DE mercredi, le 


O avril, 1930 


L'OUEST, 


GA 


dait. 

La certitude 
donuée. 

H a regardé Rolande s'en aller... 
isen aller... dans un nuage de 
poussière rose, La jeune fille lui a 
bien dait un petit signe d’adien, 
qui peut signifier tout ce qu'on 
vent, Mais, comme il avait dit: il 
‘aurait tellement désiré davantage! 
Alors, ses bras élaient tombés, 
lassés.., il n'eut plus de cocur au 
travail... ; ° 
1 HO avail d'abord suivi 
presque inconsciemment, 

Puis, il élait revenu à pied par 
les pétits sentiers qui serpentent au 
travers des Sillons de blé. 

avait, sahs doute, l'iipression 
de s'être trop avancé avec la jeune 
fille, | 

Mais, tout de même, sen voeur de 
simple s'étail si absolument don- 
né, qu'il se crovait le droit, de sa- 
voir quelque chose... au nroins 
l'essentiel de ce quelque chose: 

C'est pourquoi ses mains de ma- 
rin-pavsan avaient “frappé  peut- 
être ün peu fort sur ce elavier 
qu'est une âme de femme, clavier 
infiniment délicat, qui a ses jours, 
ses heures, ses minutes, presque ses 
-secondes!,., clavier. où les plus 
forts on! toujours quelque chose à 
apprendre, et dont le nom est “l'é- 
térnel féminin.” ' 
Filhert s'en va donc vers la fer- 
ime de ses parents, ne voyant ni le 
soleil magnifique qui, là-bas, dans 
une apothéose, incendie le rocher 
du Pillier avant de toucher l'Océan 
fi les pins qui tordent, dans le 
ciel, l'or sombre de leurs rameaux 
désesprérés.., 

Que peut lui dire tout ce cadre 
merveilleux, si le tableau n’y est 
pas! 

Et ce tableau, c’est celui d'une 
jeune fille élancée comme un ro- 
seau... d’une jeune fille aux yeux 
bordés de cils noirs... d'une jeu- 
ne fille aux cheveux très blonds, 
mal emprisonnés sous la jolie coif- 
fe plissée... cheveux où, ce ma- 
tin, se jouait toule la lumière du 
soleil. 

Ce soir, c'est l'ombre... 

C'est l'ombre toujours quand le 


ue lui 


$ 


Bolande, 


ll 
LE 


dd’autre chose, croit magnanime de soleil d'amour s’en est allé... 


î 


CHAPITRE V 


La ferme esl déserte, Les parents 
eux, pas amoureux, ne rentreront 
que tard, très tard, avides qu’ils 
sont d'avancer leur travail en cette 
beile journée. ! 

Sur la terre de la cour, les poules 
cherchent les débris de fèves, bat- 
tues, la veille, au fléau; les chats 
familiers dorment, pelotonnés, sur 
Vescalier de Ia chambre aux pom- 
mes de terre; les deux vieilles meu- 
es cerclées de liens ont Pair de 
piliers de bronze, placés là, de 
chaque côté de la porte. 

Fiülbert, qui aime tant sa ferme, 
reste aujourd'hui indifférent à sa 
vision, 

Les veux fixés à Pintérieur de 
lui-même, exagérant fout de son ef- 
froi, il regarde les débris d’un rêve 
qui probablement ne se rétablira 
plus. 


PS 


...la richesse solide... celle qui 


à pas été ne se perd jamaiss.. la richesse de .transfiguré, 


ia terre! : 

Tout cela, et lui-même, il le met- 
ait à ses pieds... 
che de voir. la Forêt. Rolande était 
entre de monde et li... Filbert sit 
voyait que Hollande, Mais elle, à sun 
ltour?.., ou 


! 


Un arbre empè- 


RSR ICE En] 


espérance, pour savoir si, plus maison dans le Banzeau (2), et nn give et pleurer celle qui'étaif ici 
loin, une chere certitude Patten. moulin. Alors, ve serait la richesse comme la fée... celle dont la ve- | 


nue avait, en une sveonde, tout 


, 


ups Fibert joun 


| 


Combien de lei 
tit... 

Combien de temps Rolunde lé. 
couta-telie? 

Saiton jamais ces choses quand 
on les vit! 

Car, alors, le temps m'est plus le 


Î 


EL il évoque In seène de lout:&'temps. Les minules sont des éetnirs : 


[heure où, à sa question profonde, 
la question de toute sa jeunesse, la 
question de toute sa-vie, Rolanite 
n'avait répondu qu'én se dérobant, 
Pourquoi se déropait-clle?.., 
La question était hounèle, lovales 
elle vafait uno réponse, , 
Dans in salle à manger, la visilie 
pendule seande 16s secondes... 
. Sur des chenets' de lt choinèe, 
burdée de toile de Jour, une grosse 
bûche est en train de mourir, par- 
ce que même une grosse büche, 
route-seule, ne brûle pas: en faut 
nne petile année... C'est comme 
dans Ja.vie, Filbert! 
ÆEU cette büche Fintéresse, TH va 
hereher une poignée d'aiguilles de 
pin, et ravive la flamme, Celte fiam- 
me, en dunsaut, allume à son tour 
june lueur: sur da flûte de jadis pré. 
cieusement maintenue au mur, 
Puisqu'il n'est bon à rien, ee soir, 
EL se donnera la douceur d'en jouer 
fur peu Dour sg consolation à lui. 
It la décroché. cetie flûte, acheték 
avec ses économies de marin à Sat 


gon, et achetée pour elle. et travail. 


Dée pour elle, La musique amie for- 
cera sa pensée à se fixer ailtours,, 
où plutôt, elle endormira, elle con- 


‘rop cdurts eû deux fines s'aper- 


:coivent dans leurs profondeurs el, 


| 


se confondent en teur amour, 


Quand Rolanie S'en alla, le 6o- 


l 


rleil était parti, arais sa clarté res 


lait, ourlant de pourpre Fhorizon 
de l'Océan. 

ÿ  Filbert, monté sur le mur que do- 
jinail le figuier, la regarda partir. 
IE 


7 


ïu clarté, 
Et Rolande avait tourné au coin 


n 


j 
| 
| 
! 


i 


La saveur de Î 


délicieuse 


bécene sant moeensmecrerc ns juempnss a mean me + 2 
PE 


le aussi, comme Le soleil, Hisstil étaient La plupart des jours, tante 


Cécile afmait à prendre ses repas 
dans cette grande euisine, devant 


du potit calvaire que Fibhert Le re Ja vicillu cheminée ambante, où 


gaurdail encore, conne si quelque ronronnaient es deux chats et le 


tehcse 
ÈS 
Houte a Hmière d'un beau jour... 


CHAPITRE VI 


Kolunde vrentra bien 


delle foltait dans Ia poné- ehien PFaraud, ami intime el vonfi- 
ière d'or où achevait de mourir dent ie Pontapon, 


‘ 


La fabde, loujours gaiement nap- 


aont Pune donnait sur la ruelle, 


lard dans Poudre eur un jardin que Lu Pro. 


‘Noirmoutier, HE n'éiait pas loin de vense a plus en deilée ourot re 
17 heures quand les sabots de Pen- connu comme sien, 


lapon, absolument indigne, retese 


dirent sur le pavé de la petite villes assises et Je potage aux légumes! seu retirée. 


puis retentirent plus  rageusement 


encore dans es ruelles eaitlonteu- plinnt sa serviette: 


ses qui contournent le Vicux-Crabe. 


me, paisible et confortable maison, 
si bivn nommée le Paradotu, où de- 
omeure di tante Cécile, 


Us s'arrètérent nel devant ln eat 


laquelle. 


solcra ta pensée, pauvre Filbert, avait adôpié Bolande après la dise 


qui ne fais que commencer à souf- 
frir, 

Alors, il prend l'instrument, l'es. 
suie avee tendresse &t va S'assvoir 
sous le figuier du jardin qui, en 
contre-bas, borde la route de sable 
Où les derniers rayons du jour pro- 
longent leur carèsse de feu... 

De cette place, il découvre tout 
Vhorizen... des pins dorés doul 
les bras semblent une supplicalion, 
la mer immense, les deus phares du 
Pilier et, à gauche, la jetée de 
PHerbaudiève sur laquelle ce ma- 
lin elle élaïl venue... 

Fibert se muet à ‘jouer des airs 
qu'il aime... les simples airs des 
pièces du siècle dernier que lui 


bord de fa Gutathée, Mais son pro- 
fesseur était Provençal et il savait 
surtout Mignon, l’Arlésienne ef Mis- 
lral, ef tout ce qui chante le pays 
de lä-bas, auquel ressemble Noir. 
montier, avec. en plus, le mystère 
d'une île moins connue, moins ba- 
nalisée, 

Filbert les vit aujourd'hui encore 
plus, .ves airs, car, derrière la mu- 
siqués il y a son coeur désespéré, 

Vraiment, ce soir, il joua com- 
me, de sa vie, il n'avait jamais 
joué... tout seul, dans la ferme 
pleine de silence, de poussière d’or 


[RE D: : , 
Loñgtemps il joua ainsi, douce 


ment, très doucement, comme on 
murmure une plainte où comme on 
pleure une prière, [en était à a 
si jolie stance: ; 

O Magali, ma lont amado, 

Mele la teslo au fenestronn! 


avait äppris le quarticr-maitre, a! 


pariticn de ses parents. tous deux 
“péris en mer” sur des récifs des 
: Booufs. | 

Rolande, à l'époque à 
frage, n'avail pas cinq ‘ns La 
tante Cécile élait done pour elle 
son père; sa mére, louie sa famille, 

La bonne tante Cécilet... 


ut 


iquelle voluplé ee cafard de Pentae 


i  Prince-Albert et le nord de la Saskatchewan 


pon ui aurait tout raconté. N't 
savait pu se faire comprendre! 

La tante remarqua seulement 
“qu'il avait bien chaud, et qu'il 
faudrait Pétriller soigneusement 
l'écurie pour qu'il ne prenne pas 
du mal...” 

“Pas du mal..." répèle inlérieu- 
rement Pentapoi... si Ur suvuis, 


4 
LL 


puis 7 heures et demic!... 
mangé, pour out poluge, une botte 
de foin poussiérouse el quelques 
infâmes croûtes... que j'ai Pesto. 
mac dans Îles sabots... el que, conr 
me rafraîchissement, Là nièce ché 
rie n'a offert la route de sable en 
piéin soleil! .. 

Oui, si lu savais! 
{a bonté, Lu ne pourrais pas ne pas 
idire son fait à Mile Rolande... 
| Si tu savais cela... Mais 


ses que tu ne sais pas, el que je ne 
puis te dire... el qu'elle ne Le dira 
pas davantage, Bi petite Rolunde, 
malgré ses veux candides et blens, 
bordés de cils noirs. 

Ce en quoi, comic un Le 


| 


vert 


gement léméraire, 


nati- 


À 
{ 


Avec | 


4 


f H 
ilante Cécile, que je suis atlelé des. ! 
que j'ai, 


Malgre | 


1 
il: 
iv à encore beaueoup d'autres cho-1 


Quand ba tante et la nièer furent 


sers, hosandi content en ee 

Vois bantes,., est un peu 
atje nm lhai pour moi comme une 
journée historique, 

AR EE pourquerr... 

Paree que je viens d'étre lobe! 
jet d'uhe déclaration cn regle, et fe) 
ue veux pas atlendre cinq minutes 
pour vous en faire part, 

- Je dévine quil... 

Vous ecrovez? 

de one creis 


î 


i 


pas... de suis 


SALADA" est sans contred 


ORANGE /SE 


| 
! 


pée, éltil celrirée par deux bass 


l 


sure! Cost de Filbert... 


= - 
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EL puis, il dut ensuite convenir: 
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aime, on a toujours nn peu... 
mais oui... toujours un peu peur! 
Suriout'que si, moi, je m'avance.. 


Pourtant, c'était soin seul rêve, et 
il datait de toujourst I] avait con- 
nu Rolande ioule petite..., il l’a- 


jours l'âne qui payait la note. 
On est allé ce matin jusqu’à 
lHerbaudière, alors qu'il y avait 


0 Magali, ma tant aimée, que Rolande restait une bonne file: 


‘Grange Pehkoe 
it La plus 


ms 


- # 


Faut piste 


ON n'est pas nécessaire 
étre sorcier pour devitercel Je 
suppose que, toi ho plus, Ut n'as 
pas dû être abroliment stupéfaite 


‘de celle décoration, 
CA suivre.) 
VOTES 
1 Cercle de rochers et de pire. 


res, recouberUi chaque marée, et on 
Fou prend Le poisson quand la mer 


2. Faubourg dé Noirmoutier, 


_ ITR TRE à 


ee Dee mn ai Sa 


Ne er 


x tomes" emeinememen 
Plus de Maux d'Ectomac 

Plug nl à Ventura, Miunue ut 
porte ego or MS HE While, Des 
tliers disent Endtiogtion, coenr brûs 
lint, max, s'étihotimeent de stite nveoe 
éhrubiouctive rt Constipation Muls« 
le tète passent en ue nul. Nerf et 
oc camions, nutineil revient, 
Hhuaimatirines on vent. Couleur re 
dent rapidement, Dipiudes fruit. 
nettes chez phaormanelen ve joue, 
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sont à la veille de 
grands 


développements. 
Jamais il n'y # eu de si 


splendides occasions de 
placements pour faire de 


l'argent comme aujonur 
d'hui, 
Venez me voir À ce nuliet. 


Vous ne vous obligez ou aucu- 
ne matière. 


Téléphonez, écrives ou 
. télégruphinns. 


E. F. CONNOLLY 


Locateur 


HOTEL AVENUE 


| 
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Mets la tête à la fenêtre, 


quand doucement..,, trés douce- 


… . L 
fout de même, et qu'elle avait Ja, 
poigne solide; eur d'abord, if fut, 


sinon passé à Pet de Colngne, Î 


nee) fUQ 
: R 
Les Enfants Heureux et Sains | 
ainsi que Jes grandes personnes 8e trouvent 


si, moi, je parle... si; moi, je crie 
mon amour, je éonnais uñe jeune 
fille qui est autrement forte... au- 
trement maîtresse de sûn coeur... 
autrement silenciéuse.!‘{ Tu la con- 
nais; Rolande, cette jéuné fille-1a7. 

Roïande baisse les véux vers la 
terre, et enfin relève la: fêtél" 

— Une jeune fille.. ‘ce n’est pas 
la même chose! CU 

— Si, au moins, j'étais.sûim?... 

.. — Tout de même!.., 11 me sem- 
ble que... tu peux l'être... un 
peu!... 

.— Oui. .. “un peu”""# ‘c'est-à- 
dire que je suis.sur les rangs... 
que j'ai autant de chancé 
tre... Avoue, Rolande, q 
pas beaucoup?... 

Filbert rit d’un rire douloureux: 

— Je rêve de tellement -davan- 
tage! - pet M, 

Puis, brusquant une convérsa- 
tion qui devient pénible: 


qu'un au- 
ue cé n'est 


2 


— À propos, pourquoi as-tu be- 
soin de tant de homatg j 
d'hui ? ot NKE 


PA . 
— Pour la noce du fils*@eñdron. 
Je suis demoiselle d’hônneur, ‘d'e- 


main. ‘ 

Avec qui es-tu demoiselle 
d'honneur? 
— Tu ne conanis pas... Oh! 


c’ect sans conséquence! 
Gentiment, alors, Filbert prend 


PC 


des homards au Vieil... 
Pourquoi?... 
arce que Mademoiselle espérait 
bien rencontrer Filbert. 


. ! 
Et on reviendra, par la route de 


sable... 

Pourquoi encore?,.. 

Parce que c'est le soir... que 
Fübert est probablement rentré 
chez lui... et que la ferme de Fil- 


lbert se trouve juste sur la route de 


sable qui va vers la Blanche. 
I y aura là sûrement une nou- 


enu dans Noirmoutier pour lheu- 
du. dîner... 

Et quel dîner si: Mademoiselle 
n’est pas contente! 

Pauvre Pentapon! 

Et on se demande parfois pour- 
quoi les ânes de,Pile ont l'air si 
triste!.., 

Tout se passa comme l'avait pré- 
vu Pentapon, le sage... Pentapon. 
le voyant... 

Après avoir solidement arrimé 


x 


{dans la charrette le panier de ho- 
mards, bourré de goémon frais et | 


ruisselant d'eau de mer, Rolande, 
qui avait déjeuné chez'une cousine, 
revint Jentement, très lentement 
par la route pittoresque qui longe 
la mer, et traverse les bois d’yeu- 
ses de l'Abbaye de Ia Blanche. 
Autant, ce matin, Rolande était 


vait vue grandir... devenir la belle 
jeune fille d'aujourd'hui, Elle lui 
avait fait tant de bien sans le $a- 
voir! 

S'il était resté fidèle à sa religion, 
là la messe du dimanche, à ses Pà- 
iques, à sa communion des Morts, 
c'était elle qui en était la cause. ? 
| Car il avait recherché sans cesse 
tout ce qui pouvait “unir F] ‘ai- 
mait sans doute sa religion pour sa 
Ireligion, mais il n’était pas insen- 
,Sible au charme, quand il levait la 


‘velle station, et on sera à peine re-‘tète à la grand’messe, d'apercevoir 


Jà-bas, parmi les coiffes, une coiffe 
iqu’il connaissait bien, parce qu'elle 
était porté par une jeune fille de- 
:vant être sienne et le soleil de sa 
| vie. ne 
1 Ce souvenir et eet amour l'a- 
vaient suivi à bord quand il faisait 
.son service à la mer. Combien de 
fois, dans les longs loisirs de 1a 
vie de marin, i] avait rêvé d’elle, Ja 
tête dans la main, les yeux perdus 
au'jarge! 
. Ah! Holande!... Rolande!... 
C'est pour elle que, simple 8ga- 
bier, il avait naïvement appris, 
puis étudié la flûte avec un vicux 
ct poétique Provencal, son quartiet 
‘maître, parce que les airs entendus 
“lui avaient paru si beaux... si 
‘beaux... qu’ils augmentéraient e# 


ment aussi, une lêle $'encodra en- 


avait entendu, reconnu et la flûte 
et les. airs, 

Elle avait écouté, assise dans sn 
charrette arrêtée... Et puis, après 


mour désespéré d'un jeune coeur. 
Alors, elle ëlait descendue, celle 


« 


tible:: 

Q Magali, ma tant amado, 
_Mele la testo au fenestrount... 
l'amour ‘appelant l'amour, elle s’é- 
tait avanede..., elle avait vu que 
Filbért pleurait, et elle répondait 
en mettant, elle aussi, la lête à Ia 
fenêtre: . 

— Magali9.,, La voici!... 

Lui cesse de jouer. :, 

H jà regarde... il la contemple: 

—- C'est toi?... Rolande!... 


| 


ainsi, dans cet enveloppement du 


ifiguier, que le soleil magnifie de 


ses derniers rayons. 
— Cest toi?,., 


s'était approchée, et quand la sup- 
plication s'était faile plus irrésis- 


x 


Et, vraiment, elle- est délicieuse 


préjudice d'une. boñre litière bien, 


épaisse, et même attention qui 
apaisa Le ressentiment - - avant de 
quitter Pécurie, Rolande, qui n’a 


brandy, je Paimet... 

Sur lesquels mois, Pentapon éter- 
nua... en faisant un second juge- 
ment téméraire: 

Elle m'aime!l... 
connait, eetle 
Mon vieux Penlapon, ne crois pas, 
méme un seul instant, que c'est tai 
qu'elle embrasse... Enfin!... 

Alors, seulement, Rolande rentra 
nionta à Sa chambre, fit'un bont de 
toilette et redescendit pour le di- 
ner, lPuir très jeune, et tout à fail 
joyeuse, 

-— Comment s'est passée la jour- 
née? 
mards?... 


oui, on Îa 


EL à quel prix?... 


{ransposition-làa!...1 


Rapportes-tu de beaux ho- 
Ne 


Vestu pas trop fatiguée pour de- 


main?... 
quand j'ai vu là soirée s'avancer el 
ma petite Rolande pas” encore de 


J'étais un peu inquiète 


Ï J “ 
tre les feuilles du figuier sous le- mais vigoureusement, chan dement | dans Les maisors, où le 
quel s'était réfugiée la douleur de Létrillé... Ensuite il eut son avoine } pe 4 ps … 
Filbert. :.. ‘choisie, son barboitige de £&on baie | l 

C'était Rolande... Rolande qui, teiis... une poignée de fèves, (LT | | je) % 
revenant au pas de son âne dans le foin odorant pour se déerasser los | D" A Le 
grand calme de la route de sable, [dents el se distraire da hui... sans ; Do DR, PIERRE 


est Le remède de famille. 1H est lu 
l'un de ses enfants se sent malade. 
llse trouve 
à l'étranger, 


avoir écouté, elle avait compris! ait pas diné, lembrassa sur les Préparé 
qu'ils étaient pour elle, ces airs, où [ni SCaUX, en hu disant: _.d 
passait toute la tristesse, lout l'a-l Mon  pelil  Pentapon chéri: de constitution délicate, 


| 
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clans la boite À pharmacie de anillions de maisons ici et 


d'herbes et racines pures ne contenant pus de droyucs 
nuisibles, il peut tire donné aux petite, ainsi qu'aux jeunes et vieux 


Les dronuiates na le fournissent pan, 
DR.-PETER FAHRNEY d SONS CO. 
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Pan quai convert à NeeYoërk A Ou Qu'il cou 
vert au Hävre, Be truite pour Paris attendiont 
Ein six jours 


NENW-YORK — PLYMOUTIL —- HAVE 


.core Ses Chances d'être agréé, et 
de rendre plus attachant son foyer, 
Et puis, il lui parlait mieux ain- 


la main de Rolande, et d’uné voix 


d gaie et allante, et chantante,.… au- 
ouce: 


tant, ce soir, la mélancolie a en- 


répète Filbert.=, 
en passant la main sur les yeux, 
comme pour s'assurer q 


retour... Comment va ta coudine He de Branee 


de PHerbaudière?. .. T'at-ee bien 


NEW VORIC — PLYMOUTH — HAVE 


première aide d'une inète, quand 
est sain el digne dé confiance, 


Pour renseignements Écrire à 


CHICAGO, LL. 
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s wir Angleterre, Confort 
“aneutise. 


Etonvrit, 2 mai, 24 nai 
PS avait, 5 mé, W juin 


| u'il ne rêve UT Du Crasse 24 uvril, 22 ui, 17 juin 
..-- Pour la noce du fils Gendron |vahi son âme. -si, en jouant, en ne disant rien, ou [Pas - lsoignée?.… : " . araygette Ti #1 vs 26 juin, 24 jui. 
.-Rolande, ma petite Rolande...| Pentapon marche, les rênes sur plutôt en exprimant ce qui lui ém-{ Oui, c’est moi, Filbert.., Paif Tante Gécile posait ces questions! Loehsnbhent Tjuin 3 quil 9 août 
quand-sera la nôtre?..,; :.., . [l’encolure. ° :plissait le coeur avec les airs d'a- leu Pimpression que je. l'avais fait {Pendant que Philomèle, la vicille, NEW-YORK — VIGO — RORDENUX î 
Rolande a un geste "évasif, quil Ce’ Filbert, qu’au fond elle aime, mour composés par ceux qui savent. |de la peine, ce matin... Alors je bonne, aux veux du chien fidèle, | Diet Roussillon... Promai 21 juin 41 jui. | 
fait nussitôt s'évader sa main, lui fait maintenant un peu peur. Cest pour elle que, sous les ciels [suis revenue par les sables. Il y préparait, dans la cuisine, Ja table | TAC ie Bourdonnais BH mai, 4 juil, 26 août 
- Filbert répète: ‘ Elle l'aime, mais avec un certain ‘torrides, dans le vertige, la fièvre, avait en moi. quelque chose qui pour le repas du soir, Î LT | Mraversées files à loisir. Paquehots grands 
. —Ma petite Rolande?... Quand /|vagne qui n’attente en rien à sa li-]la folie des escales aux colonies, it{m'affirmait que je t'y trouverais.. Au’ Paradou, il y à tout ce D TRE | et contorta Ra Pris se, 
serä la nôtre... [herté.… On se fiancera... ‘C’est éjait resté sagement à bord, refu- | El je te trouve!... Et je ne veux |°0mporie une bonne maison de \, J a hines. soc $135, 
Juste à ce‘moment, Pentapon ar- probable... presque certain. Puis, sant d'accompagner des camarades [pas que tu t’endormes, ce soir, sur LPrOvince, depuis la belle salle ü | TT CROISHCRE EN MEDIFERRANEE 
rive au-secours de sa maîtresse, en[on se mariera Un jour... plus |altérés de plaisirs malsains,:et pour cette mauvaise impression... manger jusqu'au jardin pratique,’ lrane ee eeet 2 AVE 
franchissant le fossé, la charrette |tard!... . lesquels le haut amour n'existait, —C'est toil... murmura une !tbondant et parfumé, | BIS RUE MAIN, WINNIPEÉG. Manitoba 
au dos, violant ainsi impndemment| La vision, ainsi imprécise, lui pas... | troisième fois Filbert.., toit... Mais, les jours d'intimité qui où aux agents JoCRtux 
la propriété d'autrui, Il y a là un plait à Rolande. Cest un doux] C’est pour elle qu’il s'était laissé | Le jeune homme fait quelques | = ss msn ———— 


magnifique champ de maïs, dont la 
verdure est tendre comme de la ro- 
sée. Un âne “saint” aurait finale- 
ment succombé.' Pentapon,:n’ayant 
nulle prétention de ce £ôté,- suc- 
combe tout de suite. … remède‘ra- 
dical qui supprime.la teñtation. 

Rolande n'a que le temps de se 
précipiter pour éviter un “faucha- 
ge” en règle, et ramener lPanimal 
dans le droit chemin, ‘; 

Revenuc sur la route, Rolande es- 
quisse vers Filbert un geste où il. 
y a beaucoup de choses... un peu 
d'amour... un:pen d'espoir... vin 
peu de vague: aussi, 


oreiller pour une tête 
fille pas pressée,’ 


A 


dé jeune lplaisanter par de pâles Parigots; 1a 
- Humière qui brillait en lui agaçait 
Mais, ce matin, Filbert est sorti |eeux qui ignorent er qu'est la lu- 
de cette imprécision, mière. Mais, lui, il avait sa lumière, 
1 a posé des questions... deman-|sa petite étoile! 
dé des réponses... . C’est pour elle que, péu à peu, à 
La réalité nette s’est dégagée. lforce de travail, il s'était fait un 
Et Rolande, rieuse enfant, ayant :joli pécule représentant déjà l'in- 
apereu la vie, se rejette en arriére, | dépendances Le quart des hbâti- 
un peu épouvantée. ments de la ferme... ‘huit belles 
le la vivre! Espérer, c’est toujonrs magnifiques... la vieille pêcherie 
un bonheur... Posséder doit être, (1), près de la Blanche, et un ma- 
si souvent une chimère! frais salant, lui appartenaient en 
Filbert, de. son côté, ini aussi, .a ‘propre. Plus tard, cette ferme lui 
très bien compris, Il était sorti de reviendrait tout entière avec: une 


a 
2 


Bi 


_ 


La vie!... On aura bien le temps/|vaches... dix hectares de champs. 


pas, puis il revient. Pun geste fort, 
il saisit la jeune fille, il l'assied sur 
le petit mur en contre-bas. Puis il 
se met à.ses pieds, prend sa flûte, ‘ 
et lisant sn musique dans les yeux 
de Rolaude, il recommence: | 

O Magali, ma tant amado, | 

Mete la testo an fenestrount... | 

Après Magali, ee furent les plus! 
beaux morceaux de son. répertoire, : 
Oh! il n'avait pas perdu son temps | 
Tà-bas, dans la grandèé mer du Pa-| 
cifique, quand il avait appris :les : 
airs qui, ce soir, disnient.et.chun- 
taieht sa pensée fervente.:,,-'ce6s. 
airs qui faisaient tour à tour sou-: 


ra “ ‘os 4 


à vendre. Votre patronage sera apprécié. 
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Aux Amis et Clients de Zénon Park et district 


J'ai le plaisir d'annoncer que j'ouvrirai sous peu à Zénon Park, un bureau de 


Notaire Public, Assurance, Prêts d'argent, Collections, etc. Spécialités: Terres 
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LETTRE DE FRANCE, 


L’effort français pour répandre 
les enseignements pontificaux 


La grande unité catholique, qui syndicalisme chrétien, de la poli- 
fait souvent l'admiration et l'envie hique de Pie KI vis-a-vis des ES, 
des membres de fa religion réfor-lde la Wicité et du inicisme, de La 
nee. se maintient à travers fes sie ipapauté dns les questions interna 
cles par l'enseignement du chef el fionnles, . | 
l'obéissance des disciples, Aux mi-} Gel enseignement S'ébargit 4e 
litunts revient Ja tâche de garder foute Factivité du groupe, à Paris 
intactes eb.en quelque sorte vivan- et en province, pur des cereles, 


les des directives dy pape, alors eGmme le ccrele Pie XE de Mont- 
que l'insouciance des masses les pellier: pur des conférences et des 


a- projections, elles qu'il en fut don- 
nés récemment dans là banlieue pi- 
risienne, Cette fameuse banlieue 


laisserait S'altérer et peu à pen s 
néantir, ef de les pronmon.oir bu 


sement, 

# . # . ER “ : 
Les eatholiques de Franre ont rouge qu'it faat christinniser, com 
compris qu'en un femps où ces Me 6h évangéliserait des pays In- 


une fidèles, 

Ainsi ravonne à travers la France 
ienement d'actualité dégagé 
ligne des directives pan- 


masses s'engourdissaient dans 
indifférence religieuse due à bien 
des eanses 5 devenait pour six jm Un Ense 
périeux d'approfondir les ensei. en droite 
uhements du Sasnt-Siège et de les tifieales, 
propager avec précision ef i DFA CHAIRE DE LA PAPAUTÉ 

eux veut D'autre caraciére, sur le même 
ment par leurs réalisations dans sujet. central, sera l'enseignement 
l'ordre de l'enseignement, les ef- donné dns fa Chaire de la Papau- 
fonts poursuivis au cours es der- lé que vient de Tonder, sur les nat 
nières années pour faire connaitre, LUSUES par Armand Nisard  lins- 


. | : “ î , de Paris 
et appliquer non seulement les or- tiut catholique de Paris. | 
Ce ue sont point senfement les 


récentes initiatives 


dres mais Jos conseils dur Sainte. : us L ; . 
Siège - efforts qui, furent partieu- directives présentes qu'on se Pro 
: pose jei de commenter et de répare 


fièrement marquants dans le. den 
ble domaine de fn formation et de 
l'action, parmi jes milienx eatholi- 
ques sociaux cherehant à répan- 
dre l'enevelique Hernn noparnm. 


L'INSTITUT PIE XI 


dre: c'est la grande direction de a 
Papauté à travers Îles siècies, dans 
sa splendhte unité que chaque dé- 
cision papale enrichit sans aueune- 
nent la dissocier, L'histoire el le 
dogme s'y compénétreronl étroite 
. . ‘eut, imposant a vateur non set 

HU x a quelques semaines, Past fénent religieuse mais scientifique 
dut Mie NE était inauguré à Paris es enseignements du Saint-Siège. 
par une première série de conte Le R, P, Emereau, des Augustins 
Feneen , _. de FAssomption, qui occupe 
porté pare les Volniaires qu Chaire nouvellement créée, traite, 
ape, association dont le bal est de Gege année de “lt papauté ef lue 
répandre, de vulgariser les enseie jion des églises au Concile de Flo- 
gnements des Pontites romains CE bence, On voil que l'actualité sure 
les directions qu ils n'ont cessé de git de cette étude du passé. 
donner depuis un demi-siècle , En présence de Mgr Baudrillart, 
Pnstitut devait distribuer mètho- j, premier cours, donnè dans le 
diquemeut ces COmMtIssaees grand aimphithéäâtre de linstitut 

Encourage el béni par S, Em. Le catholique, à été écoulé par un an- 
cardinal Dubois, qui allait S'élein Gitoire important et attentif. JL ou- 
dre avant d'en pouvoir présider une fongue série d'enseigne- 
l'ouverture, Finstitult Pie X] entanri ments, pages documentées et puis- 
la série de ses leçons par Pétile Santes de la vie intime de l'Eglise 
de fa jetire de Fa Sacrée Congés of les catholiques viendront puiser 
tion du Concite sur de sVndiealisme qe nouvelles raisons de croire el 
chrétien: lettre parte peu aparar d'obéir et où les indifférents trou- 
vant et d'un grand fetentisSement Léscont matière à s'étonner, 


social, La séance générale qui Ou 
à M, l'abbé: IMPELSION GENERALE 


vrit Les cours permit UNE 
Debif, aumônier génèral des Vôlon- Le développement des ecreles 


aires, d'esquisser, en prèsence de d'éudes, des groupements de for: 


Mar Crépin, vicaire capilulaire «le mation religreuse et sociate, des ti 
Paris, de vaste plan de bavail et uues et umions catholiques entrai- 
d'action du groupement. La detre norail déjà depuis quelque temps, 
de S, Sin, de cardinal Sbarreli ful vers une étude sérieuse des ensei- 
ensuite commentée dans ses gran- gnements auxquels précédemuient 
des dignes par des représentants on abéissait de toit et sans rigucar, 
trés qualifiés du patronat éatholie Jaissant au seur clergé la charge de 
que, du syndicalisme chrétien et de6.les pénétrer. ° 
la Jeunesse eatholique ouvrière: La liaison qui s'établit nécessii- 
MA Zaman-ki, Fexxier, M. Pabbé rement entre les pafronages, la jeu- 
Baridtet. nesse catholique des usines el les 
Quatre séries de cours se dérou- svpdicals chrétiens à amené les Ji 
jent à présent dans les locaux des recteurs d'oeuvres à taire réfléchir 
Volontaires du Pape, 34 rue Garaun- Jes jeunes gens sur ee qui est fa 
viére, devant un auditoire compast base mème de a foraation 
dont des étudiants lont lt majorité, gieuse el sociale, 
Des professeurs de haute compés C'est dou un an très riche qu'il 
tence apparienant à Phastitul ealho- faut signaler aetaellement en 
lique, à L'Action populaire, à LU France en faveur de Fètude, soli- 


uion eautholique d'études interne dement menée, des documents porn 
tionales, à Ja Confédération des Hificaux: et es initiatives aui Île 


Travaillers chréliens, aux Semaie précisent valent d'être connues el 
nes sociales de France, y fraifent appréeices. 
SUCCESSIVEMENT AU HE CRE sur JE 


Jean MULELOT. 


re 


wine, Truly British peuple are an- 
xious Lo see ‘fair play." Unfor. 
lunatelv, there are manv who are 
fond of the name af British, but are 
not af all careful te uphold British 
principles, 

Lean testifé that in the pravince 


mnt 


er] 


Un ministre protestart 


Le Bépérerd WLC. Turneg ex- 
prime par écrit ses pues sur lu 
question des écoles en Suskatche- 
tan, Nous reprodnisons du Praorès 
du Saguenay of a lettre du pass of Quebec evers faciiii is given 
teur analican et les remarques dent ts The Enatish-prakiné minority 
ce vaillant confrère da fait précé- for fostering the English language, 
der: jh makes one ashamed to see toal 

| - Psonre  Provinres are positiveir 

L'on sait la persteulion qu'exeree hindering the French-speakine 

en Saskatchewan contre Fécolerea- curinorits in their efforts to reserve 
tholique et ranadienne-francaise le their language and a beautiful lan- 
gouvernement de M Anderson, guage if is fon, 
Voici ee que dit sur celte question But LH hope hat mv French. 
un pasteur angliean, qui a séjour- speaking compalriots will nat make 
nà quelque temps dons noire ville, ‘ihe mistake of thinking Lhat ihmis 
et qui # appris en Angleterre, où fl attitude is general, French is taught 
est retourné, les projets de M, Anc'in  practiealts all 09 {the High 
derson, C'est dans une lettre à Fun Sehools and. Collesiate institutes 
de nos cmplovés de bureau que lefand of course in the Universities 
Rés, AVE. TFurnev, -- c'est soniin he English speuking parts of 
non -- formule son opinion, Nous Canada, 

reprodnisans dans sa langue ori- ’ i S pupils 
AUS a eue NO ol M hen Fam Hkine fo the pupais 
i ne of these schools 1 frequentiv a<k 
napprouvent pas le gouvernement (heu what is their favourite studv 
Anderson, ni jei, ni en Angleterre. | Von might Le surprise 40 know in 

, states ro 1106 d CT Q i 
St, Edward's House. Lee renrhe  Onarts 

22, Grent College SE, Esehont teachers, in increasins num 

Westminster, SW. jbers ave taking advantage of the 

England. stniner epurses bn c'rsneh avail- 
| able in Montreal, Ant thev rotuen 
My dear, | wilh glowing accounts of the kin.f 

His very distressings (n learn treatment 1hex have received, 
that they are making a political is, jp je ouy for politicians to in- 
sue of the bitingual question În flame {be minds of penple nagninsl 
the North-W uest. the French language. Think it is 

Canada is a very large countrs ode easier in the North West by 
and thére is ample room in it for je presence of people of banv 
the languages of the two peoples other languages as well We have. 
who have seltled it and are Shar- ta Leurn to discount many of the 
ing it between ihem. Fhere is €aSi-" fhinos {hat are done by polilicians 
le room for ten times our present : Co 


Feb. 19, 1930, 


population: and with ten tines the But Edo not think for a moment 
present population, it would still that they will extinguih the 


be possible for Canada 1 
u bi-lingnal country. 
Some people may not like it, bnt 
ihe fact remains thal Canada is à 
li-lingual country. That was con- 
ceded long ago, And, unless we are 


o exist as French fanguage, When there is 
danger of losing a privilege on 
right we immediately value it more 
highly and gnard it more rloselr. 
That is the wav French-Canañians 
are going ta be affected by the 


io treat former agreement and Présent agitation. 
treuties as “scraps of paper”, wel The British Empire is made up 


must see that the rights of all con- nf pennles af different languages 
ceuned uvre respecte. land different colaurs, That is a 
British justice is more than a foundation principle of the Empire. 


ER ee 


Le ete deetenei—e 


la | 


relie: 


LE PATRIOTE DE L'OUEST, mereredi, Le 9 aviil,” 193 
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Canada is carrving ouf the sam 
principle. { 
{languuges and the same colour -— 
findeed we are very closely alive, 
Let politieians agitate if they wift 
- Lmeun a certin kind of politi 


U, A 
eians, But Canadians 


are of the English Jnugauge are verv 


iproud of our Frenvh speaking fel- | vrait avoir son siège 
à Luxembourg ou à défaut à Br 


sow citizens, We ave proud of our 
lnnguage, of vour contributions in 
Îthe realm of Hterature and art, agri- 
proud of vour christian zeal and 
devotion Lo Almighty God. 
Ever failthfulls vours, 
W. €. TURNEY, ESF. 


"LETTRE 


Monsieur le Directeur 
du Patriote, 
Qu né parle que de défense Faite 


religieux dans Îles écoles 

ques. Le premier ministre, sans 
ltinir de costume religieux, à dit 
que si uu costume m'était pas celui 


d'un ordre ou d'une église. il SE jshérif de Montréal, Me Omer La- 

procureur mème. 

Le raisonnement du juge Duelos 
lest juste en ce que l'image du Sau- 

Duclos !veur doit se trouver dans le coeur 

ais, de même que | 

e 


rait permis, 

D'un autre eût, plusienrs eom- 
munautés n'abent pas à changer 
leur coshume, ième pour le temps 


| 


luieuses revètent une sorte 
blouse qur leur habit religieux? Cr- 
uj-ei ne serait nullement changé, 
et les communautés alors ne se- 
iraient pas portées à s'objueter, Les 
jsoeurs enseignantes imiteraient 
fseulement les soeurs infirmières 
qui revétent la blouse blanche des 


gardes-malades, Personne n'ap- 
‘pelle cela “quitter Fhabit relie 


‘ . 2 ns DRE Q 
e,M. Briand a parlé à Geneve, Y'an- 
anadians are of the twolnèéc dernière, 


denhove 
pour 
sjrités parisiennes sur ! 
must standicomie est Vauteur et l'organisateur 
together, Most Canadians are con-ide Funion panameri 
tent to do so, And most of‘us whofdéià à Vienne. 


| 
| 


| 


| 


aux soeurs d'enseigner or costume l{g95g 
publie te 
dè- | 


Î 


E 


des classes, La solution simple fl sivit 
ART » “vst-e ET “ “ss relie < se 
élégante n'est-elle pas que des reli enlever le erucifix 


jgienx", ei cela pe prèsente aucun 


Linconvènieut, Pourquoi cel en 
présenteraitil pour les soeurs en 
seignantes, de revêtir une blouse 


en harmonie avec le costume reli- 


gicux qui couvrirail celui-ci svule- 
ment pendant Ja elasse et qui, d'ail- 
teurs. profégerail contre fi pous- 
sière, ete, tout en protégeant con- 
tre les fameux amendements? Car 
aucuue cour ne pourrait dire que 
cette blouse est Phabit d'un ordre 
ou d'une église, daulant moins 
que ladile blouse pourrai offrir 
des variantes, 

Ne serait-ce pas un bon "“lonr” 
ide jout ax fanatiques, en meme 
jiemps que la solution ja plus sûre 
jcu problème pour Île temps assez 
court où dègners 4 persécution! 
Elle tombera en désuétude bientôt, 
et les blouses alors disparaitront 
aussi peu à peu, Qu'on nubjecte 
pas qu'en France, il a fallu quitter 
te costume religiouxs à l'école, C'est 
tout diférent, La doi franenise 
loimbée en dèsuêtude atjourd'hui, 
lintordinit l'ensvignement aux reti 
gieuses, avee ou sans habit, et c'est 
ipour convaincre le gouvernement 
Paqu'elles n'étuicnt j'as religieuses, 
que certaines changèrent compilé. 
lement d'habit, Ici il suffit de ne 
pus avoir le custume d'un ordre ou 
Eglise pendant a classe, Oh? si 
nos soeurs enseignantes pouvaient 
imiter nos souurs Inlirnneres! 

Votre dévoué, 

X. XX. 
. NX ee ee 
Choses et autres 


Projets ridicules des Russes 


Maseau, -- Un projet soumis at 


gonvernement soviétique  Fecom- 
mande d'exempler'les fentmes et 


les méres des devoirs domestiques 
et du soin des enfants affn qu'elles 
puissent coopérer autant que es 
hommes au plan d'inc isirialisation 
du gouvernement. On propose aus- 
si d'encourager a collectivité du 
travail, du repos et des récréations 
parmi Je prolélariat des villes, M 
sepait alors défendu de réserver 
une pièce pour x cuisine dans les 
maisons nouvellement construites, 
et les euisines achkielles seraient 
converties en pol puninières  jar- 
dins de Fenfance, salles de douche, 
salles de lecture, ete. Des maisons 
Jogeant une centaine de personnes 
ou ples n'auraient qu'une seule 
.enisine commune, 

Les grands édifices 4 apparte- 
ments où es gronpes de pelites 
maisons auraient leur propre pou- 
ponniére et jardins de lenfanee, et 
lous es enfants de 6es louis se- 
raient sous les soins de gardesemi 
des et d'institutrices. Les groupes 
de 54 personnes on plus jouiraient 
de büanderies et de salles d'assem- 
blées séparées, Chaque famille ap- 
partenant à un de ces groupes pour 
raient se procurer des repts à des 
prix modérés à a cuisine com- 
j'rune. 


Name me 


| RECTIFICATION DU PLAN 
YOUNG 


Paris, -— La Éhambre nec gén 

és, répandant à un appel énergi- 
nue dy prepier nunistre André 
Tardieu, a ratifié le plan Young 
par un vote de 5310 à 55, 
{ Fratiquement ceci équivaut à 
larceplation du plan Young que le 
Reichstas allemand à déjà approu- 
jvé. On s'ailenst à un pet d’opnosi- 
jrion de la part du sénat frs hoais. 

On a aussi volé nn accord avec 
PAliemasne snr loccupalion 
Rhin. Pendant le ‘débat eur les denx 
mesures, it n'v avait pas à se mé 
prendre sur Je résuliat du vote, 


eme canne Je ue 


Les Etats fédérés d'Europe 


a ns 


Pavis, = Los SEUUS  Cédérés 
d'Enronc" seront  vraisemblable- 
ment le nom offirie) de dla nou- 


veille fédérätion européenne dont 


+ 


du : 


à 


' 


! lement la constitution de cette pr- 
feulture aad industry and We arelyauisation, 


giatature 


du crucifix en fnvant f1 main, au 


RS 


Telle est l'opinion du comte Cou- 
Kalergi, arrivé à Paris 
consulter plusieurs persona 
le projet, Ce 


enine qui existe 

LL 
H pense que Ja Fédération  de- 
à Vienne où 
{22 
xelles où à Bérne, Il rédige actuel. 


eee mme nues M mms ner 


Le juge Duclos 
et le Crucifix | 
— | 


A la dernière session de la 
provinciale de Québet, 
une foi -- Chapitre & 
fut passée confér 
moius de prêter serment en face 


lieu de le faire sur la Bible. 
Four se conformer à cette Toi le 


pierre, autorisé par Île ] 
général, a fait installer des eruci- 
fix dans chacune des cours, 

Ov Le 26 nars, le juge 
na shérif ui 
qu'on 


vé 
matin, il refuse 
Padministration de la justice se 


entravée, Le shérif envova celte let- moins et 


tre nu procureur général, 

En entrant dans sa Cour, le len- 
demain, Le juge Duelos vil qu'on 
n'avait pas enlevé Le eraeitix, 

[One monta pas sur le banc, 
S'appuyant sur La boîte aux lé- 
moins, i déclara en anglais devant 
toutes Les personnes qui se froi- 
vaient fa: “Avec tout le respeet que 
j'ai pour notre Sauveur, mais vu 
l'objet sual approprié, *“‘unfit fur 


niture”" -. qu'on à installé dans ma 
vour, je vous invite, &nessienrs, à 
venir siéger dans ma prop 


chambre." Et toute la Cour se ais 


porta dans 1 efumbre du juge Dir 
clos, sans qu'aucun des avocats qui: 
se trouvaient là protestät contre ft 
conduite du juges il + avait pour- 
lant matière à protester car oulre: 
le fait Iui-méême, un autre Tail. au- 
rait pu se produire: qu'un témoin. 
demandait Le privilège reconpn de! 
préter serment devantde crueitix ; 

Comme fe shérif avait éeril ou: 
inge Duelos qu'il transmettail sa, re 
uutte au procureur général, le juge. 
berivit de noñveau, be 27, pour 2? 
mauder à M. Lapierre de faire gp: 
lever Le crucifix en allemdant que , 
le procureur général se fût pronoÿ:! 
vêè, Le shérif refusa: il avait éh! 
l'instruction d'insiuller Le crucilix, 
if attendait d'avoir d'autres insirue 
tiens avant de Fenlever. Le juge | 
Ducles ui cerivil alors une trois 
sième Jettre, He 28, PFavisent que 
guisqu'i n'avait pas fugé à propos 
enlever fe erneifix,e ut, le juse 
Duelos, Favail Fait enlever. 


votre sang el votre système et 
muintenez sains votre estomac, }ÿ 
sus reins, vos intestins, afin 
qu'ifs paissent fonctionner natu- 
vellement et sous assurer 
SANTE, VIGUEUR, LONGUE VIE 
N'oubliez pas que pour ee grand 
nettoyage il n'y a rien de plus 
efficace que la à 
POTION ANTILAITEUSE DU 
DR N. ALPHC'ISE SIROIS 
Employez-la en toute confanve 
dans tous les cas de Fe 
CONSTIPATION ET DYSPEPSIE 
lens résultats vous surprendont ugré- 
ablement. Lisez vestémoignages: 
‘ “Je ne crains pas de dire que 
je n'ai jamais pris de remèdes 
plus efficaces contre la dyepep- 
sie que fn Potion Antilaiteuse 
du Dr N. Alphonse Sirois. 
Meile Marie Rioux, 
__tste Verte, Qué.” 
“Je n'ai jamais trouvé de meil- 
{eur reméde pour la constipa- 
tion." Mme Alfred Giroux, 
Sturgean Fatls, Ont.” 


Einplovez-la contre: 
RHUMATISME, GOUTTE, ETC. 
votre maf disparaîtra conne par 

cnebhuntement. 
‘tje prends «depuis quelque 
tempa votre merveilleuse pré- 
paration pour le rhimatisme 
et j'en suis des plus satisfaite," 
Mde Hezesipe Chaudonnet, 
Muskegon, Mich. 


“Je ne pouvais marcher depuis 
$ à 6 mois qu'avec 2 béquilles. 
Aujourd'hui grâce à la Potion 
4 Antiluiteuse du Dr. Sirois je 
suis parfaitement rétabli,” 
J.H, Corbeil, Wottonville, 
Co. Wolle, Qué.” 
Employez ce remède merveilleux 
dans toutes les maladies du foie 
des reins, de l'estomac et des 
intestins et vous serez étonnés 
des résultats. 
FEMMES! 
Durant la grossesse et le sevrage 
il n'y a rien de meilleur pour pré- 
venir fes accidents : hydronisie, 
fuusses couches, éclaanpsie, para 
ivsie, ete, 


La Potion Anti- 
Jlaitenuse du Dr 

N. Alphanse À 
Sirais est en 
vente par toua & 
des pharmaciena 
ct marchands à 
152.00 le paquet 

contenant suf- 
.[fisammont da 
remèdes pour de 
3 à 5 mois, 


So prend comme lo thé—-très Écononiique, 


DR À. ALPHOUSE SIROIS, Enr. 


Sio-Aano de la l'osstière, Gé. 


ina 
pas à 
où elles peu » 
railleries de la part de cerlai- 
nes personnes, 


fe 


2, Statuts de-tet 


crucifix reste insta 
du juge Duclos. 


TH 


ER 
M. fapierre ay 
tructions du proc 
replacer 

Le shér 
la correspondance 
qu'il 
mais i | 
cureur général ni à donné instruc- 
jon (armelle de voir à ce q 


ant recu des ins- 
ureur générid, Fit 
le crucifix.e . . 

if n'a pu nous faire voir 
échangée parce 
était pas autorisé à le faire, 
nous a déclaré que le pro- 


ue de 
té dans la Cour 


Voici la déclaration que Île juge 


? 


Duetos 
publiée par 
lestant, j'ai un grand respect et une 
grande révérence 
. iveur. de crois cepand 
es de ce genre ne devraient ia eu mainies DCr 
re installées dans les Cour 


faite, telle que 
le Sar, “Comme pro 


G) 


ant que des 


s 
vent devenir un objet 


“Mon opinion à ce sujet est que 


Er mmennt 


demandant ‘de ses fervents, M 
avait ‘Ia 
de Liastallé dans sa.salle, l'avisant que Sauveur doit s'extérioriser, puisque 
si ee crucifix n'avait pas été enle- le crovant doit ètre religieux, 
pour dix heures le lendemain seulement dans son coeur, mais 
“ait de siéger et que dans sa vie extérieure, peut-être sé- 
“it srait-if bon que juges et avocats; lé- 
inculpès aient bien pré- 


charité, 


lé. ‘Fimoge du Sauveur devrait se trou- ‘juge Duelos ner 
lver dans les coeurs de ses fervents 
- non sur les murs des èdifices. 
ant aux'{Comme protestants, je me suis ob-, 
jecté à ce qu'on placät un crucifix 
‘ans la Cour où je devais siéger. 
J'ai fait cela sans consulter aucun 
‘des juges protestants mes confrè- 
.jres, et je n'ai parlé que pour moi- 


la vénération pour 


PR mere 


AGISSEZ PROMPTEMENT 


Acceptez laide que vous offrent les 
inspecteurs de limpôt sur le revenu 


- 4 
15 


st oi 
d : 


Où se tronvent 
localisés 

les inspecteurs 
de l'impôi _ ur 
le révenu : 


WINNEPEG, MAN, 
Commercini Blais, 
RMÉGINA, SASK, 
MeCium Hi Pos, 
SASHATOON, SASK. 
loss Building 
PRINCE ALBERT, SASK. 
P, O, Building 
CALGARY, ABTA, 
Customs Pi4g, 
ALPA, 
BP. O. Buildins 
BB. C, 
Wineh Blds, 


5 


EDMONTON, 


VANCOUVER, 


Le Ministère du Revenu Natio 


4 


HON, W. D. EULER, 
Ministre du Revent National 


jour notre Sau-°p 


Bus, 


inion du Canada | 


Division de l'impôt sur le revenu 


A seconde leciure. 
sente à Pesprit, dans la Cour de l'étape de son, membre du sat. 
justice, fr pensée. du Souveraill M. in synode anglican de. Ta-: 
re qui viendra juger les vi comte A it qu'un nuage à l'ho< 
Eve et es morts, Cetii qui ne Se ronto, Si te hill est définitivement. 
Frompera pas, ne se laissent pa RUODIE au Communes, il est en- 

È ; : en adc 4 . se 
corrempres Celui au-dessus duque! RE possible que la loi 5 dif pas 
çar: clie laisse, J'étabfisse- 


h », € seieure i cour 
it ps a ni cotil supérieure nl € 


d'appel. 
, En Canada, 


tatt 
ment dés tribunatñi de divorce à lu 
discrétion de la province. Et le pre 
nier ministre Ferguson a déclaré 
réceniment qu'il laissait au parle 
ment fédéral le soin de régier 11 
question ‘du divürée. oi 
L'ancien président an barrem 
À H-A. Clark, a déclaré 


York, M. k, a | 
É voitlait.. qu} soit bien comt 
Î 


l'élimination de tout 
,ce qui est catholique devient ne 
leule; et ji nous sie MA: d'agir 
comme si nous prentonis fait el 
cause pour les secies aceultes qui 
combattent Je Ehrist, | 

{Longtemps avant que l'on ait p- 
asé le- erucifix sur-les murs de 
nos cours de justice, le juge Ductos 
asions de prates- 
ter cantre la présence ei l'usage de 
Ha Bible protestante dans les cours. 
iQue ne l'a-t-il Fa? En place de la 
est certainement 


pris que MARS est e nfaveut 
du principé du bi, mais oppasé 
nu divorce, M. CS. Thomason, lé 
vice-président, gt Œavis qu il est 


préférable de faire régler'le’eas de 


parole de Dieu . < divorce par des juges que par le 
ns le coeur de eu je Sénat. Le magistrat Margaret Pat: 
A 4 


Lergou  trouvé:que l'adoption du 
lbili du divorce n'est que justice, 


ue me he rer 


vre mstant que fa Bible. Contme 
protestant que DE proteste-t-il pas 


entre l'usage de ce livre dans les | pe . 
LÉours de nstice”? | Les candidats 'à la mairie dé 
| Montréal 


Faudra-t-it qu'en Canada, tout ce: 
qui est eutholique disparaisse de la; … 

it les 80 candidats 
ar de greffier 4.Etien- 


vue du publie, et que tüut € qui 
‘ne Pest pas. ait partout pleine hi. proclamés par le. | 
| perté® N ne Gauthier à l'hôtel de ville, qua- 
RE otre ont été -élusupar acclamation. 
À propos de l'adoption du bill Ge sont MM. Fhomas O'Connell, 
du divorce dans le quartier Sainte-Anne, le Dr 
y_civorce F-W. Gitday. dans le quartier At 
De repré , André, T. Fortin, dans Île quartits 
Toronto, — Des représentants de ft ee » . das 
la profession égale de l'Eglise an- saine nan N el Grace. 
glicane ef des oeuvres sociales 09 le quartier ee 1 LE He US ta mat. 
exprimé leur approbation en ab Hya trois ent “a à a_net 
prenant que le bill des cours de rie: AIM. Crnilien k “ 8 Jsepl 
divorce en Ontario avait franchi Mercure et ps, Mathewson. 


Montréa 


ee 
0 9 


RCA 


tHid{ 


bac 
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ge ht. 


apports de l'Impôt sur le Reveñu | 


LE 30 AV] 


{ 


-" €t évitez les: pénalités. 


+ La loi exige que toute personne, dont: le,'revenu,. de 
quelque source que ce soit, durant 1929, s’est, élevé 
à-$1,500, si elle est célibataire, ou à $3,000 si elle est |; 
mariée ou est le soutien d’une famille, fasçe.sgn rapport 
concefnant l'impôt sur le revenu. . Ur 


Si vous êtes dans l’un ou l’autre des cas précités et 
que vous vous abstenez de faire ce rapport avant : 
minuit, le 30 avril, et de le faire accompagner d’un 
chèque, d’une lettre de change ou d’un mandat de poste ||. 
pour au moins 257, éu montant de la taxe, vous serez 
passible d’une amende égale à 57, du montant total de 
la taxe à payer, l'amende ne devant cependant pas 
excéder $500. 


Pour ne pas encourir cette pénalité, procurez-vous” 
MAINTENANT, de votre maître de poste ou de. 
l'inspecteur de l'impôt sur le revenu’ de "Votre district,” 
les formules nécessaires et faites votre rapport immé- 
diatement. Ces formules sont: ARTE | 


RLLETERS EN n Le 
16 . A4 Ait | 
Formule ‘T1 Pour les personnes autres. que .les 
fermiers et les ranchers,. s y. ll. 
n . PULL toi 
Formule TIA Pour les fermiers et: lesuranchers 
seulement, LUE ge VE 
D LE 
Formule T2 Pour les corporations: eticompagnies 
par actions. FO AR ee 


La manière de remplir ces formules est indiquée sur :. 


, , 
chacune d'elles. | pou 


30trawrit, VOUS y -: 


7« 
En envoyant votre rapport d'ici au 
gagnez de deux manières: , 

: pbs ha, se 
vous vous évitez les pénalités encou- 
rues pour tout délai. *""/" oo 


pie . 


Q 
* 


Premièrement 


# 
t 


er: 


Deuxièmement: vous bénéficiez du privilège de pay 
par versements. "=... . 
TOUT INSPECTEUR DE L'IMPOT SUR LE’ REVE 


SE FERA UN PLAISIR DE VOUS AÏDER A 
FAIRE VOTRE RAPPORT.. " ‘. 


Tout inspecteur de l'impôt sur le revenu se fera uñ'plaïsir de vous ‘: : 
expliquer ce que vous ne comprenez pas sur la férñiulé durapport, 


NU. 


Mrs Dos ut ei 
vs ot i] 
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1 


+ ‘ ‘ ’ j 
nal | 
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EAN 
1 


OTTAWA 
GS. WALTERS, 
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Commissaire de l'impôt sure rélerin L 
5 assute ce e6@ Er. De 
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